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tionnel ne tiendrait pas la
route et que ses acteurs re-
tomberaient très vite dans la
dissension doctrinale et la
guerre du leadership, il a fini
par se rendre compte qu’il est
désormais confronté à une
initiative politique de cette

opposition s’inscrivant dans la durée et marquée
par la détermination de ses auteurs à s’y tenir col-
lectivement quelles que soient les divergences par-
tisanes qui sont les leurs.
   Son espoir déçu de ne pas voir cette opposition
« sombrer » dans le ridicule de la mésentente et
de l’implosion aussitôt rassemblée, le pouvoir est
revenu incontinent à ses pratiques du verrouilla-
ge politique et à l’interdiction arbitraire de l’ex-
pression démocratique. La CNLTD à qu’il a été
interdit d’organiser sa conférence en salle close
sait maintenant que le pouvoir a décidé de briser
son élan. Ce qui n’augure pas de bonnes choses
pour les démonstrations de force qu’elle a pro-
grammées pour le 24 février. S’il lui a interdit une
conférence en salle fermée, il ne lui laissera cer-
tainement pas le loisir de faire étalage de son in-
fluence dans la rue. Elle est pour autant condam-
née à faire la démonstration qu’elle ne cultive plus
la crainte de la répression qui a inhibé ses com-
posantes jusqu’à les faire apparaître comme des
velléitaires et opposants de salons.
  Cette opposition qui commence à se faire pren-
dre au sérieux dans l’opinion publique s’est fixé
un rendez-vous le 24 février qui va être éclairant
sur la profondeur du changement qu’elle dit avoir
opéré dan la vision de son rôle de force politique
prônant le changement quitte à faire face à la vio-
lence qu’emploierait le pouvoir pour la faire taire.

A l’opposition regroupée
au sein de la CNLTD
qui avait programmé
de tenir samedi à l’hô-

tel Safir d’Alger une conféren-
ce thématique sur « les condi-
tions de la transparence des
élections », le pouvoir a répon-
du en faisant obstacle à la tenue de celle-
ci. Comme à son habitude, il a confié le soin de
la basse besogne du piétinement du droit consti-
tutionnel de l’opposition à l’administration de wi-
laya qui en l’occurrence a signifié à la CNLTD son
refus de lui accorder l’autorisation nécessaire par
le fallacieux prétexte du « flou » du thème de la
conférence projetée.
  En agissant de la sorte, le pouvoir cherche à cas-
ser le dynamisme dont cette opposition fait mon-
tre à devenir plus visible en occupant le terrain
médiatique et en créant le débat public autour de
ses revendications qui convergent sur la nécessi-
té d’un changement de système et de régime par
le processus d’une transition pacifique démocra-
tique. C’est de sa part l’aveu que la montée en
puissance dans l’audience populaire des revendi-
cations de cette opposition l’inquiète.
  Ayant un moment cru que le regroupement de
l’opposition à travers la création de la CNLTD n’al-
lait être qu’un feu de paille car ses composantes
seraient dans l’incapacité de surmonter leurs que-
relles de chapelle et de se doter d’un programme
commun face à lui, le pouvoir a fait semblant de
jouer le jeu de l’ouverture politique et de ne pas
paraître craindre la création d’un bloc d’opposi-
tion considéré par lui comme incapable d’attirer
grand monde parmi les citoyens et dans la société
civile. Mais après avoir parié que ce front opposi-

L’opposition
s’est fixé un crucial

rendez-vous
le 24 février

Kharroubi Habib

Yazid Alilat

Les sorties médiatiques de la mi
nistre de l’Education nationale,
 Nouria Benghebrit, ses réu-

nions avec les syndicats et les appels
au calme ne semblent plus faire re-
cette auprès de certains syndicats du
secteur. Le Conseil national autono-
me des professeurs de l’enseignement
secondaire et technique (Cnapest)
a maintenu pour aujourd’hui lun-
di son appel à une grève d’une
journée reconductible, après celle
déclenchée les 10 et 11 février der-
niers par la Coordination des syndi-
cats autonomes (CSA).
   Et, plus que jamais, le Cnapest
campe sur ses positions, estimant que
la série de réunions tenues la semai-
ne dernière avec des représentants de
la ministre, et non pas avec elle, n’a
rien donné de concret. Cette réunion,
que devait présider la ministre de
l’Education, a été en fait tenue mer-
credi dernier avec notamment l’ins-
pecteur général de l’administration, le
DRH et le conseiller chargé des syn-
dicats. Les réponses de ces responsa-
bles au sein du ministère ne semblent
pas avoir ni convaincu ni satisfait le
Cnapest, selon son coordinateur
Nouar Larbi. Cité par la presse natio-
nale, il a expliqué que «nous avons
malheureusement décidé de mainte-
nir notre grève, vu l’expérience amè-
re que nous avons déjà vécue avec le
ministère». Pour les membres de ce
syndicat, la confiance avec le minis-
tère, qui n’a pas respecté ses engage-
ments, a été rompue. Dorénavant,
pour le Cnapest, qui veut faire scis-
sion avec la CSA, la résolution des
problèmes du secteur, du moins les
revendications du syndicat, résident
dans une intervention énergique du
Premier ministre. Ce bras de fer pour-
rait par ailleurs englober et impliquer
les autres syndicats de la CSA, qui ont
tenu mercredi une réunion bilan sur
la grève préventive de deux jours,
celle des 10 et 11 février. Première
décision: la reconduction, sinon un
durcissement du débrayage n’est pas
exclu pour amener la tutelle à «revoir
sa copie». Pour autant, les syndicats
membres de la CSA  (CLA, Snapest,
Satef, Unpef, Snapap, Snapep,
SNTE), à l’exception du Cnapest, se
donnent le temps de voir évoluer la situa-
tion, et ont décidé de prendre une déci-
sion définitive jeudi prochain lors d’une
autre réunion de l’intersyndicale, qui
devrait clore les réunions au niveau
de chaque syndicat, toujours sur le

Le ministre de l’Industrie et des Mi-
nes Abdesselam  Bouchouareb a

annoncé dimanche à Alger que les tra-
vaux de réalisation du complexe sidé-
rurgique de Bellara (Jijel) seront lan-
cés début mars prochain à l’occasion
de la visite en Algérie du Premier mi-
nistre qatari. «Le lancement des tra-
vaux de réalisation du complexe sidé-
rurgique de  Bellara interviendra dans
les dix premiers jours du mois de mars
après la réunion de son conseil d’ad-
ministration le 25 février en cours »,
a affirmé M. Bouchaoureb lors d’une
rencontre économique algéro-qatarie,
présidée   conjointement par le vice-
ministre qatari des Affaires étrangère
chargé de la coopération internationa-
le, Cheikh Mohamed Ben Abderrah-
mane Ben Jassem Al Thani.
   Lors de cette réunion, le conseil
d’administration décidera de l’aug-
mentation du capital de la société mix-

A. Boudrouma

Le froid qui sévit ces derniers
 temps et les perturbations no-

tées dans l’approvisionnement en
carburants et en gaz butane ont
plongé des régions entières du pays
dans le désarroi, particulièrement
les Hauts Plateaux avec Bordj Bou
Arreridj, Sétif pour ne citer que ces
wilayas. Pour une fois cependant,
le complexe de raffinage de Skikda
(RA1K) est hors de cause puisqu’il
n’a pas cessé de produire et selon
des informations de techniciens de
la plate-forme, les bacs de stocka-
ge d’essence et de gasoil ont atteint

Une autre grève
à l’Education

même thème, celui des revendica-
tions socioprofessionnelles et la con-
duite à tenir face aux tergiversations
du ministère. Pour l’ensemble des
membres de l’intersyndicale, la minis-
tre de l’Education nationale n’a pas,
jusqu’à présent, donné des gages
quant au règlement des questions en
suspens, dont les grandes revendica-
tions sociales. Les revendications de
la CSA portent globalement sur la ré-
vision du statut particulier, le régime
indemnitaire et les salaires. En parti-
culier la révision du décret 12/240
relatif au statut particulier de 700.000
fonctionnaires du secteur, de la réin-
tégration automatique de tous les
fonctionnaires après 10 et 20 ans de
service, ainsi que celle des contrac-
tuels et des suppléants, le reclasse-
ment des professeurs des lycées tech-
niques et le droit aux postes adaptés
et la révision du système éducatif.  
   Les «négociations avec les partenai-
res se poursuivent  toujours en vue
de trouver des solutions aux problè-
mes posés», a indiqué la semaine
dernière Nouria Benghebrit, évo-
quant «la nécessité d’une bonne vo-
lonté» pour parvenir à des résultats.
«Les négociations avec les syndicats
et les travailleurs de l’Education se
poursuivent toujours et ne s’arrête-
ront pas. Les portes du ministère
restent ouvertes et nous chercherons,
par le dialogue, des solutions aux pro-
blèmes posés», a ajouté la ministre de
l’Education nationale la semaine der-
nière. La ministre avait également
souligné que les dysfonctionnements
contenus dans les statuts nécessitent
la révision des statuts sur une pério-
de pouvant aller jusqu’à cinq années
avec la «possibilité de résoudre quel-
ques problèmes au cours de cette pé-
riode». Sur la plate-forme des reven-
dications soumises par la CSA, la mi-
nistre a estimé que le problème «est
dû à une mésentente sur le contenu
de ces revendications». «Le ministère
s’emploie actuellement à identifier les
problèmes de façon précise dans cha-
que wilaya, pour connaitre le nom-
bre d’enseignants et de travailleurs
concernés par l’effet rétroactif». En
outre, les textes réglementaires rela-
tifs à la prime de rendement et à la
valorisation des heures supplémentai-
res sont «au niveau du gouverne-
ment», a-t-elle précisé, avant d’expli-
quer que la retraite à 25 ans de servi-
ce «est inacceptable». La grève ob-
servée lundi et mardi derniers n’a été
suivie, selon le ministère qu’à 14,8%,
«beaucoup plus», selon les syndicats.

La réalisation du complexe
sidérurgique de Bellara

lancée début mars
te « Algérie Qatar Steel », fixé initia-
lement à 10  millions de dollars, a en-
core fait savoir le ministre. Le premier
responsable du secteur a indiqué que
le projet permettra de créer 3000 em-
plois directs et indirects et de répon-
dre aux besoins du marché national
en matière de sidérurgie. Le coût de réa-
lisation du complexe de Bellara s’élève à
2 milliards de dollars et produira dans une
première étape 2 millions de tonnes
d’acier par an à partir de 2017, pro-
duction appelée à augmenter progres-
sivement pour atteindre 5 millions de
tonnes à l’horizon 2019. Le capital du
complexe sera détenu à 51% par l’en-
treprise Sider et le Fonds national d’in-
vestissement et à 49% par Qatar in-
ternational une joint-venture entre Qa-
tarSteel et QatarMining. Le complexe
sidérurgique de Bellara est le plus im-
portant projet d’investissement entre
l’Algérie et le Qatar.

Raffinerie de Skikda

C’est le carburant
qui manque le moins

le seuil limite de remplissage.
«S’agissant de la couverture des
besoins de sa clientèle, la raffine-
rie de Skikda dispose actuellement
de stocks de carburants suffisants,
pouvant satisfaire la demande pour
une période de plus trois mois», a-
t-on rassuré. Il est vrai néanmoins
que, face à la faiblesse de la de-
mande et les quantités limitées pré-
levées quotidiennement par NAF-
TAL, les responsables du comple-
xe ont même été contraints d’arrê-
ter temporairement la production,
suite à la saturation de leurs capa-
cités de stockage, un temps pré-
cieux qui a été mis à profit pour

engager certaines actions bénéfi-
ques de maintenance préventives.
Il est vrai que les mauvaises condi-
tions climatiques ont été à l’origi-
ne de la fermeture de certains axes
routiers, isolant plusieurs villes et
villages entraînant de graves pénu-
ries de gaz butane et de carburants
et même les exportations ont con-
nu des perturbations. Cependant,
la situation tend vers l’amélioration
avec des conditions météo plus clé-
mentes ayant permis de reprendre,
peu à peu, l’approvisionnement
normal des contrées sevrées et
mettre fin au calvaire enduré par
les automobilistes.
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Un bref instant
de mémoire viveDans le langage pensé,

on appelle cela l’Algé
rie pluriel le :
l’Algérie arabe, l’Al-

gérie amazighe, l’Algérie juive,
l’Algérie chrétienne, l’Algérie
ottomane, l’Algérie espagnole…etc. L’une mange
presque toutes les autres, les nie, les appauvrit,
les exclut, les refuse. L’Algérie amazighe essaye
de survivre. Parfois on lui tire dessus, parfois c’est
la prison, le chant, la rébellion, la tentation d’auto-
nomie, la dignité. Douloureuse, arrachée à la ter-
re vers la montagne, méprisée, repoussée mais ré-
sistante. L’Algérie espagnole est en ruine. Des
murs, des frontons, quelques forts et presque rien
dans les manuels scolaires. L’Algérie ottomane est
curieusement vécue : revendiquée par les descen-
dants des Koulouglis comme une racine, elle est
incolore dans la mémoire : on en a hérité le mode
de gouvernance, la régence, la façon de désigner
le Dey du moment et les présidents, la pensée ja-
nissaire, les modes de milices et le mépris Cité/
Tribu. L’Algérie chrétienne est encerclée, à peine
tolérée, niée elle aussi. Réduite à un poids mort
sur une croix effacée : on la traite comme une
entité exogène, étrangère alors qu’elle a participé
à la guerre de Libération, qu’elle a habité le pays
avant l’Islam, qu’elle a enfanté Saint Augustin et
ses Confessions et qu’elle a été là pendant la dé-
cennie noire, la guerre grise, la paix floue. Elle a
payé de son sang, des siens et essaye de faire mo-
deste figure parce qu’elle sait que le pays est sus-
ceptible, malade de ses racines, violent et empor-
té. On essaye de la lier au Vatican pour mieux la
cerner dans le statut de « l’Etrangère » là où elle
affirme son algérianité mais avec résignation au
silence. L’Algérie saharienne, elle aussi réduite au
silence et à la dune, soupçonnée de sédition, trai-
tée comme une vache renversée, pis en l’air. Visi-
tée dans l’exotisme et tenue à distance par un bar-
rage vert dans la tête noire .   
   Reste l’Algérie juive. Celle-là est aussi ancien-
ne que le pays et même plus ancienne que lui. Elle
n’est pas enseignée, elle est stigmatisée, objet
d’hystérie et d’hallucinations. Elle est évoquée

comme une peste ancienne,
confondue avec le sionisme
dénoncé, la question pales-
tinienne et la réponse « ara-
be ». Elle est chantée, reje-
tée, refusée, interdite de ter-

ritoire et de mémoire et pourtant elle est là. En
silence et persistance. Elle a partagé le sel et le
quartier, la guerre ou le refus de guerre, la coloni-
sation subie ou désirée. Elle est divisée comme le
pays et son ventre. Nos grands-parents la vivaient
avec calme, les générations arabo-bathistes la vi-
vent comme une hantise, une trahison et un com-
plot étranger. C’est donc cette Algérie juive qui,
pendant quelques heures, a été assumée, puis vite
pliée et rangée après l’enterrement de l’acteur fran-
çais Roger Hannin. Images inédites pour les gé-
nérations Benbouzid de l’enterrement dans un ci-
metière israélite, avec le rite du lieu. Le juif d’Al-
gérie ayant été effacé de la mémoire, des plats,
des souvenirs, des livres et de l’histoire épique.
Cela réveilla une curiosité mais provoqua cette
hideur de ceux qui ont criée « au juif ! ». Espace
de contradiction du régime qui enterre dignement
un ami de l’Algérie mais qui fabrique dans les éco-
les la haine de l’autre, de l’étranger et qui efface
nos Algéries pour le bénéfice morbide d’une seu-
le. Déni de l’histoire, protocole de la sépulture.
On n’est accepté dans sa différence que mort. Vous
pouvez visiter l’Algérie mais dans une tombe.  
  Algérie plurielle donc, refusée par l’Algérie de
l’histoire unique et de l’identité dite arabe. Algé-
rie rêvée de notre guérison, refusée par l’Algérie
hideuse de nos dénis et qui est inculquée à nos
enfants dans les écoles, perpétuée par l’Algérie
islamiste qui dessine un nouveau territoire à la
place de celui de nos mémoires, histoires et mar-
tyrs. Algérie résistante face à celle qui veut tout
dévorer. Algérie fragile et qui, pourtant, a survécu
à toute les colonisations. Et qui survivra à la hai-
ne de soi d’aujourd’hui, aux journaux Talibans et
aux écoles sinistrées, cheikhs « gynécologues »
et générations « je suis n’importe quoi ». Algérie
de Hannin, Assia Djebbar, Dib, Messali, Maatoub,
Massinissa, l’Emir et autres morts bienveillants.

Kamel Daoud

El-Houari Dilmi

Précisant que près de dix mil-
liards de dollars vont aux im-
portations des produits alimen-

taires essentiels, comme le blé, le lait
et le sucre, le ministre du Commerce
a expliqué que «conformément aux
orientations du chef de l’Etat, un
groupe de travail a été institué pour
remettre bientôt ses conclusions,
avant la présentation du projet de loi
à la prochaine session du Parlement,
et la mise en place aussitôt des licen-
ces d’importation et d’exportation»,
a-t-il souligné. Insistant sur la néces-
sité de réorienter la machine écono-
mique vers l’exportation, Amara
Benyounès a également annoncé l’or-
ganisation les 30 et 31 mars prochain
d’une Conférence nationale sur le
commerce extérieur et un Forum Al-
gérie-Afrique vers fin 2015. Pour con-
trer les retombées de la chute drasti-
que des prix du brut sur le marché
mondial, dont l’Algérie est largement
tributaire pour son développement,
«nous devons rationaliser les dépen-
ses publiques, en veillant à ne pas
affecter la marche de la machine éco-
nomique, encourager le développe-
ment de l’entreprise algérienne, et
nous tourner vers l’Afrique pour boos-
ter nos exportations», a-t-il indiqué.
«Avec mon collègue, ministre de l’In-
dustrie et des Mines, nous sommes
en train de mettre en place des nor-
mes, actuellement à l’étude, pour
empêcher l’entrée, dans le pays, de
produits contrefaits ou de mauvaise
qualité», a encore expliqué le minis-
tre du Commerce, ajoutant que la re-
mise en question des subventions de
l’Etat de certains produits essentiels
tels le lait recombiné, le pain et autres
farines panifiables, «n’est pas à l’or-
dre du jour du gouvernement», a-t-il
tranché. Au sujet du transfert illicite
de capitaux à l’étranger, Amara
Benyounès a expliqué que «des
instructions strictes ont été don-
nées par le Premier ministre pour
le contrôle de ces surfacturations
de la part de certains opérateurs,
que nous sommes en train d’identi-
fier avec la Banque d’Algérie et l’ad-
ministration des douanes». «Grâce
aux équilibres macroéconomiques en

L’Union européenne (UE) a maintenu sa pla
 ce de  principal partenaire de l’Algérie dans

le commerce extérieur durant l’année  2014,
tandis que par pays, la Chine reste le premier
fournisseur du pays pour  la deuxième année
consécutive, indique un bilan des Douanes. En
2014, les échanges commerciaux globaux de
l’Algérie (exportations et importations) ont at-
teint 121,28 milliards de dollars (mds usd) dont
70,72  mds usd ont été effectués avec les pays
de l’UE, soit 57,72 % des échanges globaux, a
appris l’APS auprès du Centre national de l’in-
formatique et des statistiques des Douanes
(Cnis). « L’essentiel des échanges extérieurs de
l’Algérie reste toujours polarisé sur nos parte-
naires traditionnels », souligne la même sour-
ce qui relève  que les pays de l’UE sont les prin-
cipaux partenaires du pays à hauteur  de
50,56% des importations algériennes et de
64,36% des exportations algériennes.

Commerce extérieur

La Chine reste le premier fournisseur de l’Algérie
   Les importations du pays auprès de l’UE ont
atteint 29,49 mds usd en  2014, en hausse de
2,68% par rapport à 2013, tandis que les ex-
portations de l’Algérie vers cette région s’étaient
chiffrées à 40,52 mds usd, en baisse de 1,83%.
    A l’intérieur de cette région économique, l’Es-
pagne a été le principal client de l’Algérie, en
2014, en important pour 9,71 mds usd (15,43%
de l’ensemble des ventes algériennes à l’étran-
ger), suivi de l’Italie pour 8,37 mds usd
(13,29%), de la France pour 6,74 mds usd
(10,71%), de la Grande-Bretagne pour 5,48
mds usd (8,71%) et des Pays-Bas pour 5,08 mds
usd (8,07%), selon les Douanes.
  Pour ce qui concerne les fournisseurs de l’Al-
gérie, à l’exception de la Chine qui a été clas-
sée, pour la deuxième année consécutive, pre-
mier fournisseur du pays, les quatre places sui-
vantes ont été occupées par les pays de l’UE.
Ainsi, la France a été classée deuxième fournis-

seur avec 6,34 mds usd  (10,89% des importa-
tions algériennes), suivie de l’Italie avec 4,98
mds usd  (8,54%), de l’Espagne avec 4,98 mds
(8,54%) et de l’Allemagne avec 3,77 mds
(6,47%). Pour ce qui concerne les échanges
commerciaux avec les pays de l’Asie, ils ont
tota l i sé  17,42 mds usd en 2014,  so i t
14,36% du total des échanges du  pays avec
l’étranger. Les pays de l’Asie, qui sont de-
venus des concurrents potentiels des pays
de l’UE et de l’OCDE, durant les trois dernières
années, ont absorbé 7,71%  des exportations
algériennes pour 4,85 mds et ont expédié vers
l’Algérie pour  12,57 mds usd (21,56% des im-
portations algériennes).
   Dans cette zone géographique, la Chine reste
un important partenaire de l’Algérie puisqu’el-
le est devenue le premier fournisseur du pays,
pour la  deuxième année consécutive, pour 8,19
mds usd, en 2014 (14% des importations algé-

riennes) et 10ème client pour 1,82 md usd
(2,89% des exportations algériennes) après
avoir occupé la 12ème place en 2013. Quant aux
échanges avec les pays de l’Union du Maghreb
Arabe (UMA), ils ont augmenté de près de 8%
en passant de 3,67 mds usd en 2013 à 3,96
mds  en 2014. La Tunisie a exporté vers l’Algé-
rie pour une valeur de 490,81 millions usd et a
acheté des produits algériens pour plus de 1,58
md usd, en 2014. Le Maroc a importé auprès
de l’Algérie pour plus de 1,38 md usd et y a
exporté pour 216,83 millions usd, en 2014.
   Avec les pays arabes hors UMA, les échanges
de l’Algérie ont enregistré une baisse de plus
de 16% en 2014 passant de 3,21 mds usd en
2013 à 2,68 mds  usd en 2014. Dans cette zone,
l’Egypte est restée, en 2014, le principal parte-
naire du pays puisque il y a exporté pour 575,47
millions usd et en a importé pour 532,43 mil-
lions usd.

Selon le ministre du Commerce

Les licences
d’importation 

bientôt de retour

constante amélioration et les réserves
de change dont dispose le pays, nous
pouvons faire face aux besoins de
l’économie nationale pour 4 ou 5 ans,
la preuve nous n’avons aucune diver-
gence avec le FMI dont je viens de
recevoir le directeur chargé de l’Asie
centrale, du Moyen-Orient et de l’Afri-
que du Nord lors de son escale algé-
rienne», a, par ailleurs, argumenté le
ministre du Commerce. Concernant
la persistance du marché informel en
Algérie, qui a atteint des proportions
mettant en danger l’économie natio-
nale, l’invité de la radio a indiqué
«qu’un groupe de travail va identifier
les contours de celui-ci et qu’il appar-
tiendra au gouvernement d’appliquer
les solutions propres à contrecarrer ses
effets», a-t-il souligné.
   De l’inflation constatée sur les pro-
duits alimentaires, en particulier, le
ministre répond que les prix sont fixés
par la loi de l’offre et de la demande,
démentant cependant une hausse de
celle-là. «Au contraire, l’inflation a
baissé par rapport à l’année précé-
dente», a-t-il affirmé.
Selon lui, «l’Algérie et ses 40 millions
d’habitants ne disposent que de 5 hy-
permarchés, implantés dans quatre
wilayas seulement, et moins de
70.000 détaillants dans tout le pays;
nous sommes très en retard en ma-
tière de grande distribution», a recon-
nu le ministre, expliquant «qu’il n’est
pas possible de réguler le marché par
de petites épiceries ou des superet-
tes». «La solution passe obligatoire-
ment par le développement de la
grande distribution et la levée du
monopole détenu sur certains pro-
duits», a-t-il indiqué.
   Précisant que les avis d’appels d’of-
fres pour la réalisation de 9 marchés
de gros ont déjà été lancés, Amara
Benyounès a  annoncé qu’une
«grande opérat ion médiat ique
sera lancée dans les prochains
jours pour encourager à consom-
mer algérien, en tenant compte
des impératifs de compétitivité, de
qualité et de prix». Enfin, sur l’adhé-
sion de l’Algérie à l’OMC, le ministre
a expliqué que le pays «prendra le
temps qu’il faudra pour le faire; ce
n’est pas une obsession pour nous»,
a-t-il répliqué.

«Au vu de la structure des importations,
plus de soixante milliards de dollars en

2014, nous sommes obligés de continuer à
importer, au moins les 2/3 de cette facture

en devises fortes, qui vont aux biens
d’équipement et aux matières premières,

pour la relance du secteur industriel»,
a indiqué, hier, sur les ondes de la Chaîne

III de la radio nationale, le ministre
du Commerce, M. Amara Benyounès.
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Abdelkrim Zerzouri

Vieux de dix ans, le dos-
sier des commerçants
du quartier Djenane

Ezzitoune, situé dans la péri-
phérie immédiate de la ville de
Constantine, remonte à la sur-
face de l’actualité. Las d’atten-
dre la concrétisation de la réa-
lisation d’un marché, les com-
merçants qui ont été délogés
ces derniers jours des lieux
qu’ils ont toujours occupés, au
bord d’une route secondaire
à l’intérieur de la cité, sont
montés au créneau en blo-
quant hier la route qui mène
vers le centre-ville de Constan-
tine. Ils étaient une centaine,
plus si l’on comptait le nom-
bre des jeunes sympathisants
qui se sont joints au mouve-
ment de protestation des com-
merçants, à se rassembler dès
9 heures du matin sur cette
route névralgique qui donne
sur le centre-ville et le nou-
veau pont Salah Bey. Immé-
diatement, les manifestants
optent pour le blocage de la
route et, en un clin d’œil, la
chaussée fut jonchée de pier-
res et de troncs d’arbres. Tou-
te la circulation automobile

Quarante et un mem-
bres de l’organisa-

tion terroriste Al-Qaïda
au Maghreb islamique
(AQMI) dont son chef,
Abdelmalek Droukdel,
auteurs de plusieurs assas-
sinats dans les années
1990 dans les wilayas
d’Alger et de Boumerdès,
seront jugés aujourd’hui
par le tribunal criminel
d’Alger, a-t-on appris
auprès du parquet. Les
victimes de ces terroristes
appartenaient au corps
des services de sécurité et
de l’Armée nationale. El-
les ont été tuées dans des
embuscades à Alger et à
Boumerdès, selon l’arrêt
de renvoi. Parmi les accu-
sés figure Gouri Abdelma-
lek, ex-chef de la katiba
« Djound El Khilafa » ac-
tivant dans la région du
Centre et ses environs et
qui avait fait allégeance à
l’organisation auto-pro-
clamée «Etat Islamique »
(Daech). Ce dernier a été

Un terroriste a été
abattu et un pistolet-

mitrailleur de type kalach-
nikov, une grenade offen-
sive et une quantité de
munitions ont été récupé-
rés, samedi à Tébessa, par
un détachement de l’Ar-
mée nationale populaire
(ANP), a indiqué hier le
ministère de la Défense
nationale (MDN) dans un
communiqué. «Dans le
cadre de la lutte antiterro-
riste, un détachement re-
levant du secteur opéra-
tionnel de Tébessa (5e ré-
gion militaire) a abattu,
hier 14 février 2015, près
de la zone d’Aïn M’dila au

Le ministre des Travaux
 publics, Abdelkader

Kadi, a présidé, dimanche
près de Ouled Sidi Brahim
(M’sila), à la mise en ser-
vice d’un des quatre
ponts-bascules réalisés
dans cette wilaya pour lut-
ter contre le surtonnage
des poids-lourds. Cet
équipement, installé sur
la RN8 (M’sila-Bouira)
ainsi que les trois autres
installés sur les RN 28
(M’sila-Sétif) et 40 (Ain
Lahdjel-Magra), les tout
premiers prévus pour cet

Des éboulements se
sont produits, hier matin,

au niveau des gorges de la
Chiffa provoquant la ferme-
ture du tronçon routier reliant
la ville de Médéa à la wilaya
de Blida, a-t-on appris du di-
recteur des travaux publics
(DTP) de Médéa, Nourredine
Boubaa. Un flanc de monta-
gne, surplombant la route,
à la limite entre les wilayas
de Médéa et Blida, s’est dé-
taché aux premières heures
de la journée, entraînant la
chute d’un amas de pierres
qui ont obstrué la chaussée,
a-t-il expliqué, précisant que
le trafic routier a été totale-
ment fermé pendant plus de

Constantine

Des commerçants informels
paralysent la circulation

Droukdel et 40 autres terroristes
jugés aujourd’hui

Un terroriste abattu à Tébessa

Eboulement aux gorges de la Chiffa
L’axe routier Blida-Médéa fermé

à la circulation

Transport
Des ponts-bascules pour lutter contre

le surtonnage des poids-lourds

R. N.

Le procès en appel de l’an-
cien P-DG d’Union Bank,

Brahim Hadjas, condamné,
en première instance, le 2
mars 2014, par le tribunal cor-
rectionnel de Sidi M’hamed
(Alger), à 5 ans de prison fer-
me, pour « dilapidation de
deniers publics », aura lieu le
15 mars prochain devant la
Cour d’appel d’Alger. L’accusé
avait été reconnu coupable, en
première instance d’avoir dé-
tourné, en 2004, des deniers
publics au détriment de la Ban-
que de l’Agriculture et du Dé-
veloppement rural (BADR). Il
est, également, poursuivi pour
« constitution d’une associa-
tion de malfaiteurs, escroque-
rie, banqueroute, fraude et vio-
lation de la législation régissant

Alger
Le procès en appel de l’affaire
«Union Bank» prévu le 15 mars

usage en Algérie, sont
destinés à éviter le sur-
tonnage des camions,
notamment ceux trans-
portant du sable, dom-
mageable aussi  bien
pour le réseau routier
que pour la sécurité des
usagers, a-t-on indiqué.
   La pesée des poids-
lourds était devenue né-
cessaire au regard du coût
« très important  »  de
l’entretien des routes na-
tionales, mises à mal par
le poids excessif de nom-
breux camions dont les

conducteurs ne sont pas
respectueux de la charge
autorisée et spécifiée sur
le certificat d’immatricula-
tion (carte grise), a souli-
gné M. Kadi. Outre cette
fonction de «garde-fou»,
ces ponts-bascules, instal-
lés à proximité de barra-
ges fixes de la Gendarme-
rie nationale dont les élé-
ments pourraient sévir en
cas de dépassement de
poids, génèrent égale-
ment des emplois pour
des jeunes formés par la
direction des Travaux
publics, a indiqué un res-
ponsable  local de cette
structure, insistant sur le
caractère « dissuasif  »
de ces équipements.
L’opération de mise en
place des ponts-bascu-
les, pour lesquels M’sila a
été désignée wilaya-pilo-
te, se poursuivra pour tou-
cher, prochainement, le
réseau routier de la wilaya
voisine de Bouira, avant
d’être généralisée à
l’échelle du pays, a-t-on,
également, fait savoir.

abattu fin décembre par
l’Armée nationale popu-
laire suite au rapt et l’as-
sassinat du ressortissant
français Hervé Gourdel.
Adoui Walid, un des ac-
cusés dans cette affaire, a
été arrêté en 2011 à son
domicile à Hussein Dey. Il
s’apprêtait alors, selon
l’arrêt de  renvoi, à exé-
cuter une opération-sui-
cide à la ceinture d’ex-
plosifs. Celui-ci avait di-
vulgué aux services de
sécurité les noms de ses
complices dont l ’un
d’eux a été abattu dans
une cache à Corso. Par-
mi les autres accusés en
détention il y a Chrik
M’hamed et Walid Kha-
led qui ont été arrêtés
lors d’une embuscade à
Bachdjarrah à Alger. Ils
étaient en possession
d’armes et de bombes ar-
tisanales. Walid Khaled se
préparait alors à exécuter
une opération kamikaze.
Ces présumés terroristes

appartenaient à la katiba
El Feth, affiliée au Grou-
pe salafiste pour la Prédi-
cation et le Combat
(GSPC) dirigée par
Droukdel Abdelmalek et
qui activait sur les hau-
teurs de Bouzegza dans la
commune de  Keddara
(W. Boumerdès), avant
son allégeance à Aqmi.
Les accusés doivent ré-
pondre des chefs d’incul-
pat ion « d’homicides
volontaires avec prémé-
ditation et guet-apens,
adhésion à un groupe
terroriste armé dont le
but est de semer l’effroi
au sein de la population
et créer un climat d’insé-
curité », selon le rôle des
affaires criminelles de
2014. Ils doivent aussi
répondre d’autres chefs
d’inculpation dont « at-
teinte à la sécurité des ci-
toyens, apologie des ac-
tes terroristes et finance-
ment d’un groupe terro-
riste armé ».

sud de la wilaya de Tébes-
sa, un terroriste et a récu-
péré un pistolet-mitrailleur
de type kalachnikov, une
grenade  offensive, une
quantité de munitions et
d’autres objets», a précisé
le MDN. Par ailleurs, et
«dans le cadre de la sécu-
risation des frontières et de
la lutte contre la contre-
bande et le crime organi-
sé, des détachements de
l’ANP, relevant des sec-
teurs opérationnels de Ta-
manrasset et d’In Guez-
zam (6e région militaire),
ont intercepté deux véhi-
cules tout-terrain chargés
de 600 litres de carburant

et de deux quintaux de ci-
ment», a indiqué la même
source. Aussi et au niveau
de la 4e région militaire, un
détachement relevant du
secteur opérationnel d’El
Oued «a saisi 1.200 litres
de carburant lors d’une
patrouille de reconnais-
sance près des frontières
Est», a ajouté le commu-
niqué. Dans le même con-
texte, les éléments de la
Gendarmerie nationale du
secteur opérationnel de
Béchar (3e région militai-
re) ont intercepté une
quantité s’élevant à 101 kg
de kif traité, a conclu la
même source.

deux heures avant de repren-
dre progressivement après
l’intervention des agents de la
DTP pour le déblaiement de
la chaussée. La circulation
automobile a été déviée, sur
la région d’El-Khemis (Aïn-
Defla) pour les automobilis-
tes se dirigeant vers Médéa et
les localités du sud du pays,
alors que ceux qui veulent
rallier le nord du pays ont
été invités à emprunter la
route nationale RN64 reliant
Médéa à la ville de Bouguer-
ra et vers la route nationale
RN62 qui fait jonction entre
Berrouaghia et El-Khemis, a
affirmé le même responsable.
Des équipes de déblaiement

relevant des directions des
Travaux publics de Médéa et
de Blida, travaillent d’arrache-
pied afin de dégager la chaus-
sée et rétablir le trafic, a-t-il
fait savoir en ajoutant que
d’importants moyens d’in-
tervention ont été mobilisés
à cet effet. La circulation
automobile devrait être to-
talement rétablie «dans le
courant de la journée si les
conditions météorologiques
le permettent» ,a-t-il, par
ailleurs, promis en assurant
que «tous les moyens néces-
saires seront déployés pour la
réouverture de cet axe straté-
gique qui relie les régions du
nord du pays à celles du sud».

le mouvement des capitaux de
et vers l’étranger », selon son
avocat Me Guendouzi.
   ‘L’Union Bank’ avait effec-
tué des transactions commer-
ciales avec plusieurs banques,
dont la BADR, qui a décou-
vert qu’un grand nombre de
crédits n’avaient pas de dos-
siers constitutifs, selon l’ordon-
nance de renvoi. Lors de l’en-
quête, tous les fonctionnaires
de la banque ont affirmé avoir
reçu des instructions de Had-
jas Brahim et de ses enfants,
d’émettre des lettres de chan-
ge, explique la même source.
Brahim Hadjas avait nié l’en-
semble des chefs d’accusation
retenus contre lui, précisant
qu’il occupait alors le poste de
président du conseil d’admi-
nistration, étant actionnaire, et
que sa mission principale, au

sein de la banque était de
prospecter les investisseurs à
l’étranger. Dans une autre af-
faire de corruption, une pei-
ne de 10 ans de prison ferme
avait été prononcée, en mars
2014, par le tribunal correc-
tionnel de Chéraga à l’encon-
tre de Brahim Hadjas pour
« atteinte à la propriété immo-
bilière et dilapidation de de-
niers publics ». Brahim Had-
jas a été arrêté le 12 décembre
2013, au Maroc, par Interpol
avant d’être extradé vers l’Al-
gérie, après 10 années de fui-
te. Il a été au cœur d’un scan-
dale de corruption lié à son
groupe. ‘Union Bank’, premiè-
re banque privée en Algérie,
créée en 1995, conformément
à la loi sur la monnaie et le cré-
dit de 1990, a été dissoute en
2004 sur décision de justice.

qui arrivait du sud de la wi-
laya, de la nouvelle ville et de
Zouaghi, sera détournée vers
d’autres voies. D’où un étran-
glement terrible de la circula-
tion en ce début de semaine.
Les manifestants en colère re-
vendiquaient la présence du
wali pour lui soumettre leurs
préoccupations avant de libé-
rer la route. « On nous a cou-
pé notre gagne-pain et on ne
veut pas nous construire un
marché où nous pourrions
mener notre activité en toute
légalité. Pourtant on nous
avait promis d’entamer sa
réalisation le jour même de
l’éradication des stands infor-
mels, il y a une dizaine de
jours », se sont lamentés les
protestataires. La tension
montait de plus en plus sur
les lieux, des renforts de poli-
ciers arrivent, on tentait de
gérer la situation au mieux,
éviter les débordements in-
contrôlés, d’autant que le mi-
nistre de l’Habitat devait pas-
ser dans la journée par cette
cité afin de visiter le siège de
la DEP. C’est le chef du cabi-
net du wali, accompagné du
maire et du délégué du sec-
teur urbain de Bellevue, qui

prendra contact avec les ma-
nifestants et réussira à calmer
les esprits. Il était 13 heures
30 mn lorsque les agents de
la municipalité ont entrepris
le nettoyage de la route des
pierres et des troncs d’arbres
installés en barricades par les
manifestants. Les travaux de
réalisation du marché seront
entamés incessamment, selon
les assurances des autorités
locales. Pour rappel, l’ex-as-
semblée populaire commu-
nale avait réalisé un marché
à Djenane Ezzitoune pour fai-
re bénéficier les commerçants
informels en activité dans ce
quartier, mais il s’avèrera
qu’en guise de marché on
avait offert aux bénéficiaires
des cages étroites, inadaptés
pour l’activité commerciale.
D’où leur refus de les accep-
ter. Et, il y a presque une an-
née, le marché en question a
été carrément détruit, recon-
naissance implicite de son
« inutilité ». De nombreux
mouvements de protestation
ont été déclenchés par les
commerçants pour dénoncer
la situation, et la stagnation
des choses les a encore pous-
sés à investir, hier, la rue.
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Quelques affrontements isolés
entre les forces de Kiev et les

rebelles prorusses persistaient hier
dimanche dans l’est rebelle de
l’Ukraine mais le cessez-le-feu en-
tré en vigueur quelques heures plus
tôt, qui vise à mettre fin à un conflit
ayant fait plus de 5.500 morts en
dix mois, semblait bel et bien tenir.
Si deux civils ont été tués vingt mi-
nutes après l’entrée en vigueur du
cessez-le-feu à Popasna (région de
Lougansk), par des tirs d’artillerie
venant d’une zone que Kiev estime
être contrôlée par des rebelles dis-
sidents ne respectant pas l’autorité
des républiques séparatistes, les af-
frontements se sont considérable-
ment réduits ensuite. «La situation
est en voie de stabilisation», a dé-
claré un porte-parole militaire ukrai-
nien, Andriï Lyssenko, malgré des
tirs d’artillerie résiduels dans la ré-
gion de Lougansk et autour de la
ville stratégique de Debaltseve, où
ont eu lieu les combats les plus vio-
lents de ces derniers jours. Les trou-
pes ukrainiennes ont subi dix atta-
ques dans la nuit de samedi à di-
manche, a-t-il ajouté, un nombre
bien inférieur aux journées précé-
dentes. Kiev n’a fait état d’aucun
nouveau mort parmi ses soldats de-
puis le cessez-le-feu, tandis que neuf
soldats avaient été tués dans les
heures le précédant. Un haut res-
ponsable militaire de la République
séparatiste de Donetsk (DNR),
Edouard Bassourine, a pour sa part
déclaré que le cessez-le-feu était
«globalement respecté». «Nous es-
pérons que le cessez-le-feu sera to-
talement respecté d’ici quelques
heures. Il faut un peu de temps, ce
n’est pas un processus instantané»,
a déclaré à l’AFP Ilia Kiva, respon-
sable du ministère ukrainien de l’In-
térieur dans la région de Donetsk.
Les autorités ukrainiennes ont ce-
pendant précisé que leurs soldats
avaient dû repousser des attaques
rebelles près du village de Tchor-
nouxine (5 km à l’est de Debaltse-

Danemark
La police tue l’auteur présumé

des deux attaques de Copenhague
La police pense avoir abattu hier

 dimanche matin à Copenha-
gue l’auteur de deux fusillades,
contre un débat sur la liberté d’ex-
pression et la principale synagogue
de la capitale danoise, qui ont fait
deux morts et cinq blessés. Copen-
hague a été le théâtre de deux at-
taques qui pourraient avoir été ins-
pirées par celles visant Charlie
Hebdo et une supérette cacher à
Paris en janvier. «Nous pensons
qu’il s’agit du même homme qui
est l’auteur des deux fusillades», a
dit un porte-parole de la police,
Torben Moelgaard Jensen, lors
d’une conférence de presse. L’hom-
me abattu venait d’ouvrir le feu sur
les forces de l’ordre, dans le quar-
tier populaire de Nørrebro, où les
autorités avaient placé un loge-
ment sous surveillance. La police
pense que l’homme a agi seul, mais
n’en avait pas encore la certitude
dimanche matin. Lors de la pre-
mière attaque, samedi vers 15H00
GMT, un homme a criblé de balles
un centre culturel où se tenait un
débat sur l’islamisme et la liberté
d’expression, faisant un mort dans
l’assistance, un homme âgé de 55
ans, et blessant trois policiers. Puis,
alors que l’assaillant était recher-
ché, des coups de feu ont retenti
après minuit samedi près de la sy-
nagogue de Copenhague. Une
personne a été mortellement bles-
sée à la tête, un policier a été bles-
sé à la jambe et un autre au bras.
«La police était déjà sur place. Une
personne est arrivée et a commen-
cé à tirer», a déclaré le porte-paro-

le de la police, Allan Teddy
Wadsworth-Hansen, précisant que
la vie des policiers n’était pas en
danger. Les forces de l’ordre ont
diffusé dans la soirée une photo,
apparemment prise dans un par-
king, d’un homme vêtu d’une dou-
doune foncée et d’un bonnet ou
d’une cagoule bordeaux, avec un
signalement: 25 à 30 ans, environ
1,85 m, athlétique. Des secteurs de
la capitale danoise ont été bouclés
mais «il ne s’agit pas d’un couvre-
feu général. Les gens peuvent se
déplacer dans Copenhague, en sé-
curité», a affirmé le porte-parole.
La chef du gouvernement danois
Helle Thorning-Schmidt a félicité
immédiatement la police pour son
travail et a rappelé que «personne
ne doit pouvoir impunément atta-
quer la société danoise ouverte, li-
bre et démocratique».
  Après la première fusillade, elle
avait dénoncé «un acte de violen-
ce cynique» et estimé que «tout
porte à croire que la fusillade (...)
était un attentat politique et de ce
fait un acte terroriste». Joint par
l’AFP, l’ambassadeur de France
au Danemark, François Zimeray,
a décrit un assaut brutal sur le
centre culturel, au sein duquel il
se trouvait avec notamment Lars
Vilks, l’auteur des caricatures sur
le prophète Mohamed. «Intuitive-
ment je dirais qu’il y a eu au
moins 50 coups de feu, et les
policiers ici nous disent 200. Des
balles sont passées à travers les
portes et tout le monde s’est jeté
à terre», a raconté l’ambassadeur.

Plusieurs dizaines de personnes
assistaient au débat sous protec-
tion policière. Les services de ren-
seignement (PET) ont indiqué
que l’attaque était «planifiée».
Mais la police a estimé que la
question de la ou des personnes
spécifiquement visées n’était «pas
évidente».  Cette dernière a
d’abord parlé de deux assaillants
présumés ayant pris la fuite à
bord d’une voiture. Le véhicule,
vide, a été retrouvé quelques
heures plus tard, à proximité du
lieu de la fusillade et d’une gare.
Puis quatre heures après l’atta-
que, les forces de l’ordre ont pré-
cisé que «les premiers témoigna-
ges indiquent qu’il n’y avait qu’un
auteur» des coups de feu.
  Aucun élément n’avait filtré di-
manche matin sur son identité. La
police s’est refusée à livrer une
quelconque information sur
l’identité de cet homme, affirmant
simplement que les premiers élé-
ments, dont ceux déjà connus à
son sujet avant les attaques, lais-
saient penser qu’il était «inspiré»
par l’idéologie d’organisations
comme l’État islamique.
  Le Premier ministre israélien Ben-
jamin Netanyahu a appelé hier les
juifs européens à s’installer en Is-
raël. «De nouveau un juif européen
a été tué parce qu’il était juif et ce
genre d’attentats devrait se repro-
duire», a mis en garde le Premier
ministre, en assurant que son pays
était «préparé pour accueillir une
immigration de masse en prove-
nance d’Europe».

ve), et ont fait état de mouvements
rebelles à proximité du port de Ma-
rioupol, dernière grande ville de
l’est rebelle contrôlé par Kiev. «Nous
avons besoin de travailler dur pour
rendre durable le cessez-le-feu, sans
assister aux violations que nous
voyons aujourd’hui», a déclaré le
ministre des Affaires étrangères
ukrainien Pavlo Klimkine, qui a re-
gretté la «responsabilité politique et
morale» des autorités séparatistes
pour ces violations.
  L’accord conclu jeudi à Minsk à
l’issue d’une nuit de négociations
entre les dirigeants d’Ukraine, Rus-
sie, Allemagne et France prévoit
que Kiev et les rebelles ont deux
jours après l’entrée en vigueur du
cessez-le-feu pour commencer à
retirer leurs armes lourdes de la li-
gne de front. Le président russe
Vladimir Poutine, son homologue
ukrainien Petro Porochenko, le pré-
sident français François Hollande
et la chancelière allemande Ange-
la Merkel devaient faire ensemble
hier un «premier point» sur l’appli-
cation du cessez-le-feu, selon la
présidence française. Samedi, le
président américain Barack Oba-
ma a appelé M. Porochenko pour
lui exprimer sa «sympathie» et sa
profonde «préoccupation» concer-
nant notamment la situation «dans
et autour de la ville de Debaltse-
ve», a indiqué la Maison Blanche
dans un communiqué. Le prési-
dent ukrainien a également évoqué
le sujet avec M. Hollande et Mme
Merkel. Selon un haut responsable
du département d’Etat, le secrétai-
re d’Etat John Kerry a insisté sur le
respect complet des accords pas-
sés à Minsk, dans un entretien té-
léphonique avec son homologue
russe Sergueï Lavrov. De son côté,
Vladimir Poutine a réaffirmé, lors
d’un entretien téléphonique avec
François Hollande et Angela Mer-
kel, son attachement au respect du
cessez-le-feu, a indiqué l’Elysée. La
situation à Debaltseve avait susci-

té des doutes quant à une applica-
tion effective de la trêve. Le porte-
parole du Kremlin, Dmitri Peskov,
a expliqué que les tentatives des
soldats ukrainiens encerclés à De-
baltseve de sortir «de la chaudiè-
re» seraient considérées comme
une violation du cessez-le-feu. M.
Zakhartchenko avait signé samedi
en fin d’après-midi un décret intro-
duisant le cessez-le-feu qui donne
cependant le droit aux rebelles de
riposter à des «tirs contre les infras-
tructures militaires et civiles de la
République populaire de Donetsk».
De son côté, Moscou a d’ores et
déjà accusé Kiev et les Occidentaux
de «déformer le contenu des ac-
cords de Minsk».
  A Donetsk même, les habitants se
réjouissaient hier d’une première
nuit passée sans bombardement,
même si un journaliste de l’AFP a
entendu une salve d’artillerie en fin
de matinée. «Le cessez-le feu, nous
l’avons attendu comme on attend
les douze coups de minuit pour le
nouvel an!», a déclaré à l’AFP Na-
talia Alexandrovna, 50 ans, ven-
deuse sur un marché inhabituelle-
ment animé par rapport à ces der-
niers mois. «Les gens ici sont telle-
ment abattus par les bombarde-
ments quotidiens qu’ils ont du mal
à croire que la situation peut s’amé-
liorer», a-t-elle cependant ajouté.
Les troupes ukrainiennes ne sem-
blaient pas non plus croire en une
trêve durable. «Il y a de l’espoir,
mais il est petit», a estimé un sol-
dat stationné à 25 kilomètres de
Debaltseve, tandis que ses cama-
rades profitaient du calme précai-
re pour lire ou jouer au football.
Quelques explosions pouvaient en-
core être entendues en provenan-
ce de Debaltseve. «Il n’y a pas eu
de cessez-le-feu autour de Debalt-
seve et il n’y en aura pas. Les tirs
continuent», a pourtant assuré à
l’AFP Alexeï, un chef rebelle d’Ena-
kieve, une trentaine de kilomètres
à l’ouest de Debaltseve.

Ukraine
Le cessez-le-feu globalement respecté

malgré des incidents isolés

A. Walid

Ainsi, l’Italie exprime ses inquié
tudes devant la «poussée  des
djihadistes» en Libye. Le chef

de la diplomatie italienne Paolo Gen-
tiloni est catégorique. «On ne peut ac-
cepter qu’à quelques heures seule-
ment de navigation d’ici,  il y ait une
menace terroriste», a-t-il indiqué dans
une interview à la chaîne SkyTg24
vendredi soir, rapportent des agences
de presse. Il faisait allusion à des in-
formations sur une ‘’expansion de mi-
lices proches de Daech’’ en Libye. Lui
emboîtant le pas, la ministre de la Dé-
fense est allée plus loin hier. Dans une
interview au quotidien «Il Messag-
gero», Mme Pinotti a affirmé que l’Ita-
lie était prête à envoyer plusieurs
milliers d’hommes et à prendre la tête
rapidement d’une coalition de pays
européens et de la région pour lutter
contre la «progression des djihadistes
en Libye». «L’Italie est prête à guider
en Libye une coalition de pays de la
région, européens et de l’Afrique du
Nord, pour arrêter la progression du
califat qui est parvenu à 350 km de
nos côtes». «Si en Afghanistan, nous
avons envoyé jusqu’à 5.000 hommes,
dans un pays   comme la Libye qui
nous concerne de bien plus près et où
le risque de dégradation est bien plus
préoccupant pour l’Italie, notre mis-
sion peut être significative et consis-
tante, aussi en ce qui concerne les ef-
fectifs», a-t-elle déclaré. «Nous en dis-
cutons depuis des mois, mais c’est
devenu urgent», a-t-elle précisé. Pour
elle, «le risque est imminent, on ne
peut attendre au-delà. L’Italie a des
exigences de défense nationale, ne
pas voir un califat qui gouverne sur la
côte d’en face. Mais nous voulons
nous coordonner avec d’autres dans
un système de légalité internationa-
le». «Nous devons être présents en
Libye comme nous sommes interve-
nus en Irak aux côtés des très valeu-
reux combattants kurdes», a-t-elle
dit, sans préciser quel type d’inter-
vention serait décidé. Et d’alerter
qu’il «n’était pas à exclure» que les
terroristes puissent arriver en Italie
à bord des canots transportant des
migrants clandestins.
  L’ambassade d’Italie à Tripoli a sus-
pendu hier ses activités et son person-

Rome pour une coalition antidjihadiste

L'armée italienne prête
à débarquer en Libye

L’intervention militaire en Libye, qui a sombré dans le
chaos, est de nouveau sur la table. Cette fois-ci, c’est
l’Italie qui monte au front affirmant être disposée à
envoyer plusieurs milliers d’hommes dans le cadre
d’une coalition pour stopper «la progression des

djihadistes en Libye». Début janvier déjà, des chefs
d’Etat de pays du Sahel avaient appelé ouvertement
à une telle intervention. Mais l’UA affirmait plus tard

privilégier une solution politique. Une position
défendue par l’Algérie qui subit de fortes pressions
pour cautionner une intervention militaire en Libye.

nel a été rapatrié «à titre provisoire»,
selon un communiqué du ministère
des Affaires étrangères italien. Il s’agit
de la dernière ambassade occidenta-
le en Libye à évacuer son personnel.
La suspension des activités de l’am-
bassade a été décidée après divers
«épisodes hostiles dans les centres ur-
bains, y compris Tripoli, à l’encontre
de l’Italie et des ressortissants
italiens». Le gouvernement italien a,
par ailleurs, commencé à rapatrier hier
une centaine d’Italiens de Libye. Une
aide logistique a été offerte aux ressor-
tissants italiens pour qu’ils quittent tem-
porairement le pays. Les Italiens, une
centaine, travaillant depuis ces der-
nières années en Libye, ont été ap-
pelés à quitter ce pays rapidement.
  Pourtant le 2 février dernier, le chef
de la diplomatie italienne en visite
à Alger avait indiqué, lors d’un point
de presse, que l’Italie et l’Algérie
«sont convaincus qu’il n’existe pas
de solution dans la division du pays
(Libye), ni de solution militaire pos-
sible, mais qu’il est nécessaire d’en-
courager un processus de réconcilia-
tion entre les différentes parties». Et
de souligner que l’Algérie et l’Italie
«partagent totalement  et soutiennent
le travail de l’envoyé spécial du se-
crétaire général des Nations unies
pour la Libye». Le chef de la diplo-
matie italienne a qualifié d’importants
les résultats obtenus par l’envoyé spé-
cial de l’ONU pour la Libye.
  Des dirigeants africains avaient esti-
mé dernièrement, à l’issue   d’une réu-
nion sous l’égide de l’Union africai-
ne, que le conflit en Libye ne peut être
résolu militairement. Cinq pays du
Sahel avaient appelé en janvier à une
intervention militaire internationale.
«La situation en Libye ne peut pas être
résolue par la force, mais seulement
par un accord politique entre les Li-
byens eux-mêmes. L’UA est prête à les
appuyer dans cet objectif», a déclaré
à l’AFP Jacob Enoh Eben, à l’issue
d’une réunion du Groupe internatio-
nal de contact sur la Libye (GIC-L)
créé par l’UA. Ce groupe de contact,
mis sur pied par l’UA en septembre,
réunit les voisins de la Libye (Algérie,
Egypte, Niger, Soudan, Tchad et Tu-
nisie), des représentants de l’UA, du
Conseil de sécurité de l’ONU, de la
Ligue arabe et de l’UE, notamment.
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(2ème partie)

Peut-on réguler le système fi-
nancier mondial ? Par les
textes, par les différents ac-

cords internationaux (Bâle 1, 2 et
3), par des normes, par des règles,
la régulation est possible. Mais dans
les faits, c’est-à-dire dans l’applica-
tion, elle repose essentiellement sur
la bonne volonté des acteurs de la
finance mondiale. Selon l’écono-
miste Paul H. Dembinski, de l’Ob-
servatoire de la finance, un organis-
me suisse, la finance transforme le
fonctionnement même du système
économique : en permettant aux
acteurs de se couvrir contre un cer-
tain nombre de risques, elle leur
permet également de danser plus
près du volcan (c’est le problème
de bien connu de l’aléa moral).
Elle réveille les passions que le
marché était censé contenir, en
substituant la cupidité à l’intérêt,
le court terme au long terme. Elle
«apporte des réponses […] aux
besoins, aux désirs, voire aux an-
goisses de nos sociétés». (1)

    Toujours selon cet économiste,
P. H. Dembinski, il est professeur
associé à l’Université de Fribourg,
la finance est un sous-système
économique qui remplit trois
fonctions spécifiques :
- tout d’abord, garantir la circula-
tion des transactions financières  ;
- ensuite, réunir l’épargne et la
mettre au service de projets d’in-
vestissement ;
- enfin, évaluer le risque, lui attri-
buer une valeur et faire en sorte
qu’il soit rentable.
   Une autre approche sur le systè-
me financier mondial, c’est celle de
l’ancien président de la Réserve fé-
dérale des États-Unis ou Fed (Ban-
que centrale américaine). Tout
d’abord il est prophétique, et prédit
que la crise financière de 2008 ne
sera pas la dernière. Plus encore, il
met en garde le monde que «la cri-
se se produira de nouveau, mais ce
sera différent». Il explique que «Les
crises financières sont toutes diffé-
rentes, mais elles ont une source fon-
damentale. C’est la capacité inex-
tinguible des êtres humains lorsqu’ils
sont confrontés à de longues pério-
des de prospérité de présumer que
cela va continuer».
    Blâmé par un nombre important
de personnalités américaines et par
la commission d’enquête sur la cri-
se financière des États-Unis - il a
témoigné devant la commission -,
Greenspan nie toute responsabilité
dans la crise. Aux causes qui ont
engendré la pire récession que les
Etats-Unis ont connue depuis la
Grande Dépression, suivie de dizai-
nes de millions de personnes au
chômage ou sous-employées et qui
a conduit des millions à perdre leur
maison, leur accès aux soins de
santé et, dans certains cas, leur vie,
il dira : «C’est la nature humaine,
à moins que quelqu’un peut trou-
ver un moyen de changer la na-
ture humaine, nous aurons plus
de crises et aucune d’elles ne res-
semblera à celle-ci parce que deux
crises n’ont rien en commun, sauf
la nature humaine.»

L’impossible gouvernance financière éthique dans le monde

 La cause, la «nature humaine» selon l’ancien
 gouverneur de la Fed, Alan Greenspan

  Selon l’ancien gouverneur de la
Fed, le resserrement du crédit a été
déclenché par la crise des créances
hypothécaires à risque (subprimes
américains). Il a déclaré qu’un fac-
teur quelconque peut avoir agi com-
me un catalyseur. «Quelque chose
tôt ou tard aurait vu le jour. De
plus, les institutions financières du
monde devraient avoir vu venir la
crise. Les banquiers savaient qu’ils
ont été impliqués dans une sous-ta-
rification du risque et que, à un cer-
tain moment, une correction serait
faite», a-t-il déclaré.
  Enfin pour conclure, Greenspan
énonce : «Le problème est que
vous ne pouvez pas avoir le com-
merce mondial gratuit avec des
marchés nationaux réglementés
très restrictifs.»
   Howard Wheeldon, stratège chez
BGC Partners, a vivement critiqué
les commentaires de Greenspan :
«Apparemment, M. Greenspan es-
time que les problèmes que nous
avons subis peuvent simplement
être posés à la « nature humaine».
Par là, il pourrait être suggéré que,
quels que soient les règlements qui
auraient pu être mis pour arrêter la
«pourriture de 2008», ils auraient été
imparables. Peut-être oui, mais je
préfère croire que si les lois et les
règles appropriées sont en place, les
hommes, et en particulier ceux qui
travaillent dans les marchés finan-
ciers, seraient toujours astreints à
faire respecter les règles. Bien sûr, il
y a toujours des voleurs comme
Madoff, mais à un certain point seu-
lement du système.»

1. Et si Alan Greenspan avait
raison ? La crise de 2008

était «inévitable» et la BRI savait
Apparemment, M. Greenspan esti-
me que la crise financière que les
États-Unis ont subie relève de la
«Nature humaine». Donc la question
se pose sur l’essence de la «Nature
humaine même». Et par là, il pour-
rait être suggéré que quels que
soient les règlements qui auraient pu
être mis en application, ils ne pour-
raient arrêter la crise qui a pour ain-
si dire pourri l’économie américai-
ne. Donc la crise était inévitable.
  Pour énoncer une telle affirma-
tion, Greenspan avoue implicite-
ment lorsqu’il dirigeait la Réser-
ve fédérale américaine qu’il était
intellectuellement investi par cet-
te vision qu’il postule comme l’es-
sence même de la Nature humai-
ne. Comme d’ailleurs le confirme,
l’économiste de l’Observatoire de
la finance suisse, il y a un côté bas
dans l’homme qui ne peut se dis-
socier de sa nature.
   Cette volonté décente ou indécen-
te, mesquine ou non mesquine de
«gagner de l’argent» habite tous les
êtres humains sans exception. Donc,
une nature propre à l’homme. C’est
aussi un aspect du dualisme du bien
et du mal. Deux principes irréducti-
bles qui font l’essence de l’homme.
Mais dans cet antagonisme de deux
principes, il y a une différenciation
entre les hommes, ceux qui par l’en-
tendement réprouvent et ceux qui
sont prisonniers de leurs désirs. Pré-
cisément, cette dualité où l’indécent
l’emporte le plus souvent sur le dé-
cent donne là tout le sens de la dy-

namique du monde. Et qui est «gé-
nératrice de crises, de conflits, de mi-
sère, de régression mais non moins
nécessaires, parce qu’elle trace le
chemin du progrès continuel de l’hu-
manité qui ne s’arrête jamais. Sans
ces constantes au cours des siècles,
l’humanité n’aurait jamais pu se
constituer, ni même exister. Précisé-
ment, ce sont elles qui font que l’hu-
manité est «humanité», et en cons-
tant devenir. Car l’humanité n’a pas
choisi d’être ou à être, elle fait avec
ce «être Qui lui est donné pour
être»». C’est ce que nous avons ap-
pelé le «deuxième principe med-
jdoubien» du nom de l’auteur, un
principe que nous constatons sou-
vent, parce qu’il nous entoure ou
nous y sommes en plein dedans. (2)
  Donc, Greenspan, en tant que pre-
mier financier mondial, de la plus
grande Banque centrale du monde,
on peut même dire que ce n’est pas
la Banque des Règlements Interna-
tionaux (BRI) qui est la Banque cen-
trale des Banques centrales mais
bien la Réserve fédérale qui dicte
sa politique monétaire au monde,
qui à travers ce premier financier
impose un véritable diktat mais to-
léré aux autres Banques centrales
du monde. Quant à la BRI, elle n’est
qu’une institution chargée de la coo-
pération et d’assistance des banques
centrales dans la poursuite de la sta-
bilité monétaire et financière inter-
nationale. Cette institution était-elle
à l’origine de la crise financière de
2008 ? A-t-elle été incriminée dans
la crise des subprimes américains ?
A-t-elle tiré la sonnette d’alarme sur
la survenue de la crise ? Il est évi-
dent que non. Pourtant, la BRI sa-
vait et Greenspan est bien placé
pour l’avoir dit «que la BRI savait».
Bien au contraire, «la BRI a indirec-
tement appuyé par son silence la
politique désastreuse de la Fed amé-
ricaine». Evidemment, aucune ins-
titution internationale du rang de la
BRI, de la Banque centrale euro-
péenne (BCE) ou autre, ne ferme
les yeux s’il n’y avait pas de raisons
sérieuses, impérieuses pour attendre
sans rien faire la tornade financière
arriver. Donc ni Alan Greenspan, ni

Jean-Claude Trichet, ni Malcom
Knight, le directeur général de la
BRI, ni d’ailleurs les autres gouver-
neurs centraux du Royaume-Uni, du
Japon, du Canada, de France, d’Al-
lemagne… pour ne citer que ceux-
là, les plus importants des 60 gou-
verneurs qui composent le Conseil
d’administration de la BRI, ne pou-
vaient rien faire parce que la crise
était imparable. La Banque centra-
le d’Algérie, pourtant membre du
directoire de la BRI comme nom-
bre de Banques centrales des pays
d’Asie, d’Amérique latine, certaine-
ment ni ne savaient ni n’avaient la
possibilité de savoir ce qui se tra-
mait.  «Et si la crise financière de
2008 était imparable, force de dire
alors qu’elle était nécessaire.»

2. Et si Alan Greenspan
avait raison ? C’est aussi

la «nature humaine» !
   Donc il y a eu tout un processus
de causes à effets, mais tous com-
mandés par la Réserve fédérale
américaine dont le plus haut res-
ponsable de l’institution ne trouve
rien à dire que tout revient à la «Na-
ture humaine». Et s’il avait raison ?
Et si Greenspan n’est pas dans le
tort et que s’il nie qu’il n’est en rien
responsable de la crise financière,
que ce n’est pas lui mais le système
à la fois américain et mondial qui
en est la cause ? On ne peut croire
que Greenspan, âgé, très expéri-
menté, très au fait de toutes les ma-
nipulations imaginables des tran-
sactions financières internationales,
chercherait à se disculper par des
motifs aussi puérils que ne laisse
penser la facilité de tout remettre
sur la «Nature humaine». Et si c’est
derrière cette nature humaine peu
parlante puisqu’elle est ainsi, que
la situation financière américaine et
mondiale, prise en tenaille par deux
revers contradictoires, trouverait la
vraie réponse sur l’irruption, sur le
sens de la crise ?
   En effet, par «Nature humaine»,
peut-on vouloir à un homme pour
sa cupidité ? Puisque sa nature est
ainsi. De même peut-on en vouloir
à un homme corrompu ? Puisqu’il

est ainsi ? Peut-on en vouloir à quel-
qu’un qui détourne des fonds pu-
blics, qu’il en tire bénéfice sur place
ou qu’il en exporte dans les paradis
fiscaux étrangers ? Et ces paradis fis-
caux sont en Suisse, aux îles Caï-
mans, etc., bref surtout en Occident.
   Corruption, détournements d’ar-
gent, vol de biens publics, etc., sont
tout simplement des vols et punis-
sables. Est-ce que les moyens pu-
nissables arrivent à dissuader les
corrompus, ceux qui détournent les
fonds publics, ceux qui corrompent
au niveau des banques, des mar-
chés, des transactions nationales et
internationales ? Surtout si ces nom-
més se trouvent dans les hautes
sphères des Etats ou dans le privé.
Il est évident que non. La corrup-
tion, le vol à petite ou à grande
échelle font partie de la «Nature
humaine». C’est l’envers de la mé-
daille du bien. Sans cet envers, il n’y
a pas de bien. Le sens de l’honnête
n’aurait pas de signification s’il n’y
avait pas son contraire.
   D’autre part, est-ce que le corrom-
pu est conscient de sa «tare» ? Il ne
voit que ce qu’il retire de sa tare, il
ne voit pas son état de corrompu.
Même s’il en est conscient, il y a
néanmoins des forces humaines en
lui qui le poussent à corrompre. De
même celui qui ne l’est pas le doit
aussi aux forces honnêtes qui sont
en lui. La différence entre l’honnête
et le malhonnête, c’est que «l’un est
conscient de lui-même», «l’autre a
seulement une pseudo-conscience
de lui-même». Ainsi est fait le mon-
de partagé entre le bien et le mal.
C’est parce que le monde n’est pas
parfait que les contingences qui le
traversent cherchent toujours à le
parfaire. Le monde est en perpétuel-
le évolution sur tous les plans, dans
tous les domaines, et surtout il ba-
lance entre le bien et le mal.
   Cette explication de la Nature hu-
maine dont fait mention Greenspan
cherche simplement à faire ressortir
que l’homme ne maîtrise pas son
destin. Il a beau connaître, il ne con-
naîtra jamais assez, il a beau régu-
lé, il ne régulera jamais assez.

Suite en page 7
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Et ce que dit l’ancien gouver
neur de la Fed américaine
tient parfaitement la route.

Tout relève de la «Nature humai-
ne», tout est inscrit dans son es-
sence. C’est un peu la même cho-
se si on se posait la question pour-
quoi un homme naît sourd, muet,
aveugle ou débile.
   Ceci étant, qu’en est-il de cette
«Nature humaine que Greenspan
n’explicite pas», et qui est certai-
nement la cause de cette premiè-
re et grande crise qui a frappé
d’abord le monde occidental puis
le reste du monde, en ce début
de troisième millénaire  ?

3. Qu’aurait fait Howard
Wheeldon à la place d’Alan

Greenspan pour parer à la cri-
se financière de 2008 ?
Relevons la critique acerbe de Ho-
ward Wheeldon contre Greenspan.
«Il ne contient absolument aucun
humilité ou même le plus reculé
soupçon de la responsabilité que
lui-même aurait assuré la situation
que nous venons de traverser aurait
pu être évitée. Le mot« subprime»
n’est absolument pas mentionné du
tout dans la mesure où je peux voir
- pas plus que les mots que je suis
désolé !», dit-il.
 L’échec de la politique monétaire
menée par l’ancien gouverneur a
certes mené l’économie américaine
et européenne à la catastrophe.
Quand les économies américaine et
européenne ont vu la pire récession
depuis la Grande Récession. Une
catastrophe dans le domaine de
l’emploi. Des millions d’Américaine
à perdre leurs logements et leurs
économies souvent de toute une vie,
et qui se retrouvent à la rue.
   Mais, dans ce processus destruc-
teur enclenché, il y a certainement
des causes impérieuses qui ont dic-
té cette politique économique et
monétaire. Et si pour les expliciter,
on inversait les rôles et laisser le cri-

tique Howard Wheeldon maître de
la finance américaine ? Qu’aurait fait
Howard Wheeldon, stratège en fi-
nances, s’il s’était trouvé à la place
de Greenspan entre 2001 et 2006 ?
Il faut rappeler que Greenspan a été
remplacé par Ben Bernanke, au tout
début de l’incendie des subprimes qui
allait frapper l’Amérique.
   Howard Wheeldon évitera-t-il la
crise financière de 2008 ? Puisque,
paré de la meilleure volonté, tout
montre qu’il opèrera autrement.
   En tant que gouverneur de la Ré-
serve fédérale, Howard Wheeldon
serait confronté comme l’a été Alan
Greenspan aux attentats du 11 sep-
tembre 2001. Quelle réponse de la
Fed lorsque le World Trade Center,
c’est-à-dire le Centre du commerce
mondial, s’est écroulé ? Il est évi-
dent que l’effondrement du WTC ne
lui laisserait aucune alternative si-
non d’injecter massivement des li-
quidités dans le système financier
américain pour compenser le trou
d’air provoqué par la disparition des
tours jumelles. Donc les liquidités
injectées serviraient à éviter une
panique financière aux États-Unis.
   Un autre point tout aussi impor-
tant, la double crise des valeurs
technologiques en 2000 à Wall
Street, et étendue aux autres Bour-
ses mondiales, aurait imposé à
Howard Wheeldon de baisser ra-
pidement le taux d’intérêt directeur
court de la Fed pour freiner la crise
financière qui avait déjà impacté
l’économie américaine. Si Wheel-
don n’avait pas opéré une baisse
urgente et accélérée du taux d’in-
térêt directeur de la Fed – Greens-
pan a procédé en la seule année
de 2001 à onze baisses ramenant
le taux d’intérêt de 6,5% à 1,75%
– l’économie américaine aurait pâti.
Donc Wheeldon, aidé du FOMC
(Board of Governors), aurait cer-
tainement opéré, à quelque chose
près, de la même façon. Le but visé
en 2001 par la Fed était de réamor-
cer selon le jargon des économis-
tes la pompe. D’autre part, il n’y

avait pas de danger dans les injec-
tions massives de la Réserve fédé-
rale. Il faut rappeler que les États-
Unis sont le premier émetteur du
monde de liquidités internationa-
les, et le premier refuge financier du
monde dans les IDE, évidemment
quand l’«économie américaine
fonctionne bien».  Et c’est la raison
pour laquelle l’ancien gouverneur
de la Fed a parlé, en 1996,
d’«exubérance financière», et de-
puis on a retenu ce terme greens-
panien un peu mythique qui expri-
me un peu la Nature humaine. Et
on pense bien à toute «exubérance
financière qui déborde» appelle for-
cément des corrections. Une loi de
la nature que cette «Nature humai-
ne qui déborde» ? Puisque ce ne
sont pas les marchés financiers mais
ce que font les hommes des mar-
chés. Un marché ou un système fi-
nancier trop exubérant met en dan-
ger à terme la mécanique économi-
que et financière internationale.
  D’ailleurs, «c’est cette exubéran-
ce qui a provoqué des salves de cri-
ses successives durant toute l’année
2002», ponctué avec des scanda-
les à l’image d’Enron, une firme
américaine, ainsi que la «porosité
aux influences» des agences de no-
tation mondiales du système amé-
ricain. Ces crises en cascades de-
vaient épurer le système américain
et mondial devenu instable. En
2002 et 2003, la baisse du taux
d’intérêt directeur ne s’est opérée
qu’une fois par an. Respectivement
le 6 novembre à - 0,50 point, le taux
directeur est ramené à 1,25%, et le
25 juin 2003 à - 0,25 point, le taux
est à 1%. A ce plancher, le taux di-
recteur de la Fed est pratiquement
nul ou négatif eu égard à l’inflation.
    Qu’aurait fait Wheeldon à la pla-
ce de Greenspan entre 2001 et
2003, puisque l’essentiel des bais-
ses du taux d’intérêt de la Fed a été
opéré en 2001 ? On peut penser que
les mesures prises auraient été simi-
laires et que, jusqu’en 2003, le pro-
blème des «subprimes», c’est-à-dire

l’octroi sans discernement de cré-
dits hypothécaires par les banques
américaines aux ménages améri-
cains, ne s’est pas encore posé.
Donc le pire – la crise financière de
2008 – est encore à venir pour
Wheeldon.

4. Qu’aurait fait Howard
Wheeldon à la place d’Alan

Greenspan face à une Amérique
en guerre ?
Le problème crucial qui va se poser
à Wheeldon et changer la politique
monétaire de la Fed, comme il s’est
posé à Greenspan et au comité di-
recteur des 12 gouverneurs des Ban-
ques   centrales nationales améri-
caines (FOMC) va réellement se
poser au début de l’année 2003
quand l’administration lance ses
opérations militaires contre l’Irak.
L’Amérique est entrée réellement en
guerre. Ce n’est plus comme
l’Afghanistan, un pays déjà ravagé
par l’ex-Union soviétique, et les pays
qui ont soutenu les talibans afghans
notamment l’Arabie saoudite et le
Pakistan ont changé de camp et se
sont rangés après les attentats du 11
septembre 2001 au côté de l’Amé-
rique. L’Amérique elle-même qui a
soutenu les talibans pour prendre le
pouvoir en Afghanistan s’est retour-
née contre eux. Une histoire de l’hu-
manité comme tant d’autres qui ont
existé où les alliances se font et se
défont au gré des conjonctures his-
toriques des hommes.
   En 2003, la situation mondiale et
la nouvelle stratégie des États-Unis
dans son intention de reconfigurer le
monde arabo-musulman – le projet
du Grand Moyen-Orient faisait fureur
dès 2002 dans les coulisses des chan-
celleries du monde – vont changer
entièrement les donnes. La colère de
l’Amérique contre le monde arabo-
musulman semblait légitime. Et ce
maillon devenu faible allait même
emporter l’adhésion de l’Europe qui
était au début réticente à l’attaque
contre l’Irak. A la fin, après la rapide
victoire américaine en Irak et l’occu-

pation qui a suivi, elle s’est rangée
aux côtés des États-Unis. Un espoir
luisait pour l’Occident qu’il allait peut-
être remporter la dernière bataille
pour dominer le reste du monde, en
mettant au pas les pays musulmans
réfractaires à son hégémonie. «Do-
mination ou néo-colonisation par
l’Amérique du monde musulman ?»
   Faisons néanmoins une digression
sur un point important de cette sé-
quence historique. Tous les gouver-
nants arabo-musulmans avaient
peur, pour la plupart avaient opté
pour un début de démocratisation
de leurs régimes politiques, même
si ce n’était que de façade. Les États-
Unis avaient trouvé comme par mi-
racle le point faible de ces pays, et
ce point faible, la «démocratisation»,
transformé en menace était un
moyen idoine pour faire adhérer les
masses musulmanes. Du moins l’ad-
ministration Bush le croyait.
  Réponse : Les gouvernements
arabo-musulmans se sont tournés
massivement à l’époque vers la
Chine. Comme si la Chine pouvait
faire contrepoids à l’Amérique alors
qu’elle-même était dépendante de
cette Amérique devenue brusque-
ment incompréhensible.
   L’Amérique, avec la disparition du
contrepoids qu’était l’Union sovié-
tique, et le triomphe qu’elle a eu au
Moyen-Orient, apparaissait capable
de changer non seulement le destin
du monde arabe mais du monde.
Une époque d’euphorie pour l’Oc-
cident et de danger pour les pays
du reste du monde, en particulier
musulmans. Fermons la digression.
   Si on rappelle la première partie
de cette analyse (voir Note), l’ob-
jet de ce développement est de
comprendre la survenue du contre-
choc pétrolier aujourd’hui. On a
montré précédemment le rôle du
pétrole moyen-oriental, et donc du
cartel pétrolier l’OPEP dans le sys-
tème financier et monétaire mon-
dial. «Les pays d’OPEP constituent
via les pays monarchiques arabes
du Golfe la pierre angulaire du sys-
tème financier et monétaire améri-
cain». Un tel postulat induit forcé-
ment que «la Réserve fédérale amé-
ricaine a partie liée à toute la stra-
tégie planétaire des États-Unis».
  Toute la question est là. «Qu’aurait
fait Howard Wheeldon à la place
d’Alan Greenspan dans une situa-
tion qui rappelle un peu 1939 ?»
L’Europe était sur le point d’entrer
en guerre et provoquer le Deuxiè-
me Conflit mondial. Alors que
l’Amérique était lointaine. Or, cette
fois-ci, l’Europe est en partie en re-
trait, et l’Amérique est réellement en
guerre. A la croisée des chemins,
comme le fut avant l’Europe.

*Auteur et chercheur spécialisé en
Economie mondiale, Relations
internationales et Prospective.

www.sens-du-monde.com

Note :
Cette analyse est la deuxième partie du
développement qui a déjà paru «Com-
ment la Banque Centrale Américaine
(Fed) a provoqué un Contrechoc Pétro-
lier ? Vers un Réajustement Monétaire
Mondial ?» (1ère Partie), www.sens-du-
monde.com
1. «Finance servante ou finance trom-
peuse?», par Paul H. Dembinski
Ed. Desclée de Brouwer-Parole et silen-
ce, 2008
2. «Misère, Régression, Guerres et Pro-
grès de l’Humanité. Mode de Penser
Medjdoubien sur la Dynamique du Mon-
de» www.sens-du-monde.com et
www.agoravox.fr
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Horaires des prières pour Alger et ses environs

Tahar Mansour

Ainsi, à Boufarik, des habitants du
domaine Amiar ont manifesté leur

colère contre le silence des autorités
en bloquant la route reliant Boufarik
à Soumâa, durant de longues heures.
Ces jeunes exigent l’intervention des
responsables locaux contre la prolifé-
ration d’habitations précaires au sein
du domaine où ils demeurent, parti-
culièrement une assiette de terrain
destinée initialement à la réalisation de
300 logements sociaux et qui a été
squattée par des familles venues, on
ne sait d’où et qui ont érigé des bara-
ques sur la parcelle de terrain, sans être
inquiétées par qui que ce soit. Malheu-

Farid Haddouche

La station d’épuration des eaux, im
plantée au barrage de Tilesdit,

dans la commune de Bechloul, à une
vingtaine de kilomètres, à l’est du chef-
lieu de wilaya, Bouira, est à l’arrêt, à
cause des travaux de maintenance et

Rabah Benaouda

Ne plus voir ces interminables
et malheureuses chaînes de

personnes, hommes et femmes de
tous âges, agglutinées à des camions,
stationnés n’importe comment dans
les rues, pour… s’approvisionner en
sachets de lait pasteurisé ! Avec tout
ce que cela laisse deviner et imaginer
comme obstructions et désagréments
posés à la circulation automobile, tout
autant qu’à celle piétonnière. Une
image à bannir, absolument, de no-
tre paysage.»

C’est le sens à donner à cette im-
portante rencontre,  tenue, jeudi der-
nier, au siège de la direction du Com-
merce de la wilaya de Médéa, et qui
a regroupé un grand nombre de dis-
tributeurs de ce produit, si indispen-
sable aux ménages. Présidée par le
directeur exécutif local de cette admi-
nistration, M. Amara  Boushaba, cet-
te rencontre avait un seul point à l’or-
dre du jour, relatif à cette vente anar-
chique, dans la rue de surcroît, du lait
pasteurisé en sachets. Une situation
bien malheureuse dont sont respon-
sables, aussi bien des distributeurs
dont beaucoup sont devenus des ven-
deurs directs, que des commerçants.
Les uns en rejetant la faute sur les
autres et vice versa. Un comporte-
ment, bien négatif, qui devrait cesser,
au plus vite, ne serait-ce que pour plus

O. M.

Ce qui a caractérisé cette troi
sième édition de la Foire de

l’olive et de l’huile d’olive, qui
vient de baisser rideau, c’est la fai-
blesse des produits présentés, en
plus de leur cherté, 700 DA le li-
tre d’huile classique et le prix fort,
avoisinant les 2.200 DA pour
l’huile extra-vierge (très peu d’aci-
dité), selon un producteur de la
région. Organisée par la Cham-
bre de l’Agriculture de la wilaya,
en collaboration avec la commu-
ne de Beni Amrane, la manifes-
tation se veut un espace à l’en-
couragement des oléiculteurs et
transformateurs et permettre à
ces derniers de profiter des der-
nières techniques afin d’amélio-
rer leurs rendements, en les in-
citant à respecter toutes les éta-
pes de production et de trans-
formation, a relevé M. Sabaoui,
directeur de la Chambre de
l’Agriculture de Boumerdès.
L’amélioration était attendue,
cette année, dans la production
d’olives et d’huile d’olive, au
regard des indices de produc-
tions enregistrés, depuis le lan-
cement de la campagne oléico-
le, selon la direction des Servi-
ces agricoles (DSA). Une produc-
tion prévisionnelle de 94.000
quintaux d’olives est, ainsi, atten-
due, cette saison, contre une ré-
colte d’un peu plus de 51.000
quintaux produits la campagne
écoulée, selon la même source
qui estime que le traitement de
cette quantité d’olives devrait gé-
nérer un volume de plus de
150.000 hl d’huile contre 81.000
hl, la campagne écoulée.
   L’oléiculture, abandonnée du-
rant plus de 20 ans, connaît un
intérêt particulier, ces trois derniè-
res années grâce, notamment à
l’amélioration de la situation sé-
curitaire « nous avons abandon-
né nos arbres et nos terres, per-
sonne n’osait s’aventurer en mon-
tagne», reconnaît un oléiculteur
de Chabet El Ameur, «l’arbre a
vieilli, sans entretien, nous ne
pouvons attendre à des produc-
tions records », ajoute-t-il , pour
justifier la moyenne production et
les prix affichés.
   A Boumerdès l’olivier est con-
centré dans les parties monta-
gneuses de Beni Amrane, Souk El
Had (daira de Thenia, 2.322 ha) ,
Chabet (Issers, 2.571 ha), Sidi
Daoud (Dellys). La wilaya de Bou-
merdès qui occupe la 25ème place,
au niveau national, dans le tableau
oléicole, dispose de 7.925,5 ha,

Une campagne de nettoiement de
la ville de Khémis  Miliana (Aïn

Defla) a été lancée, samedi, par l’as-
sociation les amis de cette ville, a-t-
on appris auprès du président de cet-
te association. Cette opération vise,
notamment, à ancrer, chez le citoyen,
l’importance  de la protection de l’en-
vironnement et la nécessité de son im-
plication pour la réalisation de cet
objectif, a indiqué Brahim Belmeche-
ri. La campagne de nettoiement a été
entamée au quartier Sidi  Maâmar de
la ville, a souligné M. Belmecheri, si-
gnalant que l’opération touchera,
progressivement, tous les quartiers de
Khémis Miliana selon un programme

L’association locale «Amel» de lut
te contre le cancer, a investi, sa-

medi, les trottoirs de la ville de Bat-
na pour sensibiliser les passants à la
prévention de ce mal, a-t-on cons-
taté. Sur la place du 8-Mai 1945, ad-
jacente au théâtre régional, l’asso-
ciation a également dressé une
grande tente pour faire connaître
ses activités et exposer  des équi-
pements médicaux, des affiches et
des photos dédiées aux moyens de
prévenir l’apparition de tumeurs
malignes et à la prise en charge des
malades. Des interventions de mé-
decins et des projections de vidéos,
illustrant l’importance du diagnos-
tic précoce du cancer, ont ponctué

BOUMERDÈS
L’olive dans tous ses états

plantés dont 90 % productifs don-
nant 74.000 q d’olives, soit une
production d’huile de 1, 52 mil-
lion de litres. Selon  M. Kherrou-
bi, DSA, rencontré en marge de
cette foire, la production pour la
campagne 2014-2015 a enregis-
tré une augmentation de 35% par
rapport à la précédente qui était
faible. Précisant que «l’Etat finan-
ce des programmes pour accom-
pagner les familles vers cette pro-
duction du terroir », au moment
où la direction des Services agri-
coles s’active à réhabiliter plus de
1.000 ha de verger oléicole. Pour
cette campagne, 39 120 plants
ont été mis en terre sur une sur-
face de 432 ha. Pour rajeunir et
améliorer la qualité du produit
des greffages ont touché 65 ha,
selon le DSA. Concernant le rituel
concours de la qualité, des échan-
tillons d’huile d’olive et d’olives
ont été  réceptionnés à la Cham-
bre de l’Agriculture un mois avant
la tenue de cette 3ème  édition, ce
qui a permis de dégager 3 lauréats,
grâce à la collaboration d’une
commission d’experts, dont l’éva-
luation s’est basée sur des analy-
ses physico-chimiques des échan-
tillons, par l’Institut d’arboricultu-
re fruitière et de la vigne d’El Har-
rach (Alger). 
Ainsi au 2ème jour de la
manifestation, le 1er prix a été
attribué à Yougherta Badja de la
commune d’Afir, (Dellys), talon-
né par Rabah Megdoud, l’un des
plus anciens oléiculteurs et trans-
formateur de Beni Amrane et
Karim Benamrouche des Issers
qui a eu le 3ème prix. Enfin des pé-
piniéristes présents à Beni Amra-
ne regrettent l’importation de
plants au moment où, locale-
ment, des investissements colos-
saux sont entrepris, et que des
millions de plants ne trouvent pas
preneurs. Leur mécontentement
est d’autant plus grand  que cette
situation risque de faire disparaî-
tre la filière plants, malgré que les
pouvoirs encouragent le produit
local surtout en cette période de
crise », relèvent nos interlocu-
teurs. La tutelle est interpellée.
Nous relèverons, enfin, qu’une
manifestation devait s’articuler,
tout d’abord, autour des partici-
pants (les oléiculteurs) en cette cir-
constance, mais la salle du centre
sportif de proximité de Beni
Amrane, lieu de la manifestation,
était, hélas, presque plongée dans
le noir au moment où trois cha-
piteaux et tapis rouge (?) trônaient
à l’extérieur pour les invités qui
n’ont fait qu’un passage furtif.

BATNA
Une association investit

les trottoirs pour sensibiliser
contre le cancer

cette manifestation  qui a suscité l’in-
térêt des passants dont nombreux
ont suivi avec intérêt des explica-
tions des praticiens présents.
   L’objectif de l’association est d’ac-
compagner les malades atteints de
cancer, de sensibiliser les citoyens au
caractère vital du diagnostic préco-
ce et de présenter les différents trai-
tements pratiqués, aujourd’hui, a in-
diqué  le Dr. Fouzia Chebaâni, pré-
sidente de l’association «Amel».
Créée dans les années 1980 par des
médecins et des paramédicaux, cet-
te association a initié de nombreu-
ses rencontres, séminaires et cara-
vanes de sensibilisation, à travers les
communes de la wilaya de Batna.

BOUFARIK
Protestations

contre les bidonvilles

reusement, ce n’est pas, seulement, en
cet endroit que la prolifération de bi-
donvilles a été constatée, mais, égale-
ment, tout autour de la ville de Boufa-
rik, au quartier ‘Mimoun’ où ceux qui
ont squatté des lots de terrain ont com-
mencé par des gourbis en parpaings
avant de construire, petit à petit, des
maisons en dur et se comportent ac-
tuellement comme de véritables pro-
priétaires des lieux, selon des témoigna-
ges recueillis sur place. Le quartier
‘Griet’ aussi, du côté de la gare routière
à la sortie-nord de la ville, les habitants
voient leur cadre de vie se dégrader, de
jour en jour, à cause des habitations pré-
caires qui sont venues se greffer, petit à
petit, sous l’œil impassible des autori-

tés locales. C’est pareil, dans toute la
périphérie de la ville et certains habi-
tants de Boufarik affirment que tous
ceux qui viennent ériger des baraques
dans ces endroits n’ont qu’une idée en
tête : bénéficier d’un logement dans le
cadre de la résorption de l’habitat pré-
caire. «J’attends depuis vingt ans de
voir, enfin, mon nom porté sur une liste
de bénéficiaires de logement afin que
je puisse fonder un foyer, mais en vain,
ceci au moment où des gens venus de
toutes parts ont été relogés parce qu’ils
ont eu l’audace de construire une ba-
raque en zinc et ont foulé aux pieds,
les lois de la République, chose que je
ne pourrais jamais faire », affirme un
habitant de la ‘ville des oranges’.

BOUIRA 
Plusieurs communes sans eau

d’entretien, qui y sont effectuées, se-
lon les services de l’Algérienne des
eaux (ADE). Ainsi, des communes de
Bouira, Bechloul, El Esnam, Ath Laq-
sar, Ouled Rached, Bordj O’Khriss, Ta-
guedit,  Mesdour, Ath Laâziz, Ain Turk,
et le village Ouled Ali, dans la commu-
ne d’Oued El Berdi sont privés d’eau,

depuis hier et jusqu’à aujourd’hui : une
durée de 2 jours selon le communiqué
des services de l’Algérienne des eaux.
Ces derniers ont fait savoir qu’ils ont
pris des mesures afin de faciliter l’ap-
provisionnement en eau potable des
populations concernées par la mise à
disposition de citernes.

MÉDÉA
Le lait aussi...

de respect vis-à-vis des citoyens qui
se retrouvent ainsi, bien malgré eux,
dans des situations combien dégra-
dantes et dont la vue fait beaucoup
de peine. « Une vente anarchique
contre laquelle nous luttons et pour
l’éradication de laquelle nous som-
mes disposés à œuvrer, avec vous
tous, pour trouver les solutions adé-
quates. Nous sommes disposés à vous
accueillir, en notre siège, à n’importe
quel moment et écouter vos doléan-
ces, prendre en charge les difficultés
que vous rencontrez, dans l’exercice
de votre mission de distributeur de lait
pasteurisé en sachets », commence-
ra par dire M. Amara  Boushaba, à
l’ouverture de cette rencontre. Et
d’ajouter : « Je vous demanderais,
seulement et tout simplement, de res-
pecter le cahier des charges que vous
avez signé. Dans le cas contraire, l’ad-
ministration sera en droit de résilier
le contrat de transport avec tout dis-
tributeur contrevenant. »
Des distributeurs qui n’ont pas man-
qué cette occasion pour faire part, au
premier responsable de la direction du
Commerce de la wilaya de Médéa,
des « raisons » qui poussent un
grand nombre d’entre eux à mettre
leur marchandise en vente dans la
rue : « Aux problèmes de stationne-
ment que nous rencontrons devant les
magasins, pour décharger notre mar-
chandise, s’ajoute le refus opposé par

beaucoup de commerçants à prendre
toute la marchandise qui leur est des-
tinée sous prétexte qu’ils ne disposent
pas des moyens frigorifiques néces-
saires. » Un autre problème s’ajoute
à cette vente anarchique, et dont a
fait part, à l’assistance, M. Amara
Boushaba : « Je pourrais peut-être
concevoir l’idée que vous soyez obli-
gés d’utiliser cette méthode pour vous
débarrasser de la  marchandise que
vous transportez, vu les problèmes
que vous dites rencontrer, mais est-
ce une raison pour qu’un seul client
prenne, à lui tout seul, jusqu’à vingt
(20) sachets de lait ! Ce qui n’est,
cer tainement pas fait pour une
meilleure régulation de la vente de ce
produit. Est-ce de cette manière que
nous pourrons répondre à toute la
demande des consommateurs ? Cer-
tainement pas ! Pensez aux popula-
tions rurales, aux citoyens des villes qui
n’ont pas la chance d’habiter là où
vous stationnez vos camions ! » Et ce
responsable de conclure : « Alors,
unissons nos efforts et imprégnons-
nous des lois de la République, régis-
sant cette activité de distributeur de
lait pasteurisé, en sachets. Evitons aux
consommateurs toutes ces tracasse-
ries. En un mot, respectons-les. »
   A noter enfin que pas moins de
50.000 sachets de lait pasteurisé sont
distribués, quotidiennement, dans la
seule ville de Médéa.

AÏN DEFLA
Coup de balai sur la ville

mis en place. Plusieurs points, où des
détritus hétéroclites se sont amonce-
lés, ces derniers mois dans ce quar-
tier, ont été ciblés, a souligné M. Bel-
mecheri, qui regrette le manque de
civisme des citoyens. « Certaines pra-
tiques ont fini par créer une décharge
au milieu même de l’espace de vie
des citoyens dont beaucoup font
preuve d’une grande passivité face au
phénomène », a-t-il regretté, s’attar-
dant sur les répercussions négatives
de cet état de fait sur la santé des ci-
toyens et de leurs enfants.
   Saluant l’initiative prise par l’asso-
ciation des ‘Amis de Khémis Miliana’,
des citoyens bénévoles, ayant pris

part au nettoiement du quartier Sidi
Maâmar,  ont émis le souhait de voir
cette pratique s’ériger en « culture »,
mettant en  évidence le fait que la
religion musulmane accorde une
grande importance à la propreté.
   D’importants moyens matériels ont
été réquisitionnés pour cette opéra-
tion qui a impliqué, notamment, des
entreprises privées, aux côtés des ser-
vices communaux.
   L’objectif de l’association est, no-
tamment, de rassembler tous ceux qui
aiment leur ville dans le but de pro-
mouvoir son essor et de la débarras-
ser des  aspects négatifs qui ternissent
son image, a-t-on soutenu.

Alors que l’Etat consent de grands sacrifices pour éradiquer
complètement les bidonvilles et l’habitat précaire, ces derniers

continuent d’être érigés, un peu partout, au grand dam des
citoyens qui voient leur environnement vital dégradé de nouveau.
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Horaires des prières pour Constantine et ses environs

El Fedjr
05h55

Dohr
12h48

Assar
15h51

Maghreb
18h19

Icha
19h38

R. C.

A deux mois exactement qui
nous séparent du 15 avril, date
 à laquelle le coup d’envoi of-

ficiel sera donné aux manifestations
de l’événement : Constantine capita-
le de la culture arabe. Mais la vieille
ville souffre de l’arrêt absolu ou relatif
des projets de réhabilitation des lieux
à caractère à la fois culturel, histori-
que, social et cultuel. Les anciennes
mosquées, la Grande Mosquée, El
Kettenia, Hussein Bey, Ettidjania in-
férieure et Ettidjania supérieure, Der-
rar, sont des chantiers accusant soit
un retard énorme ou bien sont carré-
ment à l’arrêt complet. La Grande
Mosquée dont les travaux de réhabi-
litation ont démarré en juin 2014 pour
prendre fin, en principe après 12 mois,
sont à l’arrêt depuis plus de deux
mois, a-t-on pu constater sur les lieux.
Dar El Mecheikh, juste à côté, elle
aussi dans un état grave de dégrada-
tion, attend sa réhabilitation et le pro-
jet de l’ouverture d’une bibliothèque
annexée à ce projet est mis aux
oubliettes. Suite à la fermeture simul-
tanée de ces lieux de culte, les rive-
rains, les passants ainsi que les per-
sonnes venues des autres wilayas, at-
tirés par ce quartier très commerçant,
doivent se rendre jusqu’à Bab El Kan-
tara pour faire leur prière, «La mos-
quée Karaoui est trop étroite pour
nous tous, se déplacer à Bab El Kan-
tara est très contraignant pour les per-
sonnes âgées, surtout pour la prière
d’El Fedjr », s’est plaint un riverain.

A. El Abci

Les exclus du relogement
 de 14 sites délocalisés,

ces dernières années, vers les
2 nouvelles villes de Ali Men-
djeli et Massinissa, à savoir :
la rue de Roumanie, la cité
Sotraco, Essalem, Oued El
Had, Fedj Errih, Djenane Et-
tina, notamment, ont tenu,
hier, un sit-in, devant le cabi-
net du wali pour rappeler leur
cas aux autorités locales et
presser ces dernières à tenir
leurs promesses de faire bé-
néficier tous ceux qui y ont
droit, de logements neufs, di-
sent-ils. Et à commencer, dira
leur représentant, M. Abdel-
malek, par accélérer l’étude
des dossiers de recours dépo-
sés qui pour les plus anciens
sites, datent de plus de 6 ans,
maintenant, afin de répondre,
dans les meilleurs délais, aux
concernés (au nombre de
120 familles) pour qu’ils
soient fixés, définitivement,
sur leur sort.
   Selon ce dernier, en sus des
rassemblements organisés de-
vant le cabinet du wali, du siè-
ge de la daïra et de l’Opgi, les
exclus des opérations de re-
logement ont sollicité, le 29
janvier 2013, l’intervention,
également, des élus de l’APW,
avec à leur tête le président
de cette instance locale, qui a
reçu les protestataires et à qui
il a été transmis les dossiers
des habitants des sites en
question, prouvant leur rési-
dence ancienne et donc leur

A. Mallem

De 2005 à ce jour, le nombre de
micro-entreprises créées dans le

cadre du dispositif de l’Ansej, qui ont
pu obtenir des plans de charge, se
monte uniquement à 43. Et encore seu-
lement grâce aux efforts consentis par
les collectivités locales, notamment les
walis, pour la fourniture des plans de
charge, que ces micro-entreprises ont
pu survivre et activer. Mais si tous les
autres secteurs économiques et admi-
nistratifs respectent les dispositions du
code des marchés publics, qui réser-
vent 20 % des projets à ces petites en-
tités économiques, il y aura nettement
plus de micro-entreprises qui activeront
dans tous les domaines ». C’est la dé-
claration faite, hier, à l’émission «  Fo-
rum » de la radio de Constantine, par
le directeur de l’antenne de l’Ansej de
Constantine, M. Tarek Belmili, qui fut
l’invité principal sur le plateau. Ce der-
nier, qui a dressé un bilan de l’agence
de 1999 à 2014, a déclaré que les dos-
siers qui ont été financés par ce dispo-
sitif de l’emploi des jeunes, dans la wi-
laya, ont été de 1150 durant l’année

Les travaux d’aménagement et de
 réhabilitation de la salle des spec-

tacles ‘Mohamed El Aïd El Khalifa’
toucheront, prochainement, à leur
fin. «Le taux d’avancement des tra-
vaux est estimé à 95% », souligne,
avec satisfaction, M. Farid Deghbou-
ge, l’architecte du projet. L’imposan-
te bâtisse d’environ 3.000 m², com-
posée de la bâtisse propre de l’ex
Centre culturel ‘Mohamed El Aïd El
Khalifa’ et de l’ex siège d’Air Algérie,
a bénéficié d’un bâtiment limitrophe,
naguère abandonné, et qui a été,
également, annexé par une passerelle
qui le liera au 1er étage de la bâtisse
principale. En sus du nouveau décor
architectural, et avec ses 3 salles de
spectacles dont l’une se trouve dans

droit au relogement. « Ce-
pendant et sachant que le
président de l’APW a trans-
mis, à son tour, ces dossiers
aux services concernés de la
daira, juste après notre dé-
marche, nous ne comprenons
pas ce silence radio qui dure
depuis plus d’une année,
maintenant. Nous n’avons
été, ainsi, ni convoqués, ni
avons reçu un signe quelcon-
que et encore moins de ré-
ponse officielle et écrite, à nos
recours, comme nous l’avons
réclamé, à plusieurs reprises
au chef de la daira », souli-
gne notre interlocuteur.
   Et d’indiquer, dans ce silla-
ge, que « las d’attendre une
réponse qui se fait, toujours,
désirer et n’étant pas encore
fixés, définitivement, sur no-
tre sort, nous vivons la galère
avec nos familles dans des
conditions catastrophiques.
Certains d’entre nous, conti-
nuent à vivre sur les anciens
sites, sans eau, ni électricité ni
gaz, alors que d’autres sont
hébergés dans des hôtels et
d’autres encore logent chez
des parents et proches ».
   Reçu par le chef de cabinet
du wali, les protestataires ont
été invités à « patienter en-
core un peu », et appris que
le wali est « au courant de
leur cas ». Propos qui n’ont
pas convaincu les protestatai-
res, estimera leur représen-
tant, qui promet de revenir
encore à la charge jusqu’à ce
qu’ils soient fixés, officielle-
ment, sur leur sort.

Des exclus du relogement
protestent

Un autre a ajouté, « on aurait dû or-
ganiser ces fermetures et les program-
mer pour ne pas nous priver de la voix
des muezzins appelant à la prière et
pour permettre aux gens dont la mos-
quée a été fermée de trouver une
autre facilement et à proximité». Cet-
te situation a porté également préju-
dice aux commerçants de la vieille
ville, « nos clients, les commerçants
qui viennent chez nous des autres wi-
laya, même du Sud, trouvaient dans
ces mosquées un lieu de repos en
attendant de retourner chez eux.
Certains refusent catégoriquement
d’aller dans un café ou restaurant
quand on le leur propose ». Un en-
trepreneur chargé de la réhabilita-
tion de l’une de ces mosquées nous
a confié, « j’ai entamé ce projet
par mes propres moyens finan-
ciers ; j’ai investi pas moins de 4
milliards de centimes en attendant
l’attribution des marchés. Quand
cela s’est éternisé, j’ai pris la déci-
sion de stopper les travaux ».
  Signalons que l’OGBEC (Office de
gestion des biens et établissements
culturels) est le maître d’ouvrage dé-
légué de ces projets, ainsi que ceux
de la réhabilitation des anciens ham-
mams de la vieille ville. Une petite vi-
site qui nous conduit à travers les étroi-
tes ruelles des cités, Souika, El Batha,
et Chott, a confirmé l’absence de si-
gnes des travaux ou leur arrêt com-
plet, tels le Bain Maure ou Hammam
Bentabbal et Hammam El Batha.
Hammam Souika est dans un état la-
mentable, des carreaux de faïences

dégarnis, des murs déteints… Et ce
qui vient compléter le bal des décep-
tions, c’est la demeure des Ben Ba-
dis, qui est complètement délaissée
par, justement, un événement arabe
par excellence. « Mon père a acheté
cette maison des Ben Badis », nous
déclare El Hadja Bourtal Abla, non
sans fierté, ajoutant « je reconnais
que le va-et-vient était incessant de-
puis le démarrage des travaux de ré-
habilitation à l’ancienne ville. On m’a
demandé de quitter ma maison mais
moi je n’ai nulle part où aller. On m’a
promis comme la plupart des habi-
tants ici de me reloger, rien n’a été
fait ». Donc pas de projet de mu-
sée en vue et dans lequel on aurait
pu exposer livres et manuscrits et
effets personnels de l’illustre Cheikh
qui a fait rayonner sa chère ville
Constantine à travers le monde en-
tier. En s’enfonçant encore et en-
core on est dans un décor hitchcoc-
kien où l’image d’une ancienne ville
que l’on voudrait rendre comme par
magie belle accueillante et hospita-
lière. Dans les bureaux de L’OGBEC
dans le Palais Ahmed Bey on nous
a fait savoir à ce sujet, « nous ve-
nons  d’installer une commission des
marchés qui est en train de lever cer-
taines réserves afin de régulariser la
situation des bureaux d’études dans
les plus brefs délais ». D’ailleurs, nous
a-t-on rappelé, les entrepreneurs ont
pris des marchés de gré à gré et ils se
devaient de commencer avec leurs
propres fonds en attendant la régula-
risation des situations des travaux.

Des chantiers abandonnés
et une mémoire «oubliée»

dernière. Et  d’ajouter : « comparé
aux années précédentes, ce nombre est
considérable. On constate aussi une
nette évolution, en quantité et en qua-
lité, des projets financés. Et cette ten-
dance répond à nos objectifs, qui sont
d’arriver à des investissements ciblés
et qui ont un impact réel sur l’environ-
nement économique, puisque les em-
plois directs créés par ces investisse-
ments sont  au nombre de 1400 ».
  L’orateur a considéré ensuite que la mi-
cro-entreprise est devenue maintenant
une solution économique pour plu-
sieurs secteurs. Et le meilleur exemple
réside au niveau de celles qui activent
sous l’égide des collectivités locales,
pour l’assainissement et le ramassage
des ordures ménagères, ainsi que l’amé-
nagement des espaces verts. S’étalant
beaucoup sur la création d’une culture
de l’entreprenariat chez la communau-
té universitaire, sur l’accompagnement
des investisseurs par l’Ansej, qui inter-
vient à différentes étapes de la création
d’entreprise, le directeur de cette agen-
ce a soulevé les difficultés rencontrées
par les investisseurs pour arriver à faire
aboutir leurs projets, en disant que

d’aucuns mettent quelques mois à y
parvenir, d’autres passent plus de dix
années sans que leurs projets voient le
jour. Mais, selon ses déclarations, la
principale difficulté que rencontrent les
investisseurs est l’insuffisance du foncier.
Et il a recommandé de dégager des ter-
rains pour les jeunes investisseurs du
dispositif de l’emploi. Viennent ensui-
te, dira-t-il,  les questions de procédu-
res pour la création de l’entreprise, sur
lesquelles butent la plupart des candi-
dats. Et enfin, pour ceux qui parvien-
nent à sortir indemnes de ce véritable
parcours du combattant qu’est la créa-
tion d’entreprise, ils se heurtent encore
au problème constitué par  l’obtention
des plans de charge, véritable bouffée
d’oxygène qui permettra à l’entreprise
de ne pas mourir asphyxiée, faute d’ac-
tivité. Une entreprise, quelle que soit sa
taille, si elle n’a pas de plan de charges,
meurt inéluctablement. Et dans toute
cette histoire, 10 % des entreprises
créées meurent à cause de cela », con-
clura M. Belmili, après un long débat
avec les journalistes invités sur le pla-
teau et les jeunes entrepreneurs qui ont
participé par téléphone.

Micro-entreprise
Le chemin de croix

l’annexe et à laquelle on accède, à
travers la passerelle, une salle de
musique, une salle de conférences ;
c’est presque une transformation ra-
dicale de l’ex Centre culturel. L’entrée
principale avec ses huit colonnes,
donne, maintenant, directement sur
la Place des Martyrs, ouvrant un ac-
cès à un vaste hall. Au rez-de-chaus-
sée, où se trouve l’administration, des
escaliers d’un design très élégant, ont
été aménagés au hall principal, et qui
sont en cours d’être revêtus d’une
belle mosaïque de carreaux de verre
à plusieurs nuances d’acajou. De
belles cascades, aux silhouettes har-
monieuses, longeant toute la façade
de l’entrée, couronneront ce bal d’ef-
fets décoratifs. L’accès à la salle des

spectacles a été facilité pour les per-
sonnes handicapées, avec une ram-
pe revêtue d’un faux parquet italien
qui devrait leur permettre de bénéfi-
cier de cette structure, en leur facili-
tant le déplacement, d’un étage à
l’autre. La transformation de l’ex-
Centre culturel ‘Mohamed Laïd Al
Khalifa’ (on ne sait si la nouvelle bâ-
tisse gardera le même nom) qui a fait
jaser beaucoup de monde, en criti-
ques acerbes parfois, devrait plaire
aux Constantinois et aux visiteurs de
la ‘ville des ponts’, laisse entendre,
avec assurance l’architecte. Chose
qui devrait se vérifier sous peu, lors-
qu’on ouvrira les portes de la bâtisse
aux visiteurs.

R. C.

Salle «Mohamed El Aïd El Khalifa»
Les aménagements presque achevés

«

Plusieurs quartiers du cen-
tre ville du vieux rocher

connaissent des perturbations
dans l’alimentation en eau
potable, ce qui n’a pas man-
qué de provoquer méconten-
tement et colère  parmi les ha-
bitants touchés, qui n’arrê-
taient pas de pester contre la
Seaco qui les a contraint à
recourir aux jerricans pour
s’approvisionner de cités par-
fois lointaines, disent-t-ils.
   Selon les résidents de plu-
sieurs quartiers du centre vil-
le, à l’instar de la Casbah, de
la rue Didouche Mourad (ex
rue de France), de la rue Ben
M’hidi ou « trik ladjdida », la
rue Tatache belkacem, le
quartier du Coudiat et la rue
Belouizdad, « nous n’avons
aucune goutte d’eau dans nos
robinets depuis lundi der-
nier ». Et nos interlocuteurs de
poursuivre qu’ils ont dû s’ar-
mer d’anciens jerricans et de
bidons de 5 litres pour aller en
chercher, dans les mosquées
les plus proches ou bien
auprès de parents et amis de
cités voisines, ou plus loin en-
core pour ceux qui sont véhi-
culés. Et d’expliquer que la
panique a commencé ces der-
nières 24 heures, où il fallait
vraiment se débrouiller, aussi
bien pour étancher sa soif que
pour la cuisson et la lessive,
suite à la consommation de
tout ce qu’il y avait comme

réserve. Questionné sur ce
sujet, le chargé de communi-
cation de la société de l’eau
et de l’assainissement de
Constantine (Seaco), Mr Bou-
ghadda, fera savoir que ces
désagréments, qu’il regrette,
ont pour origine des travaux
faits par des équipes de la so-
ciété, pour réparer des condui-
tes importantes en matière
d’alimentation en eau potable,
en deux endroits de la ville des
ponts. Et d’indiquer, dans ce
cadre, qu’une première équi-
pe de la Seaco a dû intervenir
pour des travaux de répara-
tion, qui ont concerné le dé-
boîtement d’une grosse con-
duite au niveau de l’avenue
Tatache Belkacem, juste en
face du lycée Rédha Houhou
et ce, suite à l’important affais-
sement de la chaussée qui s’y
est produit dernièrement.
Alors qu’une autre équipe a
été mobilisée pour la répara-
tion d’une seconde conduite
qui a été endommagée aux
environs du complexe sportif
du centre régional d’éduca-
tion physique et sportive
(CREPS.) Et de souligner,
enfin, que les dits travaux sont
terminés, à présent, et la mise
en eau déjà effectuée, pro-
mettant aux habitants des zo-
nes touchées par les interrup-
tions qu’ils retrouveront gra-
duellement l’eau dans leurs
robinets.                  A. E. A.

Grosse perturbation
dans l’alimentation

en eau potable
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Madame BELOUCIF Josette et ses enfants :

Louisa, Farida, Karim, Soraya et Leïla remercient

vivement toutes les personnes qui ont compati

à leur douleur lors du décès

de leur époux et père

BELOUCIF Ali

et les prient de trouver ici l’expression de leur

profonde gratitude et de leur sincère

reconnaissance.

Vivant, tu le seras à jamais dans le cœur de ta

femme et de tes enfants.

Puisse, Dieu Le Tout-Puissant, accueillir

le défunt en Son Paradis. 
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Houari Barti

Bonne nouvelle pour les habi-
tants de Akid Lotfi. Le Projet de
promotion immobilière, décidé

par le CALPIREF (Comité d’Assistan-
ce à la Localisation et à la Promotion
des Investissements et de la Régula-
tion du Foncier), sur une assiette qui
devait au départ abriter un équipe-
ment sportif à usage public, vient
d’être annulé par les pouvoirs pu-
blics. La décision a été prise à l’is-
sue d’une réunion tenue le 27 jan-
vier dernier par le CALPIREF, au ni-
veau de la wilaya, sous la présiden-
ce du chef de l’exécutif, M. Abdel-
ghani Zaâlane. Le comité justifie sa
décision par la requête déposée par
les membres du comité de quartier
de Akid Lotfi, en date du 22 janvier
2015, où ils ont exprimé le souhait
de consacrer le terrain en question
pour abriter un équipement public.
Pour M. Yahiaoui, président de l’As-
sociation El Moussalaha, qui repré-
sente les habitants du quartier  Akid
Lotfi, Cette décision du CALPIREF
représente une « grande victoire  »
pour les habitants du quartier. Elle
consacre également « le principe de
la démocratie participative », où le
citoyen a son mot à dire en matière
de choix de projets qui concernent son
environnement. Il est à noter que l’As-
sociation El Moussalaha avait saisi per-
sonnellement le wali d’Oran pour qu’il
intervienne en faveur de la récupéra-

K. Assia

Le paiement de la deuxième tran
che du prix du logement promo-

tionnel public (LPP) se fera dans un
délai d’un à deux mois, soit au cou-
rant du mois d’avril. Des sources pro-
ches de la direction régionale de l’en-
treprise nationale de promotion immo-
bilière (ENPI) ont indiqué, hier, que
plus de 5000 souscripteurs seront con-
voqués pour recevoir leurs ordres de
versement de 500.000 DA et s’acquit-
ter de la deuxième tranche du prix des
logements. Les concernés seront donc
destinataires de décisions de  pré-af-
fectation qui préciseront l’adresse du
logement et sa typologie. Les loge-
ments seront distribués avant la fin de

Rachid Boutlélis

Un apport financier, d’un montant
de 144  millions de dinars, a été

dégagé par la wilaya d’Oran pour la
daïra d’Aïn El Turck, dans le cadre du
plan de développement communal
(PCD), apprend-t-on d’une source
proche de ce dossier. Cette manne
d’argent a été dispatchée sur les qua-
tre communes que compte cette daïra
et ce, en fonction de l’importance de
leurs besoins. La part du lion est reve-
nue à la principale commune, avec
une enveloppe de 45 millions de di-
nars, suivie de celle de Bousfer, avec
43 millions de dinars. La municipalité
d’El Ançor et celle de Mers El Kébir
ont bénéficié respectivement de 29 et
27 millions. Selon notre source, il s’agit
essentiellement de projets d’aménage-
ment et de réalisation de l’éclairage
public dans certaines zones essaimées
à travers ces quatre communes. Ces
projets contribueront grandement à
l’amélioration du cadre de vie de la
population, d’une part, et d’une autre
part à une offre de qualité encore
 meilleure  pour un séjour d’agrément
aux millions d’estivants, qui conver-
gent chaque été vers cette région
côtière. Il y a lieu de signaler que,
dans le cadre de l’amélioration des
prestations du service public,  le servi-
ce de l’état civil   de la commune  d’Ain

K. Assia

La lutte contre la criminalité de
la route se poursuit, à travers

un nouveau programme de sensi-
bilisation et de prévention contre
les accidents de la route. Les ser-
vices de la sécurité routière de la
Sûreté de la wilaya d’Oran ont in-
tensifié leur contrôle afin de mini-
miser les dégâts occasionnés par le
non respect du code de la route.
Ceci s’est traduit par le retrait de
1.140  permis de conduire, au
courant du mois de janvier dernier,
et ce,  pour différentes infractions,
dont l’excès de vitesse, les dépas-
sements dangereux, le non respect
du stop, l’utilisation du portable
lors de la conduite et la conduite
en état d’ivresse. Dans ce registre,
il a été procédé à la mise en four-
rière de 37 véhicules pour trans-
port illicite de voyageurs.
   Par ailleurs, 90 motocyclettes
ont été aussi mises en fourrière
pour non port de casques. Les
agents de la voie publique ont pro-
cédé, dans le cadre de la réorga-
nisation du transport urbain, à
1.362 mises en sabots pour sta-
tionnement anarchique. Toujours
dans le cadre de ce contrôle, 3.329
amendes forfaitaires ont été dres-
sées à l’encontre des contreve-
nants. Pour ce qui est des acci-
dents de la route, le bilan du mois

Le corps sans vie d’un homme, sans
domicile fixe, a été découvert,

avant-hier, dans une bâtisse abandon-
née  dans le quartier de Sidi El Hou-
rari. Selon la Protection civile, la
 victime, âgée de 40 ans, a reçu des
coups de couteau à la tête et sur
plusieurs parties du corps. Sur les
même lieux, un autre SDF, âgé de 32

Une nouvelle victime sur la RN 11 :Une nouvelle victime sur la RN 11 :Une nouvelle victime sur la RN 11 :Une nouvelle victime sur la RN 11 :Une nouvelle victime sur la RN 11 :
un trentenaire mortellement fauchéun trentenaire mortellement fauchéun trentenaire mortellement fauchéun trentenaire mortellement fauchéun trentenaire mortellement fauché

par une voiturepar une voiturepar une voiturepar une voiturepar une voiture
Encore une fois, la RN11 a fait une victime. Samedi après-midi, un
homme âgé de 32 ans a été mortellement fauché par une voiture de
marque Peugeot 206, alors qu’il tentait de traverser la route. Le
drame s’est produit à hauteur  de la commune Hassi Mefsoukh. La
dépouille a été déposée à la morgue de l’hôpital El Mohgoun. Une
enquête a été ouverte.

Incendie dans une base de vie chinoiseIncendie dans une base de vie chinoiseIncendie dans une base de vie chinoiseIncendie dans une base de vie chinoiseIncendie dans une base de vie chinoise
à Es-Seddikia : là Es-Seddikia : là Es-Seddikia : là Es-Seddikia : là Es-Seddikia : le pire évité de justessee pire évité de justessee pire évité de justessee pire évité de justessee pire évité de justesse

Le pire a été évité, avant-hier, lorsqu’un incendie s’est déclaré dans
une base de vie d’une société chinoise à Es séddikia. Selon la Pro-
tection civile, le feu s’est déclaré dans la cuisine d’un chalet. La
situation a été maîtrisée  après l’intervention des sapeurs-pompiers.
Aucun blessé n’est à déplorer.  Par ailleurs, le même jour, un incen-
die  s’est déclaré dans un conteneur au port d’Oran. Les flammes
ont détruit des documents et des archives qui se trouvaient à l’inté-
rieur du conteneur.                                                        J. B.

Le CALPIREF revoit sa copie

Un terrain à Akid Lotfi retrouve
sa vocation initiale

tion de ce terrain, destiné au départ à
abriter le projet de deux piscines. La
montée au créneau de l’Association est
intervenue après que le CALPIREF ait
attribué l’assiette à un opérateur privé
pour la réalisation d’une promotion
immobilière.  « Encore une promotion
immobilière dans un groupement ur-
bain qui souffre pourtant d’un grand
déficit en équipements publics, et qui
compte déjà plus de 40.000 habitants
et trois projets de promotion immobi-
lière en chantier », avait déploré l’as-
sociation El Moussalaha, dans un com-
muniqué accompagné d’une pétition
signée par les habitants du quartier.
Les habitants d’El Akid Lotfi se bat-
tent, depuis plusieurs années déjà,
pour la réalisation, au niveau de leur
quartier, d’une piscine.
   Ils ont failli réussir il y a quelques
années. Le ministère de la Jeunesse
et des Sports avait prévu de réaliser
quatre équipements, dont une salle
omnisports et une piscine,   au niveau
de leur quartier. Les études ont été
faites et même le ministre a visité, en
2012, le site où on lui a présenté les
projets. Mais finalement, la moitié du
terrain consacré à ces quatre projets a
été tout bonnement affectée à un autre
projet, celui de la réalisation d’un su-
permarché au profit d’un opérateur
privé. Du coup, le projet de la piscine
est mis en veilleuse. L’année dernière,
un opérateur privé propose de réali-
ser le projet de deux piscines semi-
olympiques (hommes/enfants et fem-

mes/enfants) dans le cadre du CALPI-
REF, dans un autre terrain à El Akid
Lotfi. Pour les quelques 40.000 habi-
tants d’El Akid Lotfi, l’espoir renaît.
Mais pas pour longtemps, vu que le
projet de la piscine est, encore une
fois, relégué au profit d’un autre pro-
jet de promotion immobilière. Face
à ce nouveau revirement, l’associa-
tion des habitants d’El Akid Lotfi ont
saisi par écrit le wali d’Oran, en sa
qualité de chef de l’exécutif, pour
demander à ce que le projet des deux
piscines soit protégé. Une pétition
signée par les habitants du quartier
accompagne cette lettre, dont une
copie nous été remise, et dans laquel-
le le wali d’Oran est directement in-
terpellé pour défendre les intérêts des
habitants. Pour le président de l’as-
sociation El Moussalaha, citant la loi
n°11-10 du 22 juin 2011, notamment
son article 11, qui traite de «la partici-
pation des citoyens dans la gestion des
affaires de la commune», les autorités
locales sont tenues, dans le cadre de
ce que la loi appelle «les objectifs de
démocratie locale», «d’informer les
citoyens des affaires les concernant»,
de les «consulter sur les choix des
priorités d’aménagement et de dé-
veloppement économique, social et
culturel» et de «mettre en place un
encadrement adéquat des initiatives
locales, visant à intéresser et à inciter
les citoyens à participer au règlement
de leurs problèmes et à l’amélioration
de leur conditions de vie».

Logements promotionnels publics (LPP)
5.000  souscripteurs seront convoqués

pour le retrait des ordres de versement
l’année, à la grande joie des souscrip-
teurs de ce programme. La wilaya
d’Oran a bénéficié d’un programme
de 13.000 logements LPP, dont 4100
sont lancés au niveau de l’USTO, pas
loin de l’hôtel Hayat Regency, et 5.035
à Belgaid. La distribution des loge-
ments est prévue avant la fin de l’an-
née, indique-t-on.
   Pour ce qui est du site de l’USTO,
les mêmes sources précisent que deux
entreprises étrangères, turque et chi-
noise, ont été retenues pour réaliser
les travaux. Certains îlots ont été ache-
vés et le projet est à un taux d’avan-
cement appréciable. Les autorités lo-
cales ont adressé des mises en demeu-
re aux entreprises chargées de la réa-
lisation de ce programme au niveau

du site de Belgaid. Le projet fait l’ob-
jet d’un suivi régulier, conformément
aux instructions du wali d’Oran. Le
programme, dans sa globalité, est ré-
parti à travers plusieurs communes,
dont un quota de 2.700 logements
LPP à Oued Tlélat, 1.500 pour la com-
mune de Gdyel, 1.000 pour Béthioua
et 500 à Marsat El Hadjadj. Cette nou-
velle formule du logement LPP a été
retenue pour les cadres dont les salai-
res mensuels varient entre 108.000 et
210.000 DA. Les logements réalisés
sont de type F3 dont la superficie est
de 80 m², F4 avec une superficie de
100 m² et F5 pour une superficie de
120 m². Notons, par ailleurs, que 80%
des projets de logements en cours de
réalisation seront livrés en 2015.

Plans communaux de développement (PCD)
144 millions DA pour des projets à Aïn El Turck

Turck va  bénéficier  d’une grande
opération de réhabilitation.  La fiche
technique relative aux travaux est déjà
prête.  Pour la concrétisation de cette
opération, une enveloppe  budgétaire
de 400 millions de centimes a été dé-
gagée.  Les travaux  concernent l’étan-
chéité, les différents revêtements, la
pose de structure métallique et de
faux-plafonds, la climatisation et l’ha-
billage de la façade.
   D’autre part, et dans le cadre des ef-
forts visant à rapprocher les services
de l’administration des citoyens, une
nouvelle  annexe  administrative  com-
munale sera  aménagée à Bouisville.
L’opération  vise à alléger la pression
sur l’actuel siège de l’état civil.
   La réalisation de cette  annexe vise
également à éviter aux citoyens de

longs déplacements et à réduire la
pression exercée au quotidien sur les
guichets de l’état-civil dans les gran-
des villes de la wilaya.
   Animés  par le souci de rehausser la
qualité de leurs prestations de service
aux citoyens, les pouvoirs publics ont
débloqué une enveloppe de 257 mil-
lions de Da pour la réalisation de 56
opérations portant sur l’ouverture
d’annexes communales et la dotation
des sièges des mairies en salles d’at-
tente adaptées, au niveau de 26 com-
munes de la wilaya. Au titre de son
Programme communal de développe-
ment (PCD) de l’année 2013, la wi-
laya a équipé et réaménagé 24 an-
nexes communales, sur les 59 réalisées
dans le cadre du rapprochement de
l’administration du citoyen.
         

Sidi El Houari
Un SDF mortellement poignardé
et un autre gravement blessé

ans, a été découvert gisant dans une
marre de sang.
   Il avait été gravement poignardé à
la tête. La dépouille mortelle a été dé-
posée à la morgue du CHUO d’Oran,
alors que le blessé a été évacué aux
services des UMC. Une enquête est
ouverte pour déterminer les circonstan-
ces du drame.                          J. B.

Pour différentes infractions liées
au code de la route

1.140 permis de conduire
retirés en janvier

de janvier fait état de 54 accidents,
faisant 57  blessés et  sept morts.
D’autre part, l’activité fait état éga-
lement de 51 cas de conduite en
état d’ivresse. Par ailleurs, la lutte
contre cette nouvelle criminalité a
incité les services concernés à ins-
taurer tout un dispositif de préven-
tion contre ce phénomène.
   Dans ce cadre, un fichier englo-
bant les chauffards de la route,
des chauffeurs clandestins et des
récidivistes a été mis en place par
les services de la Sûreté de la
wilaya d’Oran. Une nouvelle
banque de données qui permet-
tra aux services de la voie publi-
que d’identifier, en temps précis,
tous les contrevenants au code de
la route. A vrai dire, la prise en
charge de ce dossier s’est traduite
par l’urgence de recourir à ce fi-
chier de personnes ayant déjà à
leur passif plusieurs accidents de
la route, des conducteurs clandes-
tins déjà interpellés par les servi-
ces de la police et d’autres person-
nes, dont le permis de conduire
a été confisqué pour des excès
de vitesse répétés ou autres in-
fractions. L’opération, générali-
sée à l’ensemble des Sûretés de
wilayas, notamment dans les
grandes villes du pays, a pu,
quand même, donner de bons ré-
sultats en matière de lutte contre
cette criminalité routière.
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ILS NOUS ONT QUITTES HIERILS NOUS ONT QUITTES HIERILS NOUS ONT QUITTES HIERILS NOUS ONT QUITTES HIERILS NOUS ONT QUITTES HIER
Bouchareb Abdelhamid, 46 ans, Dar El Beïda

Bakar Zakaria, 11 ans, Mostaganem
Baguedad Manel Istikhar, 17 ans, Haï Bouâmama

Boughalem Alah Miloud, 52 ans, Misserghine

26 rabie ethani 1436
Horaires des prières pour Oran et ses environs

El Fedjr
06h24

Dohr
13h17

Assar
16h22

Maghreb
18h50

Icha
20h07

Leur seul souci, occuper
les espaces. La nature a
horreur du vide. Les vi
des ont donc envahi la na-

ture. Il y a ceux qui ont tout pris, du
plus petit carré vert destiné aux en-
fants, à la cour d’école. Kayène
ceux qui ont tout pris dans la tija-
ra, ils commercent. Du sucre au
café, aux vêtements. D’autres ont
accaparé le champ politique. Ils font
le chant du pouvoir et le contre-
chant avec l’opposition. 

Dans ce mouvement, ces foules se
défoulent sous la pression du désir
de parvenir. Certains n’hésitent pas
à franchir le pas, là où il ne faut pas.
Enfonçant des clous, le petit masmar,
avec un marteau piqueur. Les uns
s’adonnent à des discours verbeux,
vaseux pour vous convaincre. L’ap-
proximatif devient la règle. Savoir
compter jusqu’à dix, tu peux comp-
ter sur eux pour diriger un combat
de boxe. La biologie animale n’a pas
de secret pour eux. C’est, à peu près,
de la biologie végétale. Un bricoleur
est, à peu près, un professionnel. Les
autres, plus fonceurs, vous regardent

Ils vous rient au visage «ya khi gouf-
fa». Car pour cette espèce-là, il suf-
fit de savoir lire et écrire, pour pré-
tendre à tout.

On a beau avoir les plus hauts di-
plômes dans une spécialité, cela ne
nous donne, nullement, le droit de
fourrer votre nez là où l’on n’y voit
rien. La vie, c’est aussi cela. Il faut
savoir reconnaître ses limites et il ne
sert, nullement, à rien, de vouloir, à
l’image de ces animaux qui nous fas-
cinent, de plus en plus, tracer notre
territoire lorsque nous n’avons,
même pas, les compétences néces-
saires pour y entrer.

Des espaces pour nobles et plus
honnêtes restent à conquérir, dans
ce pays d’où nous avons chassé,
par ces comportements indignes,
nos meilleurs fils. «El bled takoul
ses enfants».

Il suffirait de reconquérir son
âme, cet espace si proche et si ac-
cessible, et que beaucoup d’entre
nous ont laissé pourrir, soit dans
les placards de l’asservissante pré-
tention, soit dans les commerces de
l’à-peu-près.

Par El-Guellil

Le vide

avec pitié et vous demandent, avec
étonnement, pourquoi vous ne vou-
lez pas enseigner nimportequoilogie.
«Ya bni, ce n’est pas mon domaine».

Sofiane M.

Les étudiants en architecture du
système LMD de l’université des
sciences et de la technologie

d’Oran Mohamed Boudiaf (USTO MB)
qui avaient mené fin 2014 une grève
illimitée qui s’est propagée à tous les
départements d’architecture à travers les
universités du pays, reprennent le che-
min de la contestation. Ils avaient
pourtant obtenu gain de cause début
décembre après la signature par le
Premier ministre, Abdelmalek Sellal,
d’un décret relatif à l’instauration
d’une «équivalence» entre le diplôme
d’architecte et celui du master dans le
même domaine. Le décret exécutif n°
14-345 du 15 safar 1436 correspon-
dant au 8 décembre 2014 complétant
le décret exécutif n° 98-153 du 16
muharram 1419 correspondant au 13
mai 1998 définissant la forme, le con-
tenu, la durée et les modalités d’ac-
complissement du stage pour l’inscrip-
tion au tableau national des architec-
tes, stipule que le diplôme de master
en architecture est «équivalent» à ce-
lui d’ingénieur en architecture.
   Après la promulgation du décret les
étudiants avaient regagné les amphi-
théâtres mais, au début du mois en
cours, des fuites savamment orches-
trées sur la circulation d’une note in-
terne de l’ordre national des architec-
tes pour la classification des bureaux
d’études a provoqué des remous par-
mi les étudiants du département d’ar-
chitecture. Les délégués des étudiants
se sont précipités pour lancer une grè-
ve illimitée avec des piquets de grève
permanents devant le département
d’architecture de cette université. «Les

K. Assia

L’opération de démolition des
kiosques et des baraques éri-

gées illicitement, prévue hier à Hai
Yasmine et Hai Ennour a été repor-
tée en raison de la détérioration des
conditions météorologiques. 
   Elle sera reprise au courant de la
semaine conformément au plan
d’action mis en place par l’APC de
Bir El-Djir. 22 baraques ont été re-
censées et seront démolies, selon
le président de l’APC. Cette opéra-
tion initiée dans le cadre de l’éradi-
cation des constructions illicites et
la lutte contre le squat des espaces
publics va se poursuivre. Les mai-
res de l’ensemble des communes
ont été instruits de recenser toutes
les extensions sauvages et de lan-
cer des actions de démolition. Lan-
cée depuis le début du mois de fé-
vrier, la lutte sans merci lancée con-
tre l’occupation des espaces publics
a donné lieu à la démolition de 47
extensions réalisées anarchique-
ment dans ces deux aggloméra-
tions. Cette opération a été scindée,
selon le maire, en trois étapes avec
une première démolition de 11 ex-
tensions suivie de l’éradication de
36 autres extensions, soit un total
de 47 autres. Toutes ces actions
d’agrandissement ont été maitrisées
à temps par les autorités locales.
Une sortie sur site a précédé cette
opération de démolition qui a per-
mis de recenser toutes les construc-
tions illicites. Ce sont généralement
des extensions de rez-de-chaussée
et autres squat que les services de
la commune ont ciblées à travers
cette action. Des mises en demeu-
re seront adressées aux contreve-
nants avant l’entame des démoli-

D. B.

En application des dernières directi
ves du ministère de l’Habitat, relati-

ves à la délocalisation du programme de
3.000 logements prévus à El Kerma, vers
les communes de Béthioua et Oued Tle-
lat, une commission de choix de terrain,
a été installée, dernièrement, apprend-
on de sources proches de la wilaya. La
commission, composée de responsables
de plusieurs directions, ainsi que des re-
présentants de la daïra et des APC con-
cernées, aura pour tâche de choisir les
assiettes foncières pouvant abriter ces
nouveaux programmes. Il s’agit, aussi de
procéder à une étude approfondie de la
nature sol pour chaque assiette retenue.
Nos sources indiquent qu’à l’issue de leur
sortie de prospection, les assiettes rete-
nues seront présentées au wali d’Oran
pour approbation. Nos interlocuteurs si-

Soupçons de manipulation et mauvaise interprétation
de la position du CNOA

Les étudiants en architecture
reprennent la grève

grévistes ferment l’accès du départe-
ment aux autres étudiants. Nous
avons tenté à plusieurs reprises d’as-
sagir les étudiants grévistes, mais en
vain.  Une réunion s ’est  tenue
aujourd’hui (dimanche 15 février
2015) entre les délégués des grévis-
tes, le doyen du département d’archi-
tecture et le vice-recteur de l’universi-
té Mohamed Boudiaf chargé de la pé-
dagogie, pour trouver une solution au
mouvement de contestation qui risque
de compromettre toute l’année univer-
sitaire dans ce département.
   Le doyen et le vice-recteur chargé
de la pédagogie se sont engagés à
transmettre les revendications des étu-
diants grévistes au ministère de tutel-
le», affirme le professeur Boudia, char-
gé de communication de cet établis-
sement universitaire.
   Cependant, les chances de satisfai-
re les revendications des grévistes res-
tent minces vu que le ministère de
l’Enseignement supérieur et de la Re-
cherche scientifique n’a aucune main-
mise sur le conseil national de l’ordre
des architectes. Contacté, à ce propos,
le président du conseil national de
l’ordre des architectes, Djamel Chor-
fi, soutient que le CNOA respecte tous
ces engagements signés avec le minis-
tère de l’Enseignement supérieur et les
délégués des étudiants pour la prise
en charge des stages d’études et d’ha-
bilitation. Il regrette une mauvaise in-
terprétation par les étudiants des cor-
respondances du conseil tout en dé-
nonçant une manipulation des grévis-
tes par certains cercles occultes. «Tout
à commencé quand la DG de l’archi-
tecture et de l’urbanisme a invité le
CNOA à débattre d’un avant-projet

portant classification des bureaux
d’études techniques et habilitation des
architectes. La DG de l’architecture et
de l’urbanisme a exigé une réponse
avant mars prochain. Nous avons ain-
si envoyé le texte aux 48 wilayas pour
une large concertation, mais finale-
ment l’ensemble des architectes et le
conseil national  ont rejeté catégori-
quement cet avant-projet.
   Nous avons émis un avis défavora-
ble à cet avant-projet portant obliga-
tion à l’architecte d’être titulaire du
certificat d’habilitation. Le CNOA
réaffirme toutefois son engagement à
œuvrer sans relâche avec la DG de
l’architecture et de l’urbanisme à
l’avenir pour préserver le métier et la
production architecturale », explique
la même source. Abordant la grève il-
limitée des étudiants, le président du
CNOA regrette une mauvaise interpré-
tation de ces déclarations par les dé-
légués des étudiants. «Nous avons,
certes, déclaré que la loi 94/07 est une
ligne rouge à ne pas franchir, mais ces
déclarations ne visent pas les étudiants,
mais certains cercles occultes qui me-
nacent le métier d’architecte.
   Le conseil n’est pas contre la derniè-
re modification du décret exécutif 14-
345. Les diplômés de la formation clas-
sique et du LMD ont désormais le même
droit de s’inscrire au stage d’habilitation
pour obtenir un agrément », affirme le
président du CNOA. Il a par ailleurs ap-
pelé les pouvoirs publics à associer le
CNOA dans les commissions ministé-
rielles pour discuter de l’avenir du mé-
tier d’architecte en Algérie tout en in-
sistant sur la promulgation de décrets
qui définissent avec clarté le cadre lé-
gal de ce métier spécifique.

Délocalisation des 3.000 logements d’El Kerma vers Béthioua et Oued Tlelat

Une commission pour le choix des terrains
gnalent que le wali d’Oran a instruit les
responsables, concernés par ce projet,
pour accélérer le processus du choix des
terrains pour le lancement de ce pro-
gramme, dans les plus brefs délais. Il y a
une dizaine de jours, le secrétaire géné-
ral du ministère de l’Habitat, de l’Urba-
nisme et de la Ville, avait annoncé que
quelque 3.000 logements, initialement,
prévus à El Kerma seront orientés vers
Béthioua et Oued Tlélat. Le feu vert
pour la délocalisation de ce program-
me, a été donné par le ministère, sur
la base d’un rapport d’études effec-
tué par un laboratoire sur la nature du
sol, faisant état de l’existence de cavi-
tés dans cette commune relevant de la
daïra d’Es-Sénia, a indiqué M. Nasred-
dine Azem, lors d’une rencontre d’éva-
luation des programmes d’habitat, dans
la wilaya, en présence du wali d’Oran.
   Ainsi 2.000 logements de ce program-

me seront réalisés à Béthioua et les
1.000 autres, à Oued Tlélat, a précisé
ce responsable qui a géré l’ensemble
des segments liés aux programmes
d’habitat de la wilaya (social, LSP, Lo-
cation-vente, AADL et rural). A ce pro-
pos, le secrétaire général du ministè-
re de l’Habitat, de l’Urbanisme et de
la Ville a souligné que « la relance du
secteur ne peut se faire, sans le règle-
ment de certains problèmes en suspens,
notamment ceux auxquels sont confron-
tés les entreprises de réalisation ».
   Au sujet de la remise en état des loge-
ments qui ont été livrés et qui ont subi
des dégradations, il a fait remarquer
« qu’un montant sera libéré pour pren-
dre en charge ce dossier, et ce, après
passage au peigne fin de chaque situa-
tion financière, conformément aux orien-
tations du Premier ministre et aux déci-
sions du ministère de l’Habitat ».

Haï El Yasmine
22 kiosques et baraques

seront démolis

tions. Cette opération visant à éra-
diquer les extensions illicites est
menée par une commission com-
posée du représentant du wali
d’Oran, du P/APC de Bir El-Djir
et des services de police. Les 11
extensions illicites démolies au
début de l’opération dépassaient
plus de 100 m2 et un kiosque à
Haï Ennour. Les squatters se sont
accaparés des espaces mitoyens à
leurs habitations.
   Il y a lieu de signaler que la com-
mission dispose d’une réquisition
ouverte pour intervenir dans l’en-
semble des quartiers et cités de la
wilaya d’Oran. L’éradication des ex-
tensions illicites a été lancée il y a
une dizaine de jours dans la localité
balnéaire de Kristel. Une quinzaine
d’habitations ont été complètement
démolies. Il s’agit de masures de for-
tune qui ont été érigées à quelques
mètres de la plage, un véritable dé-
sastre à la fois pour l’environnement
et pour le littoral. Les autorités loca-
les avaient mobilisé plusieurs engins
pour la démolition de ces construc-
tions. L’opération a ciblé les lieux dits
Gouadis et Derdaza où les squatters
ont érigé leurs habitations.
   Ces familles ont été déjà recensées
quelques semaines auparavant par
une commission de la daïra. Ces
maisons de fortune servaient pour
certains de résidence secondaire,
indique-t-on. Les occupants ont
été sommés de rejoindre leurs ha-
bitations en ville. Ainsi et pour
éviter tout squat, l’APC de Gdyel
a programmé une opération simi-
laire, toujours dans la localité de
Kristel. Un recensement sera donc
lancé dans cette région balnéaire
pour pouvoir lancer les démolitions
et en finir avec le squat du littoral.
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Mohamed Bensafi

Se soigner à domicile sous l’œil at-
tentif d’une équipe spécialisée c’est

bientôt possible grâce au service de
l’hospitalisation à domicile (HAD). Ce
que l’on a appris auprès d’une source
proche du service des infrastructures
médicales qui compte introduire pro-
chainement un service de prise en char-
ge médicale à domicile des malades
dont l’état de santé ne permet pas de
quitter le lit. Le HAD est une véritable
bouée de sauvetage, un espoir pour le
patient et pour sa famille. Pouvoir gar-
der sa grand-mère, son grand-père ou
un proche chez soi, entouré de la ten-
dresse de ses enfants, tout en étant sous
la surveillance du service de l’hôpital
et des médecins, est une aubaine pour
le patient. L’hospitalisation à domicile
est une expérience qui a été lancée en
Algérie il y a une quinzaine d’années
dans les grands hôpitaux, entendre les

Hadj Mostefaoui

Nul n’aurait cru que les travaux
de rénovation du réseau souter-
rain du gaz de ville seraient en-

tamés en ce début de période pluvieu-
se et c’est à l’entreprise nationale KA-
NAGAZ que revient cette opération
décriée de partout. Ces travaux gênent
tous les usagers de la voie publique :
piétons, automobilistes et riverains des
grandes artères du centre-ville lesquels
ne savent plus à quel saint de la ville se
vouer pour emmener les responsables
de l’entreprise publique à faire preuve
de plus de sérieux et remettre en état
les trottoirs et chaussées tels qu’ils
étaient. Pour ce qui est des désagré-
ments, les habitants du chef-lieu de wi-
laya ont été bien servis et n’auront cer-
tainement pas de quoi se plaindre puis-
que ils ont été gavés. Des voies piéton-
nières, fraîchement réalisées, qui ont
englouti des centaines de millions de
DA et bitumées tout récemment, sont
sens dessus dessous. Des tonnes de
pavés jonchent les trottoirs à longueur

Khaled Boumediene

La situation semble bien
changer en matière d’amé-

nagement urbain dans la ville
de Hennaya (plus de 30.000
âmes) ces derniers temps. Les
autorités locales de cette com-
mune (chef-lieu de daïra), qui
auraient pris conscience des in-
suffisances constatées dans cet-
te importante agglomération
longtemps délaissée, en enclen-
chant dans le cadre des diffé-
rents plans communaux de dé-
veloppement (PCD) plusieurs
opérations d’amélioration ur-
baine qui ont donné un nou-
veau look à cette commune et
amélioré radicalement le cadre
de vie des citoyens. Selon M.
Mohamed Nedjini, chef de la
daïra de Hennaya (qui englo-
be outre Hennaya, les commu-
nes de Zenata et Ouled-Riah),
une enveloppe de 80 millions
de dinars a été dégagée depuis
2013 à des opérations tou-
chant les revêtements de chaus-
sées de tous les secteurs urbains
de la ville, y compris celui de
Hay Khemisti, situé de l’autre
côté de la RN 22.  Même le
quartier de l’ex-gare et l’ancien-
ne cité Larbi Ben M’hidi, ont
connu des travaux de bituma-
ge. « Nous avons accordé une
priorité accrue à l’amélioration
urbaine et surtout à l’aména-
gement urbain, en vue d’amé-
liorer la propreté des quartiers
et, par conséquent, le bien-être
des habitants. Nous avons étu-
dié les problèmes du cadre de
vie des habitants, particulière-
ment dans les zones dégradées
et délaissées, à partir d’une
analyse urbaine qui a touché
tous les tissus urbains existants.
Le programme mis en place a
porté d’abord sur la révision du
plan directeur de l’aménage-
ment et de l’urbanisme et du
plan d’occupation des sols en
vue de maitriser la croissance
urbaine de la ville. Ces plans
d’urbanisme qui ont fait l’objet
d’un découpage de plus en plus
précis en zones et la création
d’un nombre croissant de zo-
nes d’habitat, et qui visaient à
une restructuration en profon-
deur du territoire, ont consti-
tué l’essentiel des mesures
communales pour orienter les
transformations urbaines. La
localisation géographique de
ces périmètres d’urbanisation
s’est diversifiée au courant de
ces dernières années. A tra-
vers le suivi détaillé des opé-
rations engagées ou en projet

Bencherki Otsmane

Les bilans mensuels communiqués à
 la presse locale par la Sûreté de

wilaya de Chlef sont à la fois rassurants
et inquiétants. Rassurants du fait que
cela démontre que les services de sé-
curité mènent une lutte implacable con-
tre la criminalité dans toute ses formes.
Inquiétants car ces derniers font état
d’une progression de la petite délin-
quance qui « empoisonne » la vie des
citoyens. Il est vrai que chaque jour des
pères de familles, des jeunes filles ou
femmes sont victimes de vol, quelque-
fois avec violence, de la part d’indivi-
dus sans scrupules et qui sont généra-

El-Houari Dilmi

Un vibrant hommage a été ren-
du ce samedi après-midi à la

cinémathèque de Tiaret au ci-
néaste-combattant, René Vautier,
disparu le 13 janvier dernier. Le
film-documentaire, « Les cinéas-
tes de la liberté », du réalisateur
Saïd Mehdaoui, a été projeté à
cette occasion en présence de ci-
néphiles nombreux, vivement in-
téressés par le glorieux combat
des aînés pour l’indépendance
nationale. « Les cinéastes de la
liberté », d’une heure et deux mi-
nutes et doublé en langue arabe,
résume le parcours de cinéastes,
armés de leur seul courage et
d’amour de la patrie, pour décré-
ter la naissance du septième art
algérien durant la guerre de libé-
ration. Des témoignages très pré-
cieux ponctuent les images d’ar-

qui concernent des opérations
immobilières publiques et pri-
vées, l’APC cherche à agir sur
le nombre et la localisation spa-
tiale des nouvelles implanta-
tions d’activités ou d’habitants.
Les opérations de promotion
immobilière et de zones d’ha-
bitat  sont utilisées comme un
moyen pour restructurer en
profondeur le domaine bâti et
aussi le mode d’occupation des
sols en dégageant des nouvel-
les surfaces immobilières aux
affectations très précises », a
précisé le chef de la daïra de
Hennaya, M. Mohamed Ned-
jini. Selon notre interlocuteur,
une nouvelle zone urbaine,
comprenant toutes les infras-
tructures et équipements sco-
laires, sportifs, commerciaux, et
des logements, pour répondre
aux besoins futurs de la popu-
lation de Hennaya qui ne ces-
se de croître a été implantée à
l’entrée sud de la ville. Par
ailleurs, durant l’année 2015,
plusieurs opérations d’amélio-
ration urbaine et d’extension de
réseaux d’assainissement, se-
ront lancées à travers les peti-
tes agglomérations de Taounia,
Béni-Ournid, Mélilia, Nair-Sli-
mane, et dans les quartiers
nord de la ville de Hennaya
(Soumâa, hay Rabah). « Ces
opérations seront prises en
charge par l’autofinancement
du budget communal », a sou-
ligné le président de l’APC de
Hennaya, M. Bouziane Rah-
mani. S’agissant du gaz de vil-
le, le programme mis en place
par l’APC portera sur le raccor-
dement de Hay Nair-Slimane,
Hay Rabah, et Taounia. Cepen-
dant, les habitants de la ville de
Hennaya, continuent toujours
à vivre les difficultés de circula-
tion et d’accès à leur ville. Ac-
tuellement, l’accès à la RN 22
est totalement bloqué au ni-
veau de la trémie de la sortie
sud de Hennaya, qui a connu
de graves affaissements et glis-
sements de terrain. La circula-
tion ne s’effectue que du côté
du marché de fruits et légumes,
ce qui complique la fluidité de
la circulation et engendre beau-
coup de désagréments aux
automobilistes et commerçants.
L’accès nord à la ville de Hen-
naya est lui aussi toujours fer-
mé à cause du dédoublement
de la RN 22 reliant Hennaya à
Remchi. Selon le P/APC, des
démarches sont en cours avec
la direction des travaux publics
en vue de la réalisation d’une
trémie à ce niveau.

HENNAYA
Cap sur l’amélioration

urbaine

chives et la narration, notamment
ceux d’Ahmed Rachdi, René
Vautier, Ahmed Bédjaoui, le dé-
funt Pierre Chaulet, Med  Bensa-
lah, Ammar Laskri, Lamine Be-
chichi, ou encore Réda Malek.
Sous la houlette de Fathi Kafi,
directeur de la cinémathèque de
Tiaret et comédien de talent, un
débat s’ensuivit avec le réalisa-
teur Said Mehdaoui sur ce film-
documentaire de qualité, rendant
un vibrant hommage à ceux qui,
aux côtés des moudjahidine, ont
combattu avec la caméra pour
une Algérie libre et indépendan-
te. Une intéressante recomman-
dation a été faite à l’issue de cet
après-midi-cinéma, celle de bap-
tiser la cinémathèque de Tiaret,
entièrement retapée à neuf, pour
porter le nom du citoyen-cinéas-
te qui a porté l’Algérie dans son
cœur : René Vautier.

TIARET
Hommage à René Vautier

lement des récidivistes. Bien entendu,
c’est le chef-lieu de wilaya qui enregis-
tre le plus grand nombre de vols,
d’agression ou de harcèlement sexuel.
Le dernier bilan du mois de janvier de
cette nouvelle année, remis aux médias
locaux par l’officier Chérif Angoud,
chargé de la communication à la sûre-
té de wilaya de Chlef, fait état de 305
affaires traitées dans lesquelles sont im-
pliquées 446 personnes dont 36 fem-
mes et 9 mineurs. Les crimes et délits
contre les personnes représentent à eux
seuls 173 affaires impliquant 288 indi-
vidus. Parmi les malfaiteurs figurent
trois mineurs et une trentaine de fem-
mes. Autre fléau qui ronge la société

chélifienne c’est le trafic des stupéfiants
(cannabis en particulier). Jadis, seule
une poignée de personnes de surcroît
âgées, s’adonnait à la drogue mais sur-
tout en toute discrétion. Aujourd’hui,
il n’est pas rare d’observer aux abords
des établissements scolaires des lycéens,
voire des collégiens, fumant « un joint »
avant de rejoindre leurs classes. Sur ce
sujet, le bilan cite 36 affaires traitées et
l’arrestation de 49 personnes dont un
mineur. Par ailleurs, il faut noter que de
plus en plus de voix s’élèvent pour de-
mander des sanctions exemplaires pour
dissuader tout individu de récidiver et
surtout à faire réfléchir le délinquant à
deux fois avant d’agir.

CHLEF
Entre assurance et inquiétude

grandes villes, est entrée aujourd’hui
dans la proximité. Et c’est donc le plus
normalement du monde, pour ne pas
dire qu’il était temps, qu’un program-
me national pour la prise en charge du
malade âgé ou affecté d’une maladie
lourde soit concrétisé. Ce programme
de santé publique permet l’accès du ci-
toyen aux soins et à une prise en char-
ge à domicile et ce, en collaboration
avec les associations activant dans ce
domaine. A Béni-Saf, l’association «Er
Rafik» qui active sur le terrain depuis
mai 2008 et qui a déjà fait ses preuves
peut jouer un rôle prépondérant dans
cette mission médicale collective. L’ob-
jectif de cette opération HAD, qui en
principe est chapeautée par le service
interne, est d’écouter ou d’éviter une
hospitalisation ou une ré-hospitalisation,
réduire les coûts d’hospitalisation, édu-
quer le patient et son entourage et pré-
venir toute aggravation de son état.
L’hospitalisation à domicile reste un

choix du patient et de ses proches. Elle
n’est pas imposée. Elle est proposée
avec l’accord du médecin traitant
quand elle est médicalement possible
et socialement préférable. Le médecin
prescripteur établit le protocole des
soins. Un registre sera créé pour orga-
niser le réseau des soins au sein des
établissements sanitaires de proximité,
recenser les personnes atteintes hospi-
talisées au niveau des EPS à travers tou-
te la wilaya et évaluer le suivi médical
par une équipe médicale multidiscipli-
naire. L’hospitalisation à domicile
(HAD), qui dure 20 jours de prise en
charge renouvelable, est destinée à une
catégorie de malades qui éprouvent une
grande difficulté de mobilité. Le service
dispose d’une équipe dotée d’un véhi-
cule et composé de médecins, d’infir-
miers et d’une assistante sociale. Cette
dernière mène au préalable une enquête
sociale sur le malade pour s’enquérir des
conditions de bénéfice du service HAD.

AÏN-TEMOUCHENT
L’hospitalisation à domicile bientôt lancée !

de journée, causant des désagréments
à des centaines de commerçants, à tra-
vers toutes les rues et artères principa-
les en centre-ville. Des milliers de pa-
vés décollés, des tranchées béantes et
non colmatées à l’issue des travaux ef-
fectués par cette entreprise censée re-
mettre en état tous les trottoirs qu’elle
a dégradés, tel est le spectacle déso-
lant qui s’offre aux citadins. Cela ne
dérange nullement les élus locaux
communaux qui peinent à lever le pe-
tit doigt et encore moins sortir de leur
torpeur habituelle devenue proverbia-
le.  Les régiments d’ouvriers employés
par cette entreprise pour effectuer les
travaux de rénovation du réseau  sou-
terrain de transport du gaz de ville cau-
sent des dégâts  considérables à la col-
lectivité locale, en jetant où bon leur
semble les  centaines de pavés décol-
lés. De son côté, la Direction de l’Ur-
banisme et de la Construction de la wi-
laya peine à faire entendre sa voie
auprès de cette entreprise publique et,
en dépit de ses multiples lettres de rap-
pel, aucune oreille attentive ne lui a été

accordée et les récentes pluies torren-
tielles et chutes de neige ne sont pas
pour arranger les choses. Pourtant, il est
stipulé dans le cahier des charges signé
par toute entreprise avant l’entame des
travaux que celle-ci est mise dans l’obli-
gation de remettre la chaussée et les trot-
toirs en l’état une fois la pose de tuyaux
ou de câbles achevée. Mais rien n’y fait,
les  travaux de fonçage des tranchées
sont menées à un rythme infernal, met-
tant les travailleurs dans l’obligation
d’abandonner les trottoirs et chaussées
dans un piteux état. Il y a lieu de souli-
gner que la réfection de l’ensemble des
voies piétonnières au centre-ville, ache-
vée seulement au début de l’année 2012
vient encore une fois de faire les frais
d’une entreprise peu soucieuse du res-
pect des délais.  La non moins célèbre
capitale des Laghouat-Ksel ne mérite
pas un  tel gâchis surtout lorsqu’on cons-
tate que les tranchées creusées dans le
bitume sont colmatées avec du ciment
et les pavés décollés font la joie des
auto-constructeurs qui les collectent dès
la tombée de la nuit.

EL-BAYADH
Les voies piétonnières
sens dessus dessous
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AVEC LA COLLABORATION DE

AUTO
MOBILE

Classement des dix plus
grandes usines de production
de véhicules au monde

Le portail automobile brésilien
UOL Carros a fourni le classe-
ment des dix plus grandes usi-

nes de production de véhicules dans
le monde. En tête du classement fi-
gure l’usine de Hyundai à Ulsan en
Corée du Sud (5 000 000 de m2, ca-
pacité de production de 1,5 million
d’unités par an), suivie de l’usine
de Fiat à Betim au Brésil (701 696
m2, capacité de 950 000 unités par
an) ; de celle de Volkswagen à Wolfs-
burg en Allemagne (6 500 000 m2,
807 000 unités par an) ; de celle de
Maruti Suzuki à Gurgaon en Inde
(370 000 m2, 692 000 unités
par an) ; l’usine de Ikco à Téhéran
en Iran clôt le Top 5 (400 000 m2,
688 000 unités par an).
Les cinq dernières places sont occu-
pées par Suzuki à Shizuoka au Ja-
pon (capacité de 688 000 unités par
an), suivi de Fiat à Tichy en Pologne
(560 000 unités par an), de Hyundai
à Irungattukottai en Inde (550 000
unités par an), de Changan Mazda à
Xunquim en Chine (525 000 unités)
et de de GM SAIC Wuling à Liu-chou
en Chine (500 000).

Kia : un nouveau
concept-car au Salon
de Genève

Kia Motors présentera un con-
cept-car à l’occasion de la
85ème édition du Salon Inter-

national de l'Automobile de Genève
qui débutera le 3 Mars prochain. Ce
nouveau modèle du Segment D est
le 11ème concept-car créé par le
studio de design européen de Kia
basé à Franckfort, en Allemagne. Il
incarne un design moderne et raf-
finé avec des lignes agressives élé-
gamment balayées et, une calandre
typique de Kia qui arbore toujours
le fameux «Tiger Noise».
«Conçu pour jouer un rôle polyvalent
dans le mode de vie actif, ce nouveau
concept-car est l’endroit parfait pour
se réfugier du stress du monde mo-
derne», souligne le constructeur co-
réen dans un communiqué.

Peugeot Algérie a vendu 41 802  vé-
hicules en 2014, soit un fort recul
de 44% dans un marché qui a
baissé de 21%. Une contre perfor-

mance qui n’en est pas forcément une,
puisque la marque au lion a terminé l’an-
née écoulée en seconde position du clas-
sement des ventes, derrière Renault. Et
même si Peugeot a, au passage, perdu sa
première position de l’année 2013, il n’en
demeure pas moins que 2014 constitue
«la troisième meilleure année dans l’his-
toire de Peugeot en Algérie», se réjouira
Pierre Foret, DG de la filiale du construc-
teur français. C'est même un bilan «sa-
tisfaisant», estime M. Foret.
Lors d’une conférence de presse qu’il a
animée, le même responsable dira aussi
que Peugeot Algérie s’est adjugé 12% de
parts de marché et que la 208 a réussi
se classer de nouveau en tête de son seg-
ment avec un volume de 12 586 unités
écoulées. «Ceci dénote une nouvelle fois
que la 208 est un véhicule qui plaît et
qui satisfait par son design moderne,
son intérieur accueillant et son offre
équipements», ajoutera-t-il, non sans
mettre en évidence de la 308, introduite
sur le marché algérien en mars 2014 et
qui a su se hisser au rang des meilleures

La Citroën C4 facelift sera
présente au salon de
 l’automobile d’Alger qui

se tiendra du 18 au 28 mars au
palais des expositions de la Sa-
fex. La compacte aux chevrons
revisitée sera donc en Algérie
quelques petites semaines
après son lancement.
Les changements opérés sur la
C4 ne sont pas trop apparents,
se limitant à des modifications ef-
fectuées sur les optiques avec des
feux de jour à LED qui viennent
prendre place sur la face avant.

Diamal : zoom sur
l’Opel Astra avec
système Intellink

Présentée au Salon de l’automobile de l’Ouest,
en décembre dernier, l’Opel Astra équipée du
système Intellink bénéficie actuellement d’une

mise en exergue chez Diamal, représentant de la mar-
que allemande sur le marché algérien. Ce système mul-
timédia est disponible sur l’Astra 5 portes Cosmo dont
les prix commencent à 1 9 00 000 DA (version essence).
 Pratique et intelligent, le système Intellink d’Opel propo-
se une technolgie qui permet d’accéder facilement aux
applications et contenu du Smartphone.                 K. N.

Peugeot Algérie :
un bilan 2014 «satisfaisant»

ventes de son segment derrière la Seat
Leon et la VW Golf.
La marque au lion s’est également distin-
guée en 2014 avec 9 603 ventes synony-
me d’une troisième position derrière Toyo-
ta et Renault. Ce résultat satisfaisant est
le fruit de, entre autres, le travail effectué
au niveau de l’unité de transformation
Peugeot sise à Dar-El-Beida (Alger). Ce

site a livré 1 000, selon M. Foret qui évo-
quera «l’amélioration de la qualité et la
réduction des délais de livraison qui ont
permis de mieux répondre aux besoins de
nos clients», notera-t-il.
Pour l’année 2015, Peugeot Algérie an-
nonce le lancement en mars prochain,
à l’occasion, du salon de l’automobile
d’Alger, de la 508 facelift.

Par Rachid Beldi

Saida Citroën :
la C4 facelift pour
le Salon d’Alger

Par Karim Nouar Des blocs 3D font leur appari-
tion sur l’arrière du véhicule.
A l’intérieur, la C4 facelift ac-
cueille un écran tactile 7 pou-
ces ainsi que le système de dé-
marrage sans clé. Un détecteur
d’angle mort, un contrôle de
traction et une assistance au
démarrage en pente s’ajoutent
à la liste des équipements
d’aide à la conduite.
Côté motorisations, la compac-
te de Citroën se dote du nou-
veau 1.2 PureTech de 110 ch
ainsi que de  la boîte automati-
que EAT6 sur la version 130 ch
de ce même moteur.

La gamme Dacia chez
Renault Algérie s’enri-
chit d’une série limi-

tée sur la Sandero, bapti-
sée Style. Laquelle série
limitée est animée du bloc
1.2 Essence 75 ch au prix
de 1 130 000 DA TTC.
La série limitée Style propo-
se plus de style à Sandero.
Des nouveaux équipements
lui confèrent un look très
dynamique, à l’exemple des
nouvelles jantes en alliage
15’’ qui  renforcent son al-
lure imposante, des enjoli-
veurs de style qui donnent
de l’originalité à son design
ou encore d’un sticker de
grille de bouclier.

Dacia Algérie :
lancement d’une série
limitée Sandero Style

Dacia Sandero Style est dis-
ponible chez Renault Algé-
rie noir nacré et bleu per-
san. Basée sur la finition
Ambiance de la Sandero,
cette Série Limitée Style est
équipée d’ABS, airbags con-
ducteur et passager, direc-
tion assistée, climatisation
manuelle, condamnation de
portières électriques, lève
vitre avant électrique, vitres
teintées, radio, CD, MP3,
USB, Bluetooth, bouclier
ton caisse, siège avec Iso-
fix, commandes au volant,
volant mousse, éclairage de
coffre, jantes alliage em-
preinte et grille de bouclier.

Karim Nouar



Vent
Max.16-Min.11

Averses éparses
Max.18-Min.9

Très nuageux
Max.15-Min.5

Averses éparses
Max.14-Min.7

Pluie
Max.7 - Min.3

Légère pluie
Max.15-Min.12

Ensoleillé
Max.21-Min.7

Averses éparses
Max.14-Min.8

Pluie
Max.12 - Min.3

Pluie
Max.13 - Min.9
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MÉTÉO
 AUJOURD’HUI           DEMAIN

ANNABA

CONSTANTINE

ALGER

BÉCHAR

CHLEF

TIARET

MASCARA

TLEMCEN

MOSTAGANEM

ORAN

Pluie
Max.13-Min.8

Pluie
Max.13-Min.8

Pluie
Max.11 - Min.4

Pluie
Max.11-Min.4

Légère pluie
Max.8 - Min.1

Très nuageux
Max.14-Min.7

Pluie
Max.18-Min.7

Pluie
Max.14-Min.8

Légère pluie
Max.10 - Min.7

Pluie
Max.14 - Min.8

TRAIN

ALGÉRIEALGÉRIE
FERRIES

DÉPART     ARRIVÉE

ORAN / ALICANTE

Mer 18 - 18h00 Jeu 19 - 07h00

Mer 25 - 18h00 Jeu 26 - 07h00

ALICANTE / ORAN

Jeu 19 - 19h00 Ven 20 - 07h00

Jeu 26 - 19h00 Ven 27 - 07h00

ORAN / MARSEILLE

Ven 20 - 12h00 Sam 21 - 14h00

MARSEILLE / ORAN

Lun 23 - 12h00 Mar 24 - 14h00

Départ Arrivée
ORAN - ALGER

06h25 11h29
08h00 12h30
12h30 17h39
15h00 19h30

ALGER - ORAN
06h25 11h29
08h00 12h30
12h30 17h39
15h00 19h30

ORAN -  MAGHNIA
07h30 11h05
12h50 16h22
16h00 19h42

MAGHNIA - ORAN
04h45 08h09
08h50 12h22
14h05 17h26

ORAN - RELIZANE

17h15 18h47
RELIZANE - ORAN

05h25 07h17
ORAN - BECHAR

20h30 05h46
BECHAR - ORAN

20h00 05h00
ORAN - CHLEF (AUTORAIL)

16h15 18h22
CHLEF - ORAN (AUTORAIL)

06h50 09h11
ORAN - TÉMOUCHENT

08h10 09h11
17h02 18h03

TÉMOUCHENT - ORAN

06h15 07h14
15h05 16h05

ORAN - SBA

17h00 18h22
SBA - ORAN

05h40 06h58

Cinéma d’animation
Oggy et les cafards

     Mardi 17 fevrier à 15h00 à l’IF d’Oran
Depuis la nuit des temps, deux forces s’affrontent,
un combat dont nous ne soupçonnions pas l’exis-
tence malgré sa férocité. Cette lutte ancestrale, ce
n’est pas celle du bien contre le mal... C’est celle
d’Oggy contre les cafards !
---------------------------------------------------------

Conférence
FAMILLE, FRATRIE ET HANDICAP

     Dimanche 22 fevrier à 10h : GRAS /
15h : Département de Psychologie –
Faculté des Sciences sociales - IGMO
Par Régine Scelles
La famille est incontournable dans le processus d’ac-
compagnement complexe et de soutien décisif ap-
porté au proche parent en situation de handicap. Cer-
tains de ses membres sont dans l’obligation d’assu-
rer une charge de travail physique et mentale impor-
tante, dans le but de redonner du sens à la vie quoti-
dienne de la personne handicapée.

THÉÂTRE RÉGIONAL D’ORAN
     Lundi 16 février

et Mardi 17 février à 10h TRO
Colloque régional sur

la chanson patriotique
(Maison de la culture d’Oran)

----------------------------------------------------------
     Mercredi 18 février à 14h au TRO
Rencontre culturelle

et Hommages
(La chambre régionale des traducteurs)
----------------------------------------------------------

     Mercredi 18 et Samedi 19 février
à 10h au TRO

Colloque régional sur
la chanson patriotique

(La Direction culture d’Oran)
----------------------------------------------------------

     Vendredi 20 février à 10h au TRO
«Ma assghara Meni»

Auteur : Cheggag Safia
Mise en scène : Cheggag Safia Boualem

Abdelhafid (TRO)
----------------------------------------------------------

     Vendredi 20 février à 16h au TRO
«Maya oua Rassam»

Auteur et Mise en scène : Houari Bouhebat
(Ass/Ibn Badis)

----------------------------------------------------------
     Mardi 24 février à 15h au TRO
«Intisar Chajara»

Auteur et mise en scène : Mahmoudi Wahiba
Ass/Ochak El Masrah

----------------------------------------------------------
     Jeudi 26 février  à 18h au TRO
Cocnert de Musique
(Coop/culturel la base Prod)

----------------------------------------------------------
     Vendredi 27 février à 10h

et Samedi 28 février à 15h au TRO
«En Nahla»

Auteur : Abdelkhalek Houari
Mise en scène : Abdelkhalek Houari  (TRO)

FévrierFévrier

COURRIER EXPRESS
KAZI - TOUR

Alger : 021.49.70.84/0770.91.38.05
Oran: 041.58.77.56/0770.61.65.31

Mostaganem:045.21.96.92/0770948973
Tlemcen: 043.26.10.28/0770.87.96.36

El-Eulma : 0772.96.28.68
Sétif : 0770.97.62.02

Tunis/ Oran       Oran / Tunis
Arrivée Départ

Lundi / Jeudi
09h45 10h30

AIR ALGÉRIE
------------------- LUNDI ------------------

Vol Départ
Oran - Alger 07h00
Oran - Alger 11h20
Oran - Alger 15h45
Oran - Alger 19h35
Oran - Adrar 09h00
Oran - Annaba 15h30
Oran - Béchar 15h45
Oran - Constantine 18h35
Alger - Oran 09h30
Alger - Oran 13h20
Alger - Oran 12h00
Alger - Oran 17h45
Alger - Oran 20h30
Adrar  - Oran 12h05
Annaba - Oran 18h10
Béchar - Oran 13h05
Constantine - Oran 16h00

--------------------- MARDI --------------------

Vol Départ
Oran - Alger 07h15
Oran - Alger 10h50
Oran - Alger 15h30
Oran - Alger 19h00
Oran - Adrar 09h00
Oran - Constantine 15h30
Alger - Oran 09h00
Alger - Oran 13h20
Alger - Oran 15h15
Alger - Oran 17h10
Alger - Oran 20h30
Adrar - Oran 12h05
Constantine - Oran 17h50

INTERNATIONAL
---------------- LUNDI ---------------

Vol Départ
Oran - Paris-Orly 08h00
Oran - Toulouse 08h50
Oran - Marseille 09h00
Oran - Paris-CDG 14h00
Oran - Casablanca 14h00
Oran - Alicante 15h15
Oran - Medine 22h45
Vol Arrivée
Paris-Orly - Oran 14h10
Toulouse - Oran 12h50
Marseille - Oran 18h20
Paris-CDG - Oran 20h10
Casablanca - Oran 18h00
Alicante - Oran 18h15
Madrid - Oran 12h00
---------------- MARDI---------------

Vol Départ
Oran - Paris-Orly 08h00
Oran - Toulouse 08h50
Oran - Marseille 09h00
Oran - Paris-CDG 14h00
Oran - Lyon 14h45
Oran - Alicante 15h15
Oran - Istanbul 20h00
Vol Arrivée
Paris-Orly - Oran 14h10
Toulouse - Oran 12h50
Marseille - Oran 13h35
Paris-CDG - Oran 20h10
Lyon - Oran 20h00
Alicante - Oran 18h15
Istanbul (+1) - Oran 04h30

VOL           DEP/ARR
Lun

Paris-Orly - Oran 16h00/17h25
Lun/ Mer/ Ven

Paris-CDG - Oran 15h15/16h45
Lun/ Mer/ Ven

Lyon- Oran 09h00/10h05
Lun/Mar/Mer/Jeu/Ven

Marseille - Oran 09h00/09h40
Lun

Oran - Paris-Orly 18h25/21h45
Lun/Mar /Mer / Jeu / Ven

Oran - Marseille 17h45/20h20

CONFERENCE
Pr M. BENCHENANE 

«Les étrangères sont flagrantes dans le Monde
musulman.Elles prennent différentes formes depuis
l’aide financière à des associations ou ONG jusqu’ à
l’intervention militaire directe comme c’ est le cas en
Libye, en Irak, en Afghanistan. Ces ingérences se font
toujours sous couvert d’ intentions «nobles» comme par
exemple le «devoir de protéger» les populations civi-
les, l’établissement de la «démocratie» ou encore l’im-
pératif de «sécurité»... Qu’ en est il en réalité ? En même
temps, on ne pas faire l’économie de l’autocritique :
pourquoi le Monde musulman présente t-il les condi-
tions favorables aux ingérences ? Pourquoi la discorde
l’eporte t-elle sur l’impératif vital d’ unité ? Les musul-
mans peuvent ils devenir les acteurs de leur propre
destin ? «...Pr M. Benchenane.
 --------------------------------------------------------------------

Pour répondre à toutes ces questions notre
association a le plaisir de recevoir le  Pr Mustapha

qui animera  une conférence intitulée
«MONDE MUSULMAN:

LES INGÉRENCES ÉTRANGÈRES
FACTEUR AGGRAVANT»

 --------------------------------------------------------------------
Samedi 25 avril 2015 à 9h au lycée Djamel

Eddine El Afghani de Mascara
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A. Mallem

Samedi soir au stade
Hamlaoui de Constanti-

ne, dirigeants et joueurs du
Mouloudia d’Oran, ainsi que
les nombreux supporters qui
ont fait plus de huit cent kilo-
mètres pour soutenir leurs fa-
voris, étaient heureux après
le point du nul réussi face au
CSC. Et Hocine Mohamed
dit Hamid, directeur général
de la SPA/MCO, l’était davan-
tage quand nous l’avions sol-
licité pour nous parler de la
situation au sein de son équi-
pe. «Depuis l’arrivée de Bel-
hadj-Ahmed Mohamed dit
Baba à la tête du club, les
choses ont évolué dans le bon

MO Noureddine

Encore une fois, l’USMBA
vient de marquer le pas

en concédant une autre dé-
faite en déplacement.
    La  rencontre contre le
RCA  et sur laquelle repo-
saient tous les espoirs pour
rétablir la situation s’est avé-
rée un échec. L’USMBA a
laissé des plumes, confirmant
ainsi tout le mal qu’elle en-
dure. Il faut dire que ce re-
vers place  le club dans une
position inconfortable. Il ne
saurait en être autrement
lorsqu’on est incapable de
s’imposer à domicile.
   Cette énième défaite ne fait
qu’augmenter les appréhen-
sions dans le fief vert et rou-
ge. Dans le cercle des sup-
porters, on sentait une cer-
taine résignation au sein du
groupe en dépit du travail
psychologique de l’entraî-
neur Boualem Charef durant
la semaine qui a suivi la dé-
faite contre le CRB. Il est vrai
que, défensivement, l’équipe

Kamel Mohamed

L’entraîneur, les joueurs
et le président du MC

Alger n’ont pas caché leur
«déception» après le nul
concédé devant Sahel SC
du Niger (0-0), samedi der-
nier, pour le compte du
match aller du premier tour
de la Coupe de la CAF, dis-
puté au stade de Bologhi-
ne. Le président du MCA,
Abdelkrim Raïssi, espérait
que cette compétition était
un déclic pour l’équipe
dans le championnat. «On
s’attendait à ce que les
joueurs se surpassent dans
cette compétition pour se
ressaisir dans le champion-
nat national, mais cela n’a
pas été le cas», a regretté
Raïssi qui s’est dit «déçu». 
Il a déploré cet «échec
dont le Mouloudia aurait
pu se passer», faisant ob-
server cependant qu’il gar-

L’Entente de Sétif enta-
 me ce mercredi un

stage bloqué au Centre
technique national de Sidi
Moussa (Alger), en vue du
match de la Supercoupe
d’Afrique face au Ahly du
Caire, le samedi 21 février
au stade Mustapha-Tcha-
ker (Blida), a appris l’APS
hier auprès de la direction
du club sétifien. Avant
d’intégrer le Centre de Sidi
Moussa, mis à la disposi-
tion de l’ESS par la Fédé-

A. Mallem

Le MOC a réalisé la pas
 se de trois en battant

l’USM Annaba par 2 à 1. Et
à la faveur des résultats de
la journée, il s’est emparé
seul de la seconde place en
revenant à quatre points du
leader, la JSM Skikda. Cet-
te dynamique des succès
confirme ainsi le travail re-
marquable réalisé en un
temps record par l’entraî-
neur Boufenara depuis sa
venue à la tête de la barre
technique.
   Aussi, tout le monde s’ac-
corde à dire que l’apport de
ce technicien avéré a rame-
né la rigueur et la discipline
qui manquaient terriblement
au MOC tout en apportant
un plus sur le plan technico-
tactique. Un technicien, con-

En prévision de la Supercoupe d’Afrique
L’ESS en stage à Sidi Moussa

à partir de mercredi
ration algérienne de foot-
ball (FAF), les joueurs de
l’entraîneur Kheireddine
Madoui entameront leur
préparation lundi à l’Eco-
le des sports olympiques
d’El Baz à Sétif.
   La formation sétifienne
avait déjà pris ses quartiers
à Sidi Moussa, à la veille
de la finale (retour) de la
Ligue des champions, dis-
putée le 1er  novembre der-
nier à Blida face aux Con-
golais de l’AS Vita Club (0-

0). De son côté, Al-Ahly du
Caire est attendu jeudi à
Alger avec un effectif
amoindri après le forfait
de l’attaquant nigérian
Peter Ebimobowei, alors
que le milieu de terrain
Hossam Achour reste in-
certain. Cette Supercou-
pe verra la présence du
président de la Confé-
dérat ion afr icaine de
football (CAF), Issa Haya-
tou, qui remettra le tro-
phée au vainqueur.

MO Constantine
Conserver la même dynamique

naisseur en la matière, spec-
tateur du match contre
l’USM Annaba, a fait l’élo-
ge de Boufenara car, dit-il,
durant les trois dernières
rencontres, l’équipe est bien
en place tactiquement, outre
la solidarité qui caractérise
le groupe où les rôles sont
bien définis.
   De ce fait, les camarades
de Brahmia ont retrouvé
leur punch en alignant trois
succès d’affilée. «Et je crois
que le meilleur est à venir
s’ils continuent à jouer de la
sorte», estimera-t-il. Et
d’ajouter que le MOC con-
serve toutes ses chances de
disputer le titre. « Mainte-
nant, on a la certitude que
le MOC peut disputer, au
moins, le sprint final en vue
d’une éventuelle accession
en Ligue 2 », ajouta notre

interlocuteur. Bounab, qui a
pris le témoin en l’absence
du président Demigha, se
montre prudent. «Pour le
moment, nous sommes sa-
tisfaits. Et pour conserver
cette dynamique, nous mo-
tivons au mieux les joueurs».
En l’invitant à commenter
les données du match pro-
chain contre l’AS Aïn M’lila
qui se présentent sous des
auspices favorables au
MOC, Bounab estime à ce
sujet que «l’essentiel est que
notre équipe soit aussi effi-
cace comme elle l’a été à
Biskra, par exemple. Nous
évitons de prendre en con-
sidération la situation de
l’adversaire en nous concen-
trant sur notre objectif qui est
celui de conserver la dyna-
mique des succès jusqu’à la
dernière journée».

MCA
Entre déception et espoir

de encore «l’espoir pour le
match retour». De son
côté, l’entraîneur Arthur
Jorge s’est également dit
«déçu par le résultat et la
prestation des joueurs»
car, a-t-il précisé, il s’atten-
dait à un «meilleur rende-
ment» de la part de son
équipe. Le coach du Mou-
loudia a reconnu que l’ad-
versaire avait refusé de
jouer et s’est cantonné en
défense. Il a indiqué que
«les Nigériens seront con-
traints de sortir de leur co-
quille au match retour
pour les surprendre à Nia-
mey». «L’adversaire nous a
compliqué la tâche en se
regroupant en défense.
Pour le match retour, on
aura le temps de nous pré-
parer. Je m’attends à ce
que les Nigériens sortent
de leur coquille chez eux,
car ils vont devoir tenter de
marquer pour se qualifier.

Cela pourrait nous per-
mettre d’exploiter les brè-
ches de la défense adver-
se», a expliqué Jorge. L’en-
traîneur du MCA est éga-
lement préoccupé par la
situation de son équipe
dans le championnat na-
tional et pense déjà au
prochain match contre
l’ASM Oran avant de pré-
parer le déplacement au
Niger. Il faut reconnaître
que le Mouloudia peine à
s’extirper d’une situation 
qui dure depuis le début
de cette saison et ce, mal-
gré le recrutement d’un
entraîneur de renom, le
Portugais Artur Jorge. Le
coach du Mouloudia a fait
savoir qu’il mise sur le pro-
chain match du champion-
nat pour préparer le match
de la Coupe de la CAF,
compétition dans laquelle
il a souhaité s’affirmer,
pour reprendre ses propos.

USMBA
De mal en pis

est loin d’être rassurante au
moment où les attaquants
ont perdu le sens du but. Les
échecs à répétition ont con-
firmé l’impuissance d’un
groupe,  ce qui a engendré
cette situation dramatique. Si
les dirigeants actuels affir-
ment qu’ils n’ont pas grand-
chose à se reprocher, ils ac-
cusent  les joueurs d’être les
artisans directs de cette ca-
tastrophe en faisant preuve
d’un manque de concentra-
tion tout en perdant la joie
de jouer. Il faut aussi mettre
sur la balance le recrutement
raté, alors que le club avait
les moyens de sa politique.
   Cela sans oublier l’instabi-
lité qui a caractérisé la barre
technique du club. L’exerci-
ce en cours est le pire qu’aura
vécu l’USMBA. Plusieurs fac-
teurs sont à l’origine de cette
gestion confuse où certains
décideurs tiraient les ficelles
à leur guise en gérant le club
comme une propriété privée.
Cela a débouché sur des lut-
tes intestines. Les dirigeants

actuels n’ont pas assumé
leurs responsabilités et ne
mesuraient guère les consé-
quences de leur politique. Il
y a ensuite ce  «coup de pub»
émanant de personnes se
disant engagées à gérer le
club sans aucune suite. C’est
le ras-le-bol chez les fans qui
ont décidé de sortir de leur
mutisme et tirer à boulets
rouges sur les dirigeants.
Mécontents, ils ont exigé la
tenue d’une AG extraordinai-
re dans les meilleurs délais
pour assainir la situation.
Pour l’opinion sportive, les
dirigeants n’ont pas été à la
hauteur et ont échoué sur
tous les plans. Cette énième
sortie ratée contre le RCA a
mis à nu une gestion hasar-
deuse et ce, depuis l’intersai-
son. En concédant une autre
défaite, l’USMBA a grillé un
autre joker pour le maintien.
Aussi, l’entraîneur Boua-
lem Charef a du pain sur
la planche d’autant que
des matches à risque atten-
dent son équipe.

MC Oran

Hocine Mohamed
dresse un état des lieux

sens. Il a réussi à réunir les
conditions morales et, sur-
tout, financières qui ont cruel-
lement fait défaut au groupe
il y a quelques mois lorsque
le MCO souffrait d’un man-
que d’argent qui l’avait sé-
rieusement handicapé.
    Il ne faut pas oublier, non
plus,  le rôle de l’entraîneur
Cavalli qui a apporté sa tou-
che personnelle et son savoir-
faire. Nous avons eu la main
heureuse en dénichant l’en-
traîneur qu’il fallait en la per-
sonne de Cavalli qui a redon-
né une âme à l’équipe et créé
l’osmose entre les anciens et
les nouveaux joueurs.
   Et le résultat nous le cons-
tatons aujourd’hui». Satisfait

aussi de constater que les ré-
sultats de la journée ont per-
mis à son équipe de garder
sa troisième place au classe-
ment général qu’elle occu-
pe maintenant ex-aequo
avec le CRB, Hocine Mo-
hamed ne veut pas s’en-
flammer en avouant  que
le Mouloudia ne joue pas le
titre cette saison. «Le MCO
a souffert depuis une dizaine
d’années,  mais cette saison,
les dirigeants sont en train
de mener un travai l  de
fond pour asseoir l’équipe
sur des bases assez soli-
des. Et l’objectif à moyen
ou à long terme de ce tra-
vail est de  voir le MCO re-
trouver son lustre d’antan.

P
h
s.

: 
A

rc
h
.



S PORTS 17Le Quotidien d'Oran
Lundi 16 février 2015

Kamel Mohamed

Le porte-parole de l’ASO
Chlef, Abdelkrim Medouar, a
appelé les présidents de club

de la Ligue 1 à se retrouver,
aujourd’hui à Alger, pour une réu-
nion de concertation. Cette réunion
intervient suite à la journée d’étu-
de organisée par le ministère des
Sports, la semaine dernière, au
cours de laquelle le directeur géné-
ral de la Caisse nationale des assu-
rances sociales des travailleurs sa-
lariés (CNAS) avait indiqué que les
clubs, à l’exception du MC Alger,
ne s’acquittent pas des charges so-
ciales de leurs joueurs. Or, selon
plusieurs présidents de club, il a été
décidé, d’un commun accord avec
le ministère des Sports et la FAF de
ne payer qu’une cotisation forfai-
taire de l’ordre de 120.000 DA pour
chaque joueur. En ce sens, les clubs
n’arrivent pas à comprendre la sor-
tie du DG de la CNAS !

Le MC El Eulma, qui disputait
 sa première rencontre  inter-

nationale dans le cadre des tours
préliminaires de la Ligue des
champions, est difficilement venu
à bout des Ethiopiens de St Geor-
ge grâce à un penalty transformé
en force par Farès Hamiti dans le
temps additionnel de la première
période. Quoique portés par leur
public dès le coup d’envoi de la

Tahar Mansour

Nous portons l’USMB dans
nos cœurs mais comme les

textes permettant d’allouer des sub-
ventions aux clubs professionnels
n’existaient pas encore, nous ne
pouvions rien faire. Maintenant
que la réglementation le permet,
c’est avec un grand plaisir que je
remets la somme de cinq milliards
de centimes au président de
l’USMB et je tiens à rassurer les
dirigeants que d’autres subven-
tions suivront afin de permettre à
notre club-phare de reprendre sa

A. L.

Comme prévu, il n’y a eu
aucun changement au sein

du groupe de tête, les quatre
équipes menant le bal s’étant
imposées, même si elles ont
éprouvé des difficultés à tradui-
re leur supériorité au tableau de
marque et particulièrement le
RCK et la JSMC, face respecti-
vement à l’USMC et à l’ESB. Par
contre, la JSD et le PAC ont ga-
gné plus facilement face au
MCM et à l’IBKEK. Ce statu quo
bénéficie au Raed Kouba qui
conserve son avance de cinq
points sur le PAC, six sur Jijel et
neuf sur la JSMC. Et comme le
succès des Koubéens a été ob-
tenu à l’extérieur, contrairement
à ses trois poursuivants qui évo-
luaient sur leurs terres, on est
bien obligés d’y voir là un signal
fort du leader à ses rivaux.
  A l’autre extrémité du tableau,
la bataille pour éviter la rétro-

R. S.

Le WAM a totalement relancé la
 course à la première place

après avoir contraint l’ESM au par-
tage des points, ce qui a permis à
l’OMA, vainqueur du MBH, de ré-
duire son écart à une longueur du
leader espérantiste. Ainsi donc, le
derby de Mostaganem n’a pas con-
nu de vainqueur et c’est l’ESM qui
fut le grand perdant de cette jour-
née et ce, à la veille d’accueillir son
poursuivant immédiat, l’OMA,
dans un match qui sera décisif
pour le billet vers l’étage supé-
r ieur.  Pour leur par t ,  les
Arzéwiens ont fait l’essentiel face
à leurs hôtes du MB Hassasna et
gardent intactes leurs chances
avant le choc de samedi pro-
chain. Le SCMO, quant à lui, a
conservé sa troisième place à la
faveur de son succès étriqué de-
vant la lanterne rouge, l’ESA, qui
a déjà un pied en Inter-régions. A
noter que l’arbitrage de Zerhouni
a suscité de vives contestations des
dirigeants et joueurs de l’ESA.
Chez les mal classés, le CRBBB, qui

Kamel Lezoul

L’équipe phare des hauts pla-
 teaux de l’Ouest, la JSMT

en l’occurrence, a remporté ce
samedi son match à domicile
face au Hilal de Sig par la plus
petite des marges et ce pour le
compte de la 18e journée du
championnat de la division na-
tionale amateurs, une victoire ti-
rée par les cheveux et qui ne s’est
dessinée qu’aux ultimes minutes,
la réalisation étant signée par
Benzirèche. Dans cette opposi-
tion, faut-il le souligner, les ca-
mardes de Maârouf n’ont guère
été convaincants. La victoire a
masqué bien des lacunes, ce qui
n’a pas d’ailleurs échappé aux
supporters. Ces derniers qui
n’ont pas digéré la défaite subie

JSM Tiaret
Les supporters ne croient

plus à l’accession
par leur équipe préférée face au
SA Mohammadia n’ont guère
été tendre envers les joueurs et
ce jusqu’à l’ouverture du score,
soit à un minute de la fin du
temps réglementaire. Même si
l’Espérance de Mostaganem a
été tenue en échec samedi pas-
sé par son voisin du Widad et
qui a vu l’écart se réduire à neuf
points entre l’ESM et la JSMT,
les supporters d’Ezzerga ont fait
une croix sur l’accession esti-
mant que l’équipe est limitée et
très vulnérable à l’extérieur. Les
supporters se projettent déjà
vers la saison prochaine où ils
espèrent un changement radical,
car pour eux la JSMT a trop
pataugé en divisions inférieures
et qu’il est grand temps pour elle
de relever la tête.

gradation fait rage, comme en
témoigne la peu reluisante po-
sition du WAB, désormais lan-
terne rouge et doublé par le
MCM, l’ESB et le WRM. Au-
dessus de ce quatuor, on retrou-
ve l’IBKEK défait par le PAC et
le NARBR tenu en échec chez
lui par l’IBL. Pour leur part, les
gars de l’USM Chéraga possè-
dent une avance de trois points
sur ce groupe de mal classés,
même après sa défaite subie
face au RCK. En fin, la JSHD
après sa victoire sur l’USFBBA
revient à la hauteur de son ad-
versaire du jour.

Division nationale amateurs Centre
La sonnette d’alarme

à Boufarik

USMC .......0-1 ......... RCK
JSD ...........3-0 ........MCM
PAC ...........2-0 ...... IBKEK
USOA ........0-0 .... CRBDB
WRM .........1-0 ........ WAB
JSMC ........1-0 ......... ESB
NARBR .....0-0 ........... IBL
JSHD ........1-0 .. USFBBA

Résultats

Division nationale amateurs - Ouest
Le WAM relance l’OMA, le SAM

perd du terrain
n’a pas encore récolté le moindre
point depuis l’entame de la phase
retour, a chuté lourdement à do-
micile face au CRB Sendjas. Avec
cette douzième défaite de la saison,
le team de Ben Badis flirte plus que
jamais avec  la rétrogradation.
Dans ce même contexte, l’IST et le
CCS, après leurs échecs respecti-
vement devant le SKAF et la JSMT,
devront se ressaisir pour éviter tou-
te mauvaise surprise. A Mascara,
le GCM a largement disposé du
SAM qui risque l’implosion dans les
jours à venir. Pour sa part, l’US
Remchi est allé à Oued R’hiou in-
fliger une lourde défaite au RCBOR
sur le score de 4 à 0 qui en dit long
sur la grande différence existante
entre les deux formations.

   Quoi que l’on dise, cette situation
contraste avec le professionnalisme
que l’Etat a décidé d’instaurer de-
puis 2010, sur décision du président
de la République. Depuis cette date,
l’Etat n’a pas cessé d’aider les clubs
en les subventionnant pour instau-
rer le professionnalisme. Sur le ter-
rain, la réalité est tout autre dans la
mesure où l’argent dégagé par
l’Etat dans le cadre du lancement
du professionnalisme n’aura servi
qu’au fonctionnement des clubs et
au paiement des salaires et primes
des joueurs. Cet argent n’a pas été
investi dans les centres de forma-
tion ou dans des créneaux allant
dans le sens de l’instauration du
professionnalisme. Aujourd’hui, les
clubs se retrouvent dans une situa-
tion conflictuelle avec le ministère
des Sports et la FAF. Cette situation
était prévisible et incombe au mi-
nistère de tutelle et à la FAF. La Di-
rection nationale de contrôle de
gestion des clubs (DNCG), que di-

rigeait l’ancien président de la Li-
gue nationale de football, l’expert-
comptable Mohamed Mecherara,
est gelée depuis la démission de ce
dernier. S’étant rendu compte de la
gestion douteuse des clubs, Meche-
rara avait préféré se retirer et de-
puis lors, et du coup la gestion des
clubs, financés par l’Etat, n’est plus
contrôlée. Cela explique la caco-
phonie qui caractérise l’instauration
du professionnalisme en Algérie,
sachant que cette mission, à savoir
le lancement du professionnalisme
relève du ministère de tutelle et de
la FAF. Le professionnalisme en Al-
gérie n’est qu’utopie, alors que le
ministère des Sports aurait dû sévir
au lieu de subir les événements.
Quant à la FAF, son souci majeur
consiste en l’organisation par l’Al-
gérie de la phase finale de la CAN
2017, synonyme de rentrées d’ar-
gent dans les caisses de la fédéra-
tion. Les présidents de club de-
vraient en débattre.

Professionnalisme

Les présidents de club en conclave
aujourd’hui à Alger

rencontre,  les Eulmis ont éprou-
vé des difficultés à entrer dans le
match avant de se reprendre  à
partir de la seconde moitié du pre-
mier half, en ratant une multitu-
de d’occasions par Derardja et
Chenihi. En seconde période, les
hommes de Azzedine Aït-Djoudi
parviennent à monopoliser le bal-
lon mais se heurtent à une défen-
se éthiopienne acculée mais

vaillante où le dernier rempart
Gourma veillait au grain. Les sup-
porters locaux croiront bien au
but lorsque Maïza, sur corner, re-
prend de la tête (mais légèrement
à côté) un ballon bien botté par
Chenihi, ou encore Kara d’un tir
à bout portant, mais ils devront
patienter jusqu’au match retour à
Addis-Abeba pour espérer voir
leur équipe  se qualifier.

MC El Eulma
Mission difficile mais pas impossible

à Addis-Abeba

USM BLIDA  
L’APC octroie une subvention

de 5 milliards de centimes
place en Ligue 1 », a déclaré le P/
APC de Blida, Sid-Ahmed Bencher-
challi, lors de la cérémonie organi-
sée au début de cette semaine au
club hippique de Blida.
  En prenant la parole, le prési-
dent de l’USMB, Mohamed Doui-
dène, a tenu à remercier l’APC
pour ce geste ainsi que tous les
responsables locaux, à leur tête le
wali de Blida, Mohamed Ouchen
qui, dit-il, « nous a toujours sou-
tenus et a toujours été à nos cô-
tés ». Douidène a tenu aussi à
remercier tous les supporters et
tous ceux qui aiment l’USMB pour

leur soutien indéfectible. De son
côté, le trésorier du club a rappe-
lé les durs moments vécus par
l’USMB qui a été secourue par
deux personnes. « Le PDG du
groupe SIM, Abdelkader Taieb-
Essraimi et le PDG de Sosémie,
Djamel Maatseki, ont aidé pour le
sortir du marasme dans lequel il
se débattait », a-t-il tenu à préci-
ser. Notons enfin que la cérémo-
nie s’est déroulée en présence de
Mme Chafia Mentalecheta, dépu-
tée de la communauté nationale
établie en France et de Salim Sidi-
Moussa, député à l’APN.

«

CRBBB ....... 0-4 ......... CRBS
SKAF ........... 2-1 ............. IST
RCBOR ....... 0-4 ........... USR
OMA ........... 2-1 .......... MBH
WAM ........... 0-0 ........... ESM
JSMT ........... 1-0 ........... CCS
GCM ........... 3-1 ........... SAM
ESA ............. 1-2 ........ SCMO

Résultats
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A louer à Hassi Benokba : F3 + garage,  F4 +
garage + cour - 2ème étage - Surface de 150 m²
dans immeuble – A vendre villa 2 étages, 2 en-
trées, 2 façades - 260 m² - 04 garages – Tél :
0665.99.43.96

Vds : F4. 4ème. 850. Acté + LF Cité Gde Terre /
F4 RDC refait Gde Terre 1300 U / F3 aménagé
en F4. 1er USTO 1250 U / F2 Ho Chi Minh 820.
1er / F3 Haï Chouhada 1200. 1er / F3 Miramar 2ème.
950 – AG. DJIWED EL ADL - 0771.53.77.94 -
0796.74.05.52

Loue Appart F3 meublé ou sans, toutes commo-
dités, niveau de villa entrée indépendante situé à
Point du Jour, pour Couple ou Sté – 0772.93.46.07

Vends ou Loue F1 - F2 - F3 - Possibilité avec
garage à Fernandville – Tél : 0557.75.73.18

Vends très bel Appart F3 de 80 m² au RDC éle-
vé. Acté. Immeuble propre avec parking, résiden-
ce fermée, à Haï Khemisti à côté Résidence Pla-
za. Convient Habitation ou Cabinet - Tél :
0770.78.87.42 - 0560.98.64.76

Loue F4 à Haï El Yasmine « 2 » - 1er étage. Bien
situé. Toutes commodités - Prix 2,6 U/mois – Ag.
Immo. « CANASTEL » – Tél : 041.43.17.72 -
0554.58.86.89

A vendre un Appartement F2 - 1er étage - soit
Habitat. ou Bureau pour Avocat - Assurance -
Agence Immob. ou Médecin – Adr.: 17, Rue Pré-
sident Ho Chi Minh - ORAN - S’adresser au N°
Tél : 0797.96.05.51 ou 0773.63.59.32

TLEMCEN : Vds F5 - 2ème étage. Refait - à
Imama 1060 Logts, très bien situé. Voisinage
agréable – Tél. 0662.38.35.10

A.V. Appartement à Zitoune Dar El Beïda : F3
- 4ème étage. 75 m² - Tél : 0791.69.26.52  nter-
médiaire s’abstenir.

Vends bel appartement : 4 pièces, cuisine,
SDB - au 2ème étage. Bien ensoleillé, au centre-
ville mitoyen au lycée Lotfi – Mobile :
0775.74.10.75

AÏN TEMOUCHENT - Particulier loue : un F3
équipé. 3ème étage Cité les 1000 Logements - F3 à
25.000 DA par mois - F2 à 20.000 DA par mois -
Curieux s’abstenir S.V.P. – Tél. 0541.47.75.50

A vendre Appart F4 - Actée - 100 m² - 2ème étage
à HLM Gambetta - Prix donné 1.100 U – Tél.
0794.55.16.88

A louer 3 pièces + cuisine 3ème étage, avec
garage personnel. Cité Sonelgaz Saint Hubert -
ORAN – Tél. 0775.12.31.98 – 041.29.99.71 -
Curieux s’abstenir

A louer : F3 Gambetta 5ème étage + parking
(Prix 35 U) une année + Studio meublé Maraval
3ème étage (Prix (25 U) 6 mois ou 1 année + F3
V. Hugo 1er étage (Prix 17 U) - Tél. 0791.82.73.30
– 0555.48.73.78

A vendre un Appart F2 de 58 m². Refait à neuf.
Au 1er étage, situé à la Rue Lamartine Front de
mer – ORAN - Pour informations appeler le :
0553.64.68.63

Vends : F3 Bel Air + F2 1er Karguentah + F4
Mirauchaux + F3 RDC Maraval Glycines + F3
Bt Antinéa + F3 CNL Bir El Djir + F3 RDC Mira-
mar – IMMO. LIBERTE - 0774.33.17.00 –
0770.31.70.77

A louer un Appart F4 de 110 m² au 4ème étage,
situé à Haï El Sabah - A louer un Lot de terrain
de stockage de 1.500 m² situé à la zone indus-
trielle Es-Senia - Pour informations appeler le :
0668.67.49.67

Vends : T4. 180 m² Plaza 9ème étage - T6 Mo-
bilart 240 m². 3ème étage – Location : Villa Point
du Jour R+1 – Villa les Palmiers R+1 – Tél :
0556.87.14.20

A vendre appartement F4. Superf. 80 m² - 15ème

étage avec ascenseur - vue panoramique - en
face lycée Lotfi - Veuillez contacter :
0669.42.86.27

Vends Appart (F3) Choupot. 1er étage. 132 m²
Superficie - Grande cour (Avec Acte notarié +
Livret foncier) - Tél : 0773.63.21.44 -
0558.12.10.50

Loue : F2 Rue de Nancy 1er (2,5 U) - F4 USTO
Pyramides 2ème (4U) - F3 / F4 Bd Emir AEK 1er/
2ème (4 U) - F6 Bd Emir AEK 2ème (8 U) - F7 262
m² Bd Maâta 1er (10 U) – AG. « ABDALLAH » 11
Cavaignac - 041.29.14.59 / 0770.40.87.48

Loue F3, F4, F5 et F3 meublé Yasmine –
Vends : F3, F4 Yasmine - F3 RDC USTO et F5
HLM - F4 Rue Lamartine - F4 Pyramides – Vil-
las Gambetta et Aïn Turck – Ag. Immo. TAAMIR
Hay El Yasmine – Tél : 0551.08.95.66 –
0550.222.970

A.V. appartement - Acté - F2 modifié en F3
situé à ORAN - Bâtiment 42 A, Bd Adda Benaou-
da - Plateau. 2 façades. 10ème étage. 53 m². Re-
fait à neuf – Tél : 0770.87.49.49

Vends Appart F3,  Cs. SDB. Balcon. Double
façade. 54 m². Acté. Bien éclairé en face la Sû-
reté de la Wilaya. Bon voisinage - Boulanger -
Tél : 0561.60.07.61

Part. vend : F4 - 130 m² les Pyramides USTO.
Refait à neuf + Appart F3 Hay El Yasmine (2)
sup. 73,40 m² 3ème étage avec ascenseur – Tél :
0698.53.55.38

Loue des Apparts dans un immeuble meublé
et équipé, toutes commodités. Garage. Eau H24.
Quartier résidentiel et calme à Trouville. Aïn El
Turck. ORAN - 0783.11.00.82

A vendre un Appart F4 + garage et terrasse
aux « Nouveaux » Pyramides (Standing) et un
Appart F4 + grande terrasse de 128 m² au cen-
tre-ville 5ème étage : A louer ce dernier à la se-
maine et au mois - Appeler ce N° : 0773.42.72.66

Vends F3 et F4, cuisine équipée, avec gara-
ge, chaudière, placards, cité résidentielle à Bel-
gaïd - ORAN – Tél : 0550.46.18.22

Mets en Location Apparts F2 et F3 équipés,
bien aménagés,  situés à Paradis-plage Aïn El
Turck. Corniche oranaise – Tél : 041.44.59.15 -
0777.01.34.14

A vendre 1 Habitation à Mers El-Hadjadj-pla-
ge. Façade 100 m - Tél : 0782.30.77.58

Vends villa C.V. 300 m², 3 locaux commer-
ciaux + 1 garage, avec toutes commodités –
Tél : 0661.16.21.50

A vendre 2 Maisons de Maître mitoyennes R+2
– Sup. 125 m² - Actées - Finies à 70% à Bir El
Djir - ORAN – Tél : 0770.53.06.12

A vendre 2 Carcasses mitoyennes 85 m² chacu-
ne. R+2. Finie 70% à Coop. Hachimiya - Belgaïd –
Tél. 0775.57.71.07 – 0552.73.68.03

Vends ou Loue villa R+1. Double façade. Com-
posée de 6 pièces, cuisine, SDB, garage, terrasse
- Bâche d’eau - Superficie 394 m² - située aux
Castors - ORAN – Tél. 0770.65.42.78

Vends Maison 210 m². 1er étage : 6 grandes piè-
ces + cuisine + SDB en face l’Agence voyageurs
en plein boulevard, avec 3 façades et local vide +
Lavage en service - Au 4, Rue Bentroub Moha-
med - Lamur – Tél. 041.23.03.21 – 0771.64.10.49

Vends M.M. Actée à Aïn El Beïda. RDC + 1 +
Gde terrasse. 3 Pces + Gde salle. Cuisine. SDB.
B. eau. 2 WC. Garage. 2 cours petite et moyenne.
Possibilité de construire. Route goudronnée, à 100
m du Lycée - CEM et Primaire. Route de Senia.
Bus 12 derrière Lycée – Prix Ap. visite – Tél.
0778.21.01.80

Vends ou Ech. R+1. Acté. 100 m². Faç. 6,5 m.
Gd garage 100 m² + F4 1er étg. + terrasse à St-
Eugène Rue Fernand Forest à côté de Resto
Khaïma, à 20 m du Marché des voitures Cas-
tors - Etudier toutes Propos. – Tél. 0550.540.880
– 0770.180.189

A vendre villa. Actée. Neuve. Luxe. Bien finie
à Es-Senia. 160 m². R + 2 étages : 6 Pces, sa-
lon, terrasse 180 m², cuisine, garage 4 V., une
cave, Haouch, 2 WC, SDB, bâche d’eau – Tél.
0771.86.73.03

Vends belle villa 343 m². RDC : 02 Gd Sal., 01
Ch., cuisine, SDB - Sous-sol 16 m² - 1er : 2 Sal.,
04 pièces, SDB + terrasse avec buanderie équi-
pée de chauffage central, quartier résidentiel
(Avenue Raynal - Mostaganem) P. Ap. visite -
Tél : 0771.707.019

Vends Villa. Jardin. Sous-sol. 300 m². RC : 1
F4 + 1 studio - 1er étage : F6 - 2ème étage : F6 fini
à 70%. Terrasse - Belgaïd côté résidentiel et
calme. Bon prix – Tél : 0555.04.07.43

Magasin Habillement cherche une Vendeuse
sérieuse, présentable, avec expérience – Tél.
0773.24.76.73 – 0554.70.07.18

BTPH à ORAN recrute un Agent ADM : Avoir
des connaissances de l’outil informatique (Word
- Excel). Bon niveau de rédaction. Maîtrise ara-
be et français - Envoyez vos CV au :
dzrecrute@gmail.com

Cherche Prof de langue arabe Niveau 3ème AS
pour des cours privés – Tél. 0771.75.56.98

Comptable chevronné - Retraité - Actif - Ex-
Cadre dirigeant. Polyvalent. Assure Gestion fis-
cale - parafiscale - Arrêt Bilans - Rapport de
gestion : Recherche Emploi – Tél :
0661.20.52.49 – Email : copains-as@yahoo.fr

BET à ORAN recrute Architectes maîtrisant
Autocad et Archicad – Tél : 0661.20.98.20

Cherche Coiffeuse professionnelle avec ex-
périence - Très bon salaire et assurée : Salon
à Yaghmoracen - Entretien à Bir El-Djir – N° :
0541.77.40.56

Société de Taxi cherche pour Recrutement des
Chauffeurs de Taxi - Veuillez envoyer C.V. sur
email : contact.mezouar@gmail.com - ou bien
Tél : 0550.75.66.24

Laboratoire d’Analyses Médicales recrute Bio-
logistes (Femmes) - Infirmières et Microbiolo-
gistes - Faxer le CV sur le N° 041.21.29.33 /
Mob : 0555.46.37.97

Société privée dans le domaine médical, cher-
che Secrétaire Commerciale - Envoyez vos CV :
sarl_medi_tech@yahoo.fr

Ets recrute : Poseur de meuble pour Monta-
ge et Démontage – Vendeurs (Electroménager
+ Meuble) – Salaire motivant - Veuillez contac-
ter : 0549.83.14.25

Jeune Homme présentable ayant l’expérien-
ce, possède Véhicule neuf, cherche Emploi en
tant que Chauffeur Jour et Nuit – Tél :
0550.42.88.10 - 0542.14.93.68

Recrute Vendeuse sérieuse, présentable et
Magasinier avec expérience - Manutentionnai-
res sérieux et dynamiques – Veuillez nous con-
tacter au : 0549.85.76.56

Institut de Beauté situé à ORAN cherche :
Masseuses - Esthéticiennes - Coiffeuses - Qua-
lifiées et expérimentées - Salaire motivant - Très
bonne ambiance de travail – Tél : 0550.95.53.55

Loue ou Vends bel appartement F3 deux fa-
çades dans une cité clôturée avec gardiennage
H.24 à Haï Yasmine – Tél : 0559.44.84.33

Promotion AYEDA vend F3 Promotionnel à
TLELAT (Toumia). Payement par tranche sur 24
mois - Tél : 0771.79.83.55

A vendre F2 C. SDB. Gd couloir. 2ème étage
Rue Larbi Ben M’hidi - ORAN – Tél :
041.33.17.92 - 0666.21.76.86

Vends appartement Akid Lotfi. 4ème étage. Vue
sur mer. Refait à neuf. Cuisine équipée. Clim.
Pas de vis-à-vis - Prix après visite - Tél :
0778.70.24.28 - Après 18 H

Cause départ avec un prix intéressant : Vends
Duplex 4ème et 5ème étages avec toutes les com-
modités. Parking pour voiture avec gardienna-
ge – Tél : 0770.89.30.13

A.V. Appart F4 à usage professionnel (Méde-
cin - Avocat… etc.) 1er étage. 2 Fçdes sur Bd
Tramway, 2ème sur le parc. Bien situé à 100 m
clinique Nekkache, Cité Hosn El Djiwar USTO -
ORAN - Tél : 0669.38.16.57 - de 10 H à 13 H

Vends 4 Apparts F3 : 114 m² - 90 m² - 77 m²,
immeuble de 3 étages N.C. avec toutes com-
modités, interphone, dalle de sol, faïence, Mis-
chler 1er choix – 4ème Périphérique en face nou-
velle Station d’essence – 0553.51.49.00 -
0790.54.54.89

TLEMCEN : Vends à Birouana des apparte-
ments avec garage – Tél : 0561.23.58.50

Vente joli Appartement F4 de 114 m² en 3ème

étage dans une cité clôturée, sécurisée 24 sur
24 à Cité 200 Logements Haï Badr - Le prix après
visite – Tél : 0550.61.60.02

Vends : F3 + Cave individuelle - 4ème étage -
Cité Dalila - GAMBETTA - clôturé en face  Com-
missariat 11ème - Parking – Tél : 0556.926.606 -
Curieux s’abstenir

A vendre Appart F2 - Acté - 5ème et dernier éta-
ge Akid Lotfi « Résidence Chiffa ». Envir. 50 m²
- Prix Dem. 800 M – Tél : 0772.90.68.38 –
0554.39.63.54

Vends bel F3 - 68 m² - 2ème étg. Deux grands
balcons. 2 façades. Cuisine équipée. Clim. Re-
fait à neuf. Acté. Pas vis-à-vis. Bon voisinage.
Monte-Carlo centre-ville ORAN – Tél :
0666.43.55.80

URGENT - Achat : Je cherche un appartement
type F2 par Désistement à GDYEL - MEF-
SOUKH – Ne dépasse pas 200 millions - N° Tél :
0551.43.23.94 / 0798.61.10.83

URGENT - A vendre F3 meublé à SIDI BEL
ABBES quartier les Mimosas à Sid El Djillali au
rez-de-chaussée d’un immeuble de 3 étages,
proximité de commerces - Tél : 0551.97.35.90 -
0771.57.96.89 - Curieux s’abstenir

Vds F3 vide. 56 m². 3ème étage Bd Didouche
Mourad - Plateau. ORAN – Tél : 0550.59.01.57

Vends F3 situé à Misserghine - Cité les Aman-
diers - Rez-de-chaussée. Bien ensoleillé. 2 fa-
çades - de Particulier à Particulier –  Tél :
0772.23.32.52 - Prix après visite

A louer un F4 meublé - Rez-de-chaussée -
Avec 02 grandes cours - Quartier résidentiel à
ORAN Point du Jour - Me contacter :
0798.75.32.39

A vendre F3 au 2ème étage ou à louer meublé -
Akid Lotfi côté Le Méridien Bd Dubai – Tél :
0672.41.25.40

Vends F4 - 108 m² - 4ème étage - Acté - Les
Pyramides USTO - ORAN - Tél : 0560.06.10.87

Vends Lot de terrain 300 m². Acté. Distant de
100 m de l’hôtel Sheraton / ORAN - Prix 230.000
DA/m² négociable – Tél : 0770.25.81.53

A vendre Lots de terrain de 100 m² à 220 m².
Actés et viabilisés totalement à BOUFATIS - Prix
intéressant – Tél. 0552.13.04.97 –
0555.91.58.42 - de 09 H à 18 H

Vends Lot de terrain 108 m² : 9 m x 12 m à
MISSERGHINE Haï El Louz (Quartier Chinoua)
2 façades - Prix 8 M. le mètre – Tél.
0556.00.85.44

A.V. Terrain 430 m². Façade 22 m - Cité mili-
taire ES-SENIA. Quartier résidentiel - P.D. : 3,7
MR. – Tél. 0555.08.99.22

TLEMCEN - Urgent : Vds à Boudjlida Terre
Agraire 1.860 m² et à Bouhanak 860 m² - Zone
semi-industrielle – Tél. 0555.00.65.55

Vends Lots de terrains de 150 m² à 180 m²
cité clôturée à 5 min de Bir El Djir - ORAN –
0550.46.18.22 - 0556.00.27.35

A vendre Lot terrain 315 m² à Maraval (Oth-
mania) ORAN - Tél : 0661.22.88.09

Vends Lot de terrain à Sidi Maârouf à 5 Km
d’ORAN 1.000 m² - Lots 232 m² - Prix après
visite – Tél : 0550.94.02.92

Vds des Lots de terrain à bâtir avec Attesta-
tion de Possession. Vue panoramique sur mer
à Ouled Youssef - Daïra de HONAÏNE - W. de
TLEMCEN – Sup. 120 m² - Prix 105 Millions –
Tél : 0560.46.75.50

A vendre : HYUNDAI Accent GLS blanche.
2015. Carte grise (200 km) - IBIZA Blackline
avec toit (2015). Nouveau. Carte grise (31) -
(00 Km) - 0551.23.50.63 - 0664.33.53.73

Vends : 1 Camion TOYOTA Plateau BU30.
Année 82. Neuf - 1 Camion SONACOME K66.
Année 87. Neuf - 1 Benne SERSOU 20 T.
Année 1988 peu servi - 1 Bull FIAT ALLIS
FD20. 1986 peu servi - 1 bétonnière ENMTP
441. Neuve – Tél : 0794.69.78.62

Vente : Mercedes Classe « S » 300 SE. 1988
- Mercedes Classe « S » 300 TD. 1996 - Ci-
troën C6 V6 HDI. 2007 - BMW 745 LI V8. 2005
- Tél. 0554.07.63.83

Loue pour Société 2 Pick-up TOYOTA HI-
LUX 4x4 - Contacter N° : 0554.31.46.99

Vends MEGANE SCENIC 1,5 l. DCI. 105 CV.
Couleur Sable. 22.000 Km. Année 2007. Boîte
5 vitesses. Bien entretenue - Prix 138 U – Tél :
0776.776.115

Vends Local - Acté - Superficie 65 m². Bien amé-
nagé - situé à Akid Lotfi - ORAN – Contacter :
0552.48.83.13

A louer grand magasin propre et lumineux avec
1 grande hauteur d’1 Sup. de 200 m² au Bd Maâta
Med El Habib - ORAN – Tél. 0661.31.07.49 –
0559.26.40.55

Vds : Local Bd Karguentah (265 m²) idéal pour
Meubles - Electroménager - Local R+4 (Affaire) St-
Antoine - Usine Z.I. (30.000 m²) à Tlemcen - Fer-
me 30 Hectares (13) – AG. NOUR - S.M.S. :
0773.30.81.70

TLEMCEN : Loue magasin fini - 120 m² - Centre
ville - Tél. 0770.40.73.90

Local à louer situé à la Rue Med Khemisti ES-
SENIA à côté du tribunal. 02 Niveaux : RDC :
50 m² - Niv. 1 : 60 m² – Tél : 0553.21.23.68

Location de Bureaux sur 3 étages : 540 m²
par étage subdivisé en 250 m² chacun - Usage
multiple administratif ou école – Tél :
0669.51.63.59

A louer Local de 45 m² à usage de Bureau
avec Tél. Clim. WC - Stationnement - à Monplai-
sant Rue Bibans, transversale de Rue Max
Marchand – Tél : 0794.60.90.37 - 0797.36.34.87

A louer Dépôt 40 m² à SENIA en face Plaza -
Tél : 0771.23.54.17

A louer un Restaurant - Pizzeria - Fast-food -
Salon de thé avec Gde salle. Cuis. Equipée.
Quartier calme, résidentiel, sécurisé 100% au
cœur du centre-ville de MOSTAGANEM proche
de l’université - Contactez à tout moment au :
0560.70.54.08

Vends ou Echange Magasin N° 100 Rue Mos-
taganem, ancienne pizzeria avec matériel, bien
équipée. Superficie 45 m² - 0553.54.49.00 -
0790.54.54.89

Vds local commercial F.C. et Murs (100 m²) bien
placé à l’Av. Larbi Tebessi ex-Av. Loubet - ORAN –
Libre de suite - P. Ap. Vis. - Curieux s’abs. – AG.
NOUR - S.M.S. 0773.30.81.70 - 0770.93.69.42

Loue local commercial à Haï Yasmine très bien
situé sur le grand boulevard. Sup. 60 m² avec ter-
rasse 50 m² / Prix après visite – Tél : 0673.39.92.14

Loue local. Sup. 25.25 m². Hauteur 8 m - Peut
servir : Cafétéria - Pizzeria - Fast-food - Labo…
etc.). Contrat moyen et long termes - étude toutes
possibilités éventuelles – Tél : 0673.42.72.58 /
0555.71.12.16

mportateur vend Pomme de Table Golden,
Gala, Red Chief, Poire Passe Crassne - Pour
Grossistes, Collectivités locales et Cantines –
Tél : 0552.72.70.50

Salon d’esthétique Mme TABET diplômée de
France vous propose : Epilation définitive corps,
grande qualité sans douleur – Soin Lifting sans
chirurgie, résultat immédiat – Vente Prod. Cos-
mét. Français – Maraval - ORAN - Tél :
0558.14.67.11

A vendre Matériels de pizzeria, 03 Vitrines et
03 Climatiseurs - Tél : 0561.02.24.37

Particulier cherche à louer une Licence de
Numéro de taxi ORAN-Ville – Tél. 0771.34.12.16

Vds à MOSTAGANEM Matériel de Boulange-
rie : Four. Pétrin. Diviseuse. Façonneuse mar-
que BONGARD complète + Groupe électrogè-
ne 15 KVA - Tél. 0771.83.27.91 - 0552.18.93.91

ORAN : Vends Matériel de Boulangerie com-
plet, très bon état : PHEBUS, Diviseuse BER-
TRAND 24, Façonneuse, Refroidisseur,  Four
BONGARD G5 avec Chariot – Tél.
0791.18.04.94

Ecole HAMAMOUCHE Agréée vous propose
Formations en : Coiffure / Esthétique - Educa-
trice d’enfant - Pâtisserie - Gâteau - Cuisine -
Pizza -  60, Gl Nivelle - Choupot - 041.24.38.69
- 0771.61.40.51

« Réparateur Machine à laver ORAN » sur
Google pour retrouver mon téléphone. Mobile :
0552.65.23.94 – Intervention à domicile sur
Lave-linge - Lave-vaisselle - Sèche-linge - sur
ORAN et banlieue

Institut SELMANE lance des Formations :
GRH - Déclarant en douane - Comptabilité - As-
sistante en direction - Marketing - Commerce
international - Gestion des stocks – Tél :
0554.58.56.08

Vente 1 Crible de 2 m sur 1 m de 5 sorties
pour sable et gravier avec Broyeur à mâchoires
de 60 marque LOREV – Tél : 0555.41.36.67

Prends en charge des Travaux de : Démoli-
tion - Gros Oeuvres - Maçonnerie Gle - T.C.E. -
Clés en main - Fourniture et Pose - Décoration
Façade monocouche… Tél : 0555.20.05.90 -
0770.97.35.82

A vendre un Bateau de Pêche et de Plaisance
longueur 5,40 m. Cabine couchette - Equipé de
Sonde, Radio. Moteur YAMAHA 70 Ch. + Re-
morque - à Boutlélis - ORAN – Tél :
0556.75.00.52 – 0662.32.95.41

A vendre à RELIZANE : Chaîne de fabrication
de Gaufrette 600 cartons/jour. Année 2013 -
Chaîne de conditionnement alimentaire (Farine)
- Chaîne de fabrication de sac en PP (Sac de
farine) – Tél : 0550.53.47.73

Import Médical vend : Radiographie Couleur
Doppler 2 - 4 D et NB). Neuf - Appa. Laser CO2
- Fauteuil dentaire - Autoclave - Caméra orale -
Compresseur - ECG… etc. - Tél : 0771.63.32.73

Vds petite Maison - Actée - Sup. 100 m². Dou-
ble façade : 2 chambres + salon + cuisine + SDB
+ WC + Garage - située à Aïn Beïda (Terminus)
ORAN - Tél : 0771.42.19.40 - 0561.10.68.09

Vends villa R+2. Const. Récente. RC : F3 +
cour + local 150 m² - 1er : 3 P. - S. de B. cuisine
+ hall, salon Open 80 m² - 2ème : 3 P. + S. de B.
+ hall + 2 terrasses - Sup. T. 350 m² - située aux
Castors Familiaux Maraval - ORAN – Tél :
0664.30.40.65 – En / Abst.

Vends villa R+2 quartier résidentiel - Actée - 4
pièces - salle à manger - cuisine avec un séjour
- salle de bain - 2 WC - garage - jardin - Double
terrasse - Située à 88 Cité Akid Lotfi (FORA) Bir
El Djir - Prix après visite – Tél : 0770.18.66.78

Vends villa R+1 - 250 m² à Fernand-ville : 2
salons, 3 Ch., 2 cuisines, cour, jardin, garage 2
V., 1 salle B., 1 hammam - Le tout grand luxe –
courtier, curieux s’abstenir – Tél :  0555.25.10.96

Vds villa R+1 - 420 m². Double façade avec
Commerce à ES-SENIA - Pour plus d’informa-
tion contactez le N° : 041.58.28.74

A vendre Maison. Actée. Construction neuve
sur 200 m². R. de Ch. : garage de 30 m² + gara-
ge de 125 m² - Au 1er : 3 pièces + salon + T. SB
+ terrasse + cuisine – Adresse : 200 Logts ES-
SENIA – Tél : 0557.02.30.15

Vends Maison de Maître. Superf. 180 m² : 4
pièces, cuisine, SDB - garage, cour et une ter-
rasse - avec bâche d’eau et une citerne - Adres-
se : Lot 150 El Amria (W. de Aïn Témouchent) –
Tél : 0772.65.28.76

A.V. à Boutlélis : Villa R+1 - 276 m² - R : Hall
25 m². 2 salons 30 m². Cuisine. SB. Toilettes.
Garage. 1er : Hall 30 m². Salon 60 m². 3 cham-
bres. SB. Toilettes. 2ème : Salle d’eau - Jardin 100
m² + courette 6 m² - Tél : 0662.04.68.03

A vendre villa avec Désistement. Surface 130
m² : F6 - 2 façades - Avec une cour à AÏN KER-
MANE plus proche de la mer 9 Km Cap-Blanc
et Madegh – Tél : 0792.65.70.55

Vends Villa - Sup. 575 m² -  au centre-ville de
RELIZANE – Tél : 0778.78.21.21

 Vds 02 Habitations avoisinantes 900 m² Pa-
radis-plage - Aïn El-Turck. 02 Faç. donnant sur
Av. principale 45 m et Bd Carnot 20 m, avec 06
Gds locaux et cafétéria + Gd garage + 09 Ap-
parts, cour et puits – M : 0552.866.578

A vendre villa finie R+1 de 140 m². Double
façade à Misserghine : 04 pièces, 02 grands
salons, hammam, 02 toilettes, 1 cuisine avec
terrasse,  garage - Tél : 0553.92.55.51 /
0561.97.64.36

Vends ou Echange Carcasse - Actée avec
Permis - Nouveau Canastel - 233 m². Façade
10 m. R+2 - Reste 30% - Tél : 0672.46.58.18

A vendre une petite Maison individuelle. Rez-
de-chaussée : salon, coin cuisine, WC de 20
m² - 1er étage : 2 petites chambres de 20 m² -
Face RTA ORAN - Tél : 0556.31.68.73

Vends villa R+1 - 220 m². Actée. 1 S. Façade.
Garage - à Sidi El Bachir - Bir El Djir près de
CEM - Lycée et CFPA – Tél : 0794.09.93.27

Vends à ORAN sur avenue principale de Chou-
pot : Immeuble 2 étages - 2 façades - 4 Apparts
- 5 magasins - 250 m² - P.D : 20 Mlds – P.O. : 15
Mlds - Tél : 0553.84.15.35 – 0551.11.80.31

Vends Hôtel. 4 façades. 4 étages - à côté du
Théâtre Place d'Armes (1er Novembre) centre-
ville d'ORAN - Tél : 0550.41.50.70

EURL BENMANSOUR
(Station d’Essence)

R e c r u t e

Gérant et Pompiste.

Contacter : 0782.22.04.22
Ou se présenter à la Station

sise à Bir El-Djir
Route d’ARZEW / ORAN.

C a u s e  R e t r a i t e  :

A vendre Agence
de Voyages agréée

– ORAN –

Email :
Voyageshassane@yahoo.fr

Vends Local commercial (Cafétéria). Superficie
60 m² au centre-ville de RELIZANE – Tél :
0778.78.21.21

TLEMCEN : Loue Local comm. 16 m² + Sedda
10 m² : eau, électricité, dalle de sol, peinture ré-
cente - 1060 Logts Bd central – Tél : 0561.85.23.45

Loue à MOSTAGANEM : Un Parc clôturé. Sur-
face de 5.500 m² aménagé d’un bureau à MESRA
– Contact : 0661.910.368

A vendre Parking couvert à la Cité Perret - ORAN
– Sup. 845 m² - Acté – P.D. 7 U/m² - Tél :
0799.38.32.17

A louer Local 16 m². Bien aménagé avec sanitai-
res - situé à l’Avenue d’Arcole - Tél : 0552.32.86.35
- 0778.87.19.21

Vends Local de 1.200 m² (Cave) à Hammam
Bou-Hadjar - W. Aïn Témouuchent - par Désiste-
ment – Tél : 0541.45.53.40 – 0791.36.96.99

SIDI BEL ABBES - Vends deux Locaux mitoyens
d’une superficie de 32,5 m² chacun en plein boule-
vard Cité Nakhil (Rocher) en face le Concession-
naire Citroën - Tél : 0771.73.55.72

Vends Local. Acté de 100 m² plein centre d’AL-
GER Rue Larbi Ben M’hidi - Visite tous les Jeudis
à partir de 9 H 30 et les Vendredis matin –  Con-
tact : 0771.425.567

Sté à BETHIOUA recrute : Conducteur Tra-
vaux - Opérateurs Machines - Jardiniers - Ma-
çons – Tél : 040.22.37.62 - 040.22.32.43

Sté à BETHIOUA recrute : Ingénieurs Elec-
trotechnique - Métallurgie - Electricité indust. -
Tél : 040.22.37.62 - 040.22.32.43

Sté à BETHIOUA recrute : Magasiniers Ges-
tionnaires de stocks - Chauffeurs T/C - Gardiens
- Tél : 040.22.37.62 - 040.22.32.43

Sté à BETHIOUA recrute : Directeur Commer-
cial - Agents Commerciaux - Téléprospectrices
– Tél : 040.22.37.62 - 040.22.32.43

Sté à BETHIOUA recrute : Chefs Atelier Chau-
dronnerie Soudage et Soudeurs qualifiés – Tél :
040.22.37.62 - 040.22.32.43

Sté à BETHIOUA recrute : Ingénieurs Métho-
de - Préparateurs Ordonnancement et Lance-
ment – Tél : 040.22.37.62 - 040.22.32.43

Sté à BETHIOUA recrute : Peintres expérien-
ce chaîne peinture Epoxy - Meuleurs 6 Manœu-
vres - Tél : 040.22.37.62 - 040.22.32.43

Sté à BETHIOUA recrute : TS Hygiène Sec. -
Chalumistes - Plombiers - Mécaniciens - Ache-
teurs – Tél : 040.22.37.62 - 040.22.32.43

Atelier de Confection à ORAN (Haï Seddikia -
Bir El Djir) cherche Employés pour : Couture -
Repassage et Finitions – N° 0561.02.62.19

Recrute Commercial (les) très bonnes con-
naissances dans le domaine informatique - En-
voyer CV : info@laoufi.com

Pharmacie à ORAN cherche Vendeurs expé-
rimentés et qualifiés - Salaire motivant - Bonne
ambiance de travail – Tél : 0550.95.53.55

A ORAN - Atelier de Tour : Recrutons Tour-
neur qualifié 5 ans d’expérience – Tél :
0772.58.08.76

Entreprise Privée de Travaux Publics sise à
Route Nationale N° 11 Sidi El-Bachir / Bir El
Djir - Oran cherche une Ingénieure ou TS dans
le domaine - Envoyez CV + photo par Email :
etp-recrutement@outlook.fr

Recrutons un ou une GRH ayant une expé-
rience de plus de 5 ans – Disposant d’un véhi-
cule et maîtrisant l’outil informatique – Contac-
ter au N° 0557.16.66.93

Entreprise privée à ORAN recrute des Tour-
neurs qualifiés ou des jeunes Débutants avec
diplôme - Nous contacter au : 0697.308.748

Cherche Vendeur en pharmacie : Expérience
exigée - Salaire motivant - Condition de travail
agréable - Adresser CV à :
« sarlsavip@yahoo.fr »

Sté à ORAN recrute pour le compte d’un Grou-
pe français : Téléconseiller maîtrise parfaite de
la langue française et outil informatique - En-
voyer CV à : recrutement@marketel-
algerie.com

Entreprise privée à ORAN recrute des Chau-
dronniers et Soudeurs qualifiés - Nous contac-
ter au : 0697.308.748

Institut de Beauté à ORAN (centre-ville) cher-
che : Coiffeuses - Apprenties - Esthéticiennes
qualifiées - Salaire intéressant + Assurance -
Tél: 0551.75.41.96

Recrute
Electromécanicien

- Domaine plastique et caoutchouc.
- Diplôme universitaire.
- Agé entre 30 ans et 45 ans.
- Maîtrise parfaite de l’outil informatique.
- Maîtrise de la langue française et anglaise.
- Résident à Oran.
- Expérience dans le domaine minimum 3 ans.

Envoyez CV à l’adresse suivante :
stcvcaoutchouc@yahoo.fr

Importante Entreprise Internationale
de Construction et Travaux Publics

RECRUTE
 Ingénieur en Génie Civil.
 Ingénieur Bureau Technique.
 Ingénieur HSE.
 Responsable du Service Personnel.

Profil :
 Expérience dans le domaine souhaitable.
 Bonne maîtrise de la langue française et anglaise
 Résider sur Oran.

Envoyez votre CV en précisant le poste dans l’objet
de l’email à :

personnelservicecv@gmail.com
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PENSÉE

A notre chère mère et sœur

BENATTA Aïcha

née MEKAOUI.

Cela fait 1 an depuis que tu

nous as quittés chère mère. Tu

as laissé un grand vide que nul

ne pourra combler. Nous

demandons à tous ceux qui t’ont

connue d’avoir une pieuse

pensée en ta mémoire.

PENSÉE
EL-HADJ
BENNAT

MOHAMED.
Cela fait 23 ans

que tu nous as

quittés, mais hélas je n’arrive

jamais à oublier ton sourire qui

est resté gravé dans ma

mémoire et comme d’habitude

tous tes enfants

et petits-enfants te disent

ALLAH Yerahmek.

Adel, Sephora, Adem et leur

père Badrou.

PENSÉE

A la mémoire de nos regrettés chers parents
CHATBI Hadj Dahou

et TADJEDDINE Fatima Zohra
décédés respectivement

le 16.02.2006 et 06/03/2011.
Une pensée pleine d’amour et de regret pour

notre papa et chère maman rappelés tous
deux pour un monde meilleur. Deux étoiles

sont éteintes et depuis votre rappel à Dieu, le
ciel s’est assombri, votre mort a pénétré nos

cœurs d’une longue et incurable blessure.
Nous vous aimons tous et demandons à tous
ceux qui vous ont connus d’avoir une pieuse

pensée en votre mémoire.
Votre fils Rachid, sa femme,

ses enfants et sa petite-fille Malak

PENSÉE
A la mémoire de
notre chère
regrettée mère

« MAHIDA
Maghnia » née

« LARMED
Maghnia »,

qui nous a quittés et laissé un
grand vide, le 16 Février 2014,
que rien ni personne ne le
comblera. Tu seras à jamais
présente dans nos cœurs et nos
esprits.
Repose en paix chère mère.

Ton fils MAHIDA Lakhdar

PENSÉE
On nous dit que le
temps est
guérisseur mais
voilà déjà 15 ans
depuis que la mort
t’a pris, tu es parti
trop vite, trop tôt
même. Pénible est
douloureux fut pour nous le 16 Février
2000 où tu nous as quittés à jamais
cher et regretté époux et père

Mr MOULA Boubekeur.
Tu étais un père et époux exemplaire,
plein d’affection, de courage et de
bonté. Les mots ne suffiront jamais pour
citer tes qualités.
En cette douloureuse occasion, ton
épouse et tes enfants Meriem, Zakaria
et Nadia demandent à tous ceux qui
t’ont connu et aimé de réciter une
« Fatiha » en ta mémoire.

Repose en paix papa.

PENSÉE
A la mémoire de
mon père
KHIAT Nordine Ali
Le 16/02/1991 - 16/
02/2015. Cela fait
24 ans que tu nous
as quittés mon très
cher père. Dieu Le
Tout-Puissant t’a rappelé auprès de Lui et
nous ressentons encore ce vide immense
que tu as laissé dans nos cœurs. Ton
image d’un homme sage, franc et l’esprit
de sacrifice, restera gravée à jamais dans
nos mémoires. Ta fille, tes petits-enfants
de France demandent à tous ceux qui
t’ont connu et aimé d’avoir une pieuse
pensée pour toi très cher père. Que Dieu
t’accueille en Son Vaste Paradis et
t’accorde Sa Miséricorde.
Repose en paix mon très très cher père.

Ta fille FATIHA

PENSÉE
A notre très chère
regrettée maman

FATIHA
Tu as quitté ce
monde le 08/02/
2015, mais tu n’as
pas quitté nos
cœurs, tu y
resteras gravée à jamais tout au long
de notre existence. Tu étais notre
raison de vivre, tu étais riche de
sagesse, de bonheur, de gaieté, tu
étais le pilier de la maison et le
symbole de l’union. Nous te
promettons, nous tes enfants, tes
belles-filles, ton mari ainsi que tes
petits-enfants, de poursuivre le
chemin que tu as tracé - Que Dieu
l’accueille en Son Vaste Paradis.

Famille BOUKHALFA

PENSÉE
En la mémoire de
Mr CHATBI HADJ

DAHOU,
Moudjahid et
retraité de police.
Inoubliable fut le
16-02-2006 où tu
as disparu brutalement pour un
monde meilleur. Voilà déjà 09 ans et
on n’arrive toujours pas à admettre
ton absence. Une prière pour toi bien-
aimé et regretté père. Ton vide ne
sera ni comblé ni meublé par autre.
Nous demandons à tous ceux qui t’ont
connu, apprécié et aimé d’avoir une
pieuse pensée pour toi. Repose en
paix papa chéri, nous ne t’oublierons
jamais. ALLAH Yerahmek ya Sidi.

Tes filles, fils et petits-enfants.

PENSÉE
ZEMRI AMARA
16 Février 1966 -
16 Février 2015.
Depuis le 16
Février 1966, déjà
49 ans que tu n’es
plus parmi nous,
chère et adorable mère. En cette
circonstance mémorable, les familles
DJEBBAR et ZEMRI au complet,
demandent à tous ceux qui t’ont
connue et appréciée, d’avoir une
pieuse pensée en ta mémoire et
prier  
 de t’accorder Sa Sainte Miséricorde
et t’honorer de Son Vaste Paradis.
« IN CHAA ALLAH – AMINE »

Ton cher fils DJEBBAR Abou-Bèkr

CONSULTATION RESTREINTE

COMPLEXE INDUSTRIEL EN COURS DE REALISATION :

SOLLICITE OFFRES POUR SES ATELIERS ET GRANDS BATIMENTS
INDUSTRIELS :

     COUVERTURE ET BARDAGE
   FOURNITURE (Lot 1) ET / OU MONTAGE (Lot 02)

CONSISTANCE : plus de 70 000 M2 de surface déployée

     FOURNITURE ET POSE ISOLATION / CALORIFUGEAGE
(Lot 3) DU PIPING ET EQUIPEMENTS

Les Entreprises habilitées et intéressées par l’un des lots, sont invitées
à envoyer leurs références dans le domaine et présentation de leur
Entreprise, au Mail suivant :

                                     bardage2isol1@gmail.com

40ÈME JOUR
Cela fait 40 jours qu’ALLAH Le Tout-Puissant a rappelé auprès

de Lui notre mère :
Mme BOUKLI-HACENE Hayet.

Chère mère, tu demeures toujours vivante dans nos cœurs.
Tu étais une mère généreuse, douce et tendre avec nous.

Nous demandons à toutes les personnes qui t’ont connue et appréciée, d’avoir
une pieuse pensée à ta mémoire.

Que Dieu t’accorde Sa Sainte Miséricorde et t’accueille en Son Vaste Paradis.
« A Dieu nous appartenons et à Lui nous retournons ».

Ton époux et tes enfants qui ne t’oublieront jamais :
Nassim, Rachid, Chakib et Yasmina

AVIS
D'OPPOSITION

Madame BEN HABIB
née ATTAR F.Z.,
pharmacienne, porte à la
connaissance de l'ensemble
des citoyens qu'un conflit
judiciaire l'oppose au sujet
d'un local, sis au 04 Terrain
Boudghène Stambouli,
Aïn Nedjar, Imama,
Commune de Mansourah,
Wilaya de Tlemcen,
et qu'elle s'oppose à toute
transaction dont
ce local fera l'objet.

La Pharmacienne
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MCC International à la recherche des
- Fournisseurs des Matériaux de Finition,

Revêtement de sol et de plafond, Etanchéité,
Menuiserie Intérieurs Bois et Extérieurs Aluminium,

Revêtements mural, Plomberie, Ventilation,
Chauffage, Désenfumage et Electricité.

Conditions exigées :
- Dossier administratif.

- Dossier technique compris ISO + Conformité
actualisé.

Adresse : Stade 40.000 places Bir El-Djir
Téléphone : 0557.06.80.54 / 0558.89.03.56

Email : trustin66@hotmail.com

AVIS DE DÉCÈS
Les familles Benatia, Izidi, Zemani, Nouar, Baghdadi,

Boualala, Sahli, Mededjel, Bounader,
Ont  l’immense douleur d’annoncer le décès de

Mme Benatia, née Zemani Zoubida
décédée hier le 15/02/2015.

Enterrement aujourd’hui à 13h30 à Aïn el-Beïda

Adresse : 75 Ave du Parc, Maraval, Oran

Pour chauffer votre bâtiment d’élevage

ou industriel, on vous propose un

Générateur d’air chaud,

avec la gamme

de Gasoil et Gaz.

Option : Thermostat TH 5 avec c âble 3 m.

Tél : 046.97.97.86 – 0552.86.28.17 – 0560.92.33.97
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Le Real Madrid a pansé
ses plaies aux  dépens
 du Deportivo La Coro-

gne (2-0) samedi pour la 23e
journée du Championnat
d’Espagne, effaçant son ré-
cent fiasco contre l’Atletico
sans toutefois se rassurer to-
talement avant de retrouver
la Ligue des champions ce
mercredi . Un belle frappe en-
roulée d’Isco (23) et un petit
ballon piqué de Karim Ben-
zema (73) ont permis au lea-
der merengue de s’imposer à
domicile, avant son huitième
de finale aller de C1 sur la pe-
louse de Schalke 04.
  Au stade Santiago-Berna-
beu samedi, c’était l’heure du
rachat pour le Real, une se-
maine après la débâcle dans

Espagne

Le Real
panse
ses plaies
mais sans
convaincre

le derby.  Mais cette victoire
face au «Depor» n’a pas tout
réglé: la «Maison blanche» a
encore manqué d’intensité, au
point de laisser longtemps son
adversaire dans  le match et
d’exaspérer les supporteurs du
stade Santiago-Bernabeu,
prompts à réclamer plus d’ef-
forts et à siffler certains joueurs.
«Ce n’était pas un match faci-
le, nous n’avons que partielle-
ment bien joué et nous avons
eu des difficultés», a résumé
l’entraîneur Carlo Ancelotti.
«Mais après une semaine déli-
cate et particulière, la victoire
fait du bien.» Cristiano Ronal-
do, lui, a tenté de reconquérir
son public après la polémique
née de sa fête d’anniversaire
organisée au soir de la dérou-

te contre l’Atletico. Le triple
Ballon d’Or s’est montré un
peu plus inspiré que face aux
«Colchoneros», avec notam-
ment un délice de double
contact dans la surface, ou
bien une passe décisive pour
Karim Benzema sur le se-
cond but (73).
   Gareth Bale, qui a lui aus-
si expédié un missile sur la
barre (18), a peut-être été
l’attaquant merengue le plus
en vue, enchaînant les dé-
boulés sur l’aile droite.
   Mais on est encore loin du
Real triomphant qui bouscu-
lait tout sur son  passage à
l’automne. Et dire que la Li-
gue des champions revient
dès mercredi soir pour le
champion d’Europe!

Le Bayern Munich, avec un doublé d’Arjen  Rob
ben et un but de Franck Ribéry pour sa rentrée
 2015, a survolé le 100e duel nord-sud en étrillant

Hambourg (8-0), samedi, lors de la 21e journée de Bun-
desliga. L’équipe de Pep Guardiola compte toujours 8
longueurs d’avance sur Wolfsburg qui a arraché la vic-
toire à Leverkusen au terme d’un suspense palpitant jus-
qu’au dernier but des «Loups» dans le temps addition-
nel. Pep Guardiola avait appelé à hausser le niveau de
jeu et le message a été plus qu’entendu par son équipe
qui a démoli Hambourg (8-0), la  plus large victoire de
la saison du double champion en titre.
   Arjen Robben a prouvé une fois de plus qu’il était dans
une forme  exceptionnelle, claquant son 3e doublé de la
saison, de son gauche magique. Avec 14 buts, l’artiste
néerlandais de 31 ans n’est plus qu’à deux longueurs de
son record (16) établi au terme de sa première saison
sous les couleurs bavaroises (2009-10).
   Il rejoint provisoirement Alex Meier (Francfort) au clas-
sement des artilleurs de la Bundesliga. Wolfsburg peut
dire un grand merci à son buteur néerlandais Bas Dost,
auteur d’un quadruplé et surtout de l’ultime réalisation
dans le temps   additionnel (90+3) pour offrir la victoire
à l’arraché à Leverkusen (5-4).
   Lanterne rouge après 16 journées, le Werder Brême a
décroché son 4e succès depuis la reprise au dépens
d’Augsbourg (3-2) pour  asseoir son 8e rang national et
prétendre désormais aux billets européens! Pour sa part,
Schalke s’est incliné à l’Eintracht   Francfort (1-0), der-
nière sortie en Bundesliga avant la réception demain du
Real Madrid en 8e de finale aller de la Ligue des cham-
pions. Le compteur bloqué à 34 points, le club de Gel-
senkirchen cède la 3e place du championnat à Mönchen-
gladbach, qui a remporté le derby rhénan contre Colo-
gne (1-0). Schalke est au pied du podium avec deux
longueurs de retard mais une  meilleure différence de
buts sur Augsbourg. L’équipe de Di Matteo, avec son
nouveau catenaccio, n’a concédé que deux buts depuis
la reprise. Un atout avant les retrouvailles avec le Real
Madrid ce mercredi  qui avait fait exploser la défense
allemande au même stade de la compétition.

Allemagne

Le Bayern sort la grosse artillerie

Le Paris SG a perdu quatre
 joueurs sur blessure et

deux points en concédant de
justesse le nul face à Caen (2-
2) au Parc des Princes lors de
la 25e journée du Champion-
nat de France.  Une mauvaise
opération à la fois comptable
et médicale avant d’affronter
Chelsea demain i en Ligue des
champions. Côté classement,
Marseille avait concédé le
même nul la veille (2-2 contre
Reims) et reste sur le podium
devant son rival au nombre de
buts marqués. Dans le deuxiè-
me wagon du classement, Mo-
naco (5e) a passé son tour: son
match face à Montpellier pré-
vu samedi soir a été reporté
sine die en raison des   fortes
pluies qui se sont abattues sur
la Principauté. Mais samedi, la
grisaille était surtout parisien-
ne, contrastant avec la balade
en Coupe de France mardi
face à Nantes (2-0), et le sou-
rire sans doute londonien, du
côté du Chelsea de José Mou-

France
Journée cauchemardesque

pour Paris
rinho qui ne jouait pas en rai-
son de son élimination préco-
ce de la Coupe d’Angleterre.
«On perd deux points et qua-
tre joueurs, on a une échéan-
ce importante dans trois jours,
a résumé Laurent Blanc. On
est très, très déçu d’autant
qu’on avait bien commencé.
Ce n’est pas la meilleure pré-
paration pour Chelsea». Les
quatre joueurs, sortis sur bles-
sure, sont Cabaye (adduc-
teurs), Marquinhos (ischio-
jambiers), Aurier (quadriceps)
et Lucas (adducteurs). Dans les
autres matches de samedi, les
bonnes opérations dans le ven-
tre mou du classement ont été
pour Bastia (2-0 à Nantes) et
Toulouse (2-1 contre   Rennes).
  Au fond du top 10, Lille a
concédé le nul face à Nice (0-
0) en disputant toute la secon-
de période à dix.
   Dans le duel des très mal
classés, à Amiens, Evian a bat-
tu Lens sur un  doublé de sa
recrue Duhamel (2-0).

Liverpool, mené par Crystal
 Palace contre  le cours du

jeu, a trouvé les ressources pour
se qualifier (2-1) samedi en
quart de finale de la Coupe
d’Angleterre (7-8 mars). Les
Reds ont dominé mais les ab-
sences de Gerrard et Sterling
ont pesé sur la fluidité de leur
jeu avant que Sturridge (49),
d’une belle volée, et Lallana
(58), qui a bien suivi un coup
franc de Balotelli, n’y remé-
dient. Et si l’Italien, qui avait
ouvert son compteur en cham-
pionnat mardi contre Totten-
ham, répondait enfin présent?
Avant cela, Campbell avait
sanctionné un moment de flot-
tement de Skrtel (15). Après six
échecs à Selhurst Park, le 7e de
Premier League, battu une seu-
le fois lors de ses 16 derniers
matches, renoue donc avec la
victoire à Londres et reste en
lice pour remporter un trophée
en conclusion d’une saison qui
a mal  commencé. L’aventure
des Eagles s’arrête en revanche
en 8e, mais l’effet Pardew, qui
vient de remporter cinq matches
sur huit, est indéniable. Le 13e du
championnat doit maintenant
penser à assurer son maintien.
Plus tôt West Bromwich ainsi
que les deux   clubs de 2e divi-
sion Blackburn et Reading
avaient également décroché
leur billet en battant respective-
ment West Ham, Stoke City et
Derby County (2e div.)  West
Ham et Stoke, deux clubs de
l’élite, ont payé cher les exclusions
respectives d’Amalfitano et Came-
ron. Les Hammers ont été victi-
me du réalisme de WBA (4-1),
qui n’avaient plus atteint les
quarts depuis 2008. Brown a
inscrit un doublé et marqué
pour un 3e match d’affilée. Les
Potters ont eux coulé à Blac-
kburn (4-1) après la nouvelle
ouverture du score de Crouch
en permettant notamment au
Norvégien King, un but avant
ce match, d’inscrire un triplé.

Coupe d’Angleterre
Stoke City
au tapis !

Naples a vu sa bonne série
en  championnat prendre

fin samedi, avec une large dé-
faite à Palerme (3-1), lors de
la 23e journée de serie A, qui
l’empêche de revenir sur l’AS
Rome, en haut du classement.
C’est un coup d’arrêt pour les
hommes de Rafael Benitez, qui
avaient  enchaîné quatre suc-
cès en serie A et stagnent à la
troisième place . Il faut dire que
les Napolitains se déplaçaient
avec méfiance en Sicile après
avoir tenu en échec 3-3 par les
hommes de Giuseppe Iachini
en septembre   dernier au sta-
de San Paolo.  Et leurs crain-
tes ont rapidement été confir-
mées face à une équipe pleine
d’initiative. C’est Achraf La-
zaar qui a ouvert la marque

Italie
Fin de série pour Naples,

Fiorentina se rapproche du podium
pour Palerme d’une  frappe de
loin (14e).  Avant que Franco
Vazquez (36e) et Luca Rigoni
(65e) n’assurent la  conclusion
de jolis mouvements collectifs
pour offrir une large avance à
leur équipe, à 25 minutes de
la fin. Maigre consolation pour
Naples, Manolo Gabbiadini,
qui avait pris la place   de Ma-
rek Hamsik à la 54e, a réduit
le score en fin de match (82e).
Il s’agit seulement de la neuviè-
me victoire de Palerme face à
Naples en 42   confrontations et
elle permet aux Siciliens de grim-
per à la septième place de   la Se-
rie A. De son côté la Fiorentina
est allée gagner à Sassuolo 3-
1 et se trouve dans  une bon-
ne période avec six matches
sans défaite en championnat.
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Mais est-ce la seule raison qui ex-
plique l’importance de cette épi-
démie ? D’après les chiffres du

Bulletin épidémiologique de l’Institut fran-
çais de veille sanitaire (InVS) de cette
6ème semaine de 2015, 1.500.000 per-
sonnes ont contracté la grippe saisonniè-
re depuis le début de l’hiver en France.
On recense 590.000 nouveaux cas cette
semaine, soit 914 cas sur 10.000 habi-
tants au niveau national. La grippe a en-
gendré 5 460 passages aux urgences pour
cette seule semaine, dont 533 hospitali-
sations. Au total, depuis le début de la
surveillance de l’épidémie, dont le pic est
attendu cette semaine, 483 cas graves ont
été observés, dont 42 décès. Et 60% des
virus qui circulent sont des virus de la sou-
che A (H3N2). Comment en est-on arri-
vé là ? Quels sont les facteurs qui peu-
vent expliquer cette flambée de l’épidé-
mie par rapport aux années précédentes
? Doit-on incriminer uniquement la fai-
ble efficacité du vaccin ? Les explications
de Sylvie Van Der Werf et Bruno Lina,
responsables respectifs du Centre natio-
nal de référence (CNR) Nord des virus
de la grippe de l’Institut Pasteur et du CNR
Sud des virus de la grippe aux Hospices
civils de Lyon. La première raison qui
explique l’importance de l’épidémie de
grippe cette année tient en quatre carac-
tères : H3N2, le nom du virus majoritai-
re. «On a à faire à des virus H3N2 en ma-
jorité, et à des virus variants par rapport
à ceux qui ont circulé précédemment, ce
qui implique qu’il y a une partie de la
population qui a une immunité réduite
vis-à-vis de ces virus. C’est une des rai-
sons pour lesquelles on a cette année une
épidémie relativement importante», expli-
que Sylvie Van Der Werf. «Ce virus va-
riant est apparu durant le printemps et

Le géant de l’informatique Apple
travaille actuellement à la cons-

truction de sa propre voiture électri-
que qui aurait la forme d’un mini
van, affirme le Wall Street Journal
samedi. Des centaines d’employés
du groupe à la pomme ont été af-
fectés à ce projet secret baptisé «Ti-
tan» et plusieurs cadres se sont no-
tamment rendus en Autriche pour
s’informer auprès de constructeurs
automobiles, assure le quotidien des
affaires américain. «Apple espère
marquer de son empreinte le mar-
ché de la voiture électrique comme
il l’a fait dans les smartphones avec
l’iPhone», écrit le journal, citant une
source proche du dossier. Apple
aura besoin de «plusieurs années»
avant que sa voiture ne voie le jour
et le groupe pourrait finalement dé-
cider d’y renoncer, note le journal.
 Mais, ajoute-t-il, le nombre d’em-

Environ 600 immigrants à bord
de six canots pneumatiques ont

été secourus vendredi à 50 milles
marins des côtes libyennes par des
navires marchands et un bateau des
gardes-côtes italiens, ont annoncé
ces derniers dans un communiqué.
Les appels à l’aide étaient parvenus
au centre national de secours des
gardes-côtes grâce à des téléphones
satellitaires. A la demande de ce cen-
tre de secours, deux cargos se sont
déroutés pour assister un navire des

Alors que l’innocuité de la cigarette
électronique fait toujours débat, une

nouvelle étude sur la cigarette classique
vient de paraître. Et ses conclusions, pu-
bliées dans le New England Journal of
Medicine et relayées par le New York
Times, mercredi 11 février, sont inquié-
tantes : selon ses auteurs, le tabac est en-
core plus dangereux que ce que l’on pen-
sait. Fumer pourrait provoquer cinq ma-
ladies de plus que celles déjà répertoriées.
Cette recherche a été réalisée à partir des
données de cinq études américaines, con-
duites entre 2000 et 2011 auprès d’un
million de personnes (421.378 hommes
et 532.651 femmes) âgées de 55 ans ou
plus. Ont été traqués le nombre de dé-
cès, de maladies et de fluctuations de leur
état de santé. Résultat : autour de 17%
de la morbidité excessive chez les fumeurs
réguliers sont liés à des pathologies qui
ne sont d’ordinaire pas attribuées au ta-
bac. Jusqu’à présent, la cigarette, res-
ponsable de près d’un demi-million de
morts par an aux Etats-Unis, avait été
jugée potentiellement responsable de
21 maladies (bronchites chroniques,
maladies cardiovasculaires...), dont
douze types de cancer (cancer du pou-
mon). L’étude a découvert qu’au moins

Un groupe hindouiste de droite
indien qui avait annoncé qu’il

forcerait au mariage les couples ex-
primant leur affection en public à
l’occasion de la Saint-Valentin sa-
medi a vu affluer des centaines de
protestataires étudiants exigeant de
convoler en justes noces. Les étu-
diants, qui arboraient des pancar-
tes en forme de coeur où l’on pou-
vait lire «tombez amoureux mais ne
restez pas dans la ligne», ont été
interpellés alors qu’ils tentaient de
franchir les barrières de sécurité de
la formation hindouiste ultra-con-
servatrice Akhil Bharat Hindu Ma-
hasabha, à New Delhi.
  Cette formation avait annoncé
qu’elle enverrait des équipes dans
les parcs et les centres commerciaux
de la capitale indienne pour traquer
les couples flirtant en public. Cette
initiative avait déclenché une vague

Grippe saisonnière

Pourquoi l’épidémie
est si forte cette année

l’été derniers aux États-Unis, où il a été
responsable d’une épidémie de grande
ampleur», ajoute le Professeur Lina. «Une
partie des souches de virus H3N2 qui cir-
culent à l’heure actuelle est variante par
rapport à la souche qui est dans la com-
position vaccinale de cet hiver», précise
la chercheuse. Cette saison, la composi-
tion du vaccin choisie par l’OMS en
fonction des données scientifiques récol-
tées contient en effet une souche B, une
souche A de type H1N1 et une souche A
H3N2. Mais chaque année, les délais
obligent l’OMS à donner ses recomman-
dations pour le vaccin dès la mi-février,
pour la composition vaccinale de l’hiver
qui suit.«Actuellement, il y a une part de
virus H1N1 qui circule (25-30%), 10 à
15% de virus de type B, mais de façon
très majoritaire, ce sont les virus H3N2
qui circulent (60% environ)», détaille S.
Van Der Werf. «Et la tendance naturelle
observée est l’augmentation progressive
de la circulation de la souche H3N2 qui a
muté au détriment de celle du vaccin»,
ajoute Bruno Lina. Les deux responsa-
bles des CNR des virus de la grippe s’ac-
cordent pour dire que de manière géné-
rale, «les virus H3N2 donnent classique-
ment des épidémies de plus grande am-
pleur, et des infections plus sévères chez
les personnes âgées.» D’autant que le vi-
rus H3N2 mutant est plus facilement
transmissible, précise Bruno Lina. Si la
première raison à incriminer demeure la
souche mutante H3N2, il est normal de
se demander si une telle mutation aurait
pu être pressentie et anticipée lors de la
mise en place du vaccin.«Malheureuse-
ment, les méthodologies dont on dispose
aujourd’hui n’ont pas permis de prévoir
l’émergence de ce variant, ni son carac-
tère dominant», avoue Sylvie Van Der

Werf. «L’année dernière, peu de virus
H3N2 circulaient au moment où la déci-
sion a été prise sur la composition vacci-
nale du vaccin actuel.» «L’évolution des
virus est quelque chose de totalement
imprévisible. On ne sait pas aujourd’hui
prévoir l’évolution des virus, même si on
sait qu’ils vont évoluer et que des muta-
tions vont survenir», explique quant à lui
Bruno Lina, professeur de virologie à
l’Université Lyon-1. «On est en fait très
démuni face à ces mutations et les modè-
les de calculs prédictifs complexes se sont
toujours trompés.» «Au-delà de la vacci-
nation, la prévention passe par les règles
d’hygiène simples (lavage des mains,
mouchoirs jetables, masques, éternue-
ments contrôlés etc.). Le vaccin contre
la grippe est un vaccin extrêmement
bien toléré avec très peu d’effets secon-
daires et peu de contre-indications (la seu-
le contre-indication étant l’allergie avérée
aux protéines des œufs). Dans ce sens,
c’est un vaccin sûr et aux bénéfices re-
connus qu’on ne peut que recomman-
der sans aucune hésitation», conclut Syl-
vie Van Der Werf. «Malheureusement, on
est désormais au milieu de l’épidémie de
grippe, qui va durer encore environ 4 se-
maines. La vaccination à cette période est
trop tardive sachant que le vaccin met
deux à trois semaines à installer une im-
munité. Elle ne pourrait éviter qu’un nom-
bre très limité de cas», regrette par ailleurs
Bruno Lina. «La vaccination réalisée du-
rant l’automne est aujourd’hui nécessai-
re pour protéger les personnes fragiles
(personnes âgées, immunodéprimés,
asthmatiques etc.). Mais ce que l’on pro-
pose aussi au-delà de leur propre vacci-
nation, c’est la vaccination altruiste des
personnes de leur entourage, pour évi-
ter que l’entourage ne soit le vecteur de
la maladie», insiste-il. Pour le respon-
sable du CNR de Lyon, «la grippe n’est
pas une fatalité». Chacune des person-
nes concernées peut agir en prévention
par la vaccination de façon précoce,
même si ça n’empêchera pas l’appari-
tion d’une épidémie. «Et une fois que
celle-ci est installée, on peut réduire la
diffusion de la grippe par des mesures
d’hygiène, et diminuer son impact sur
les malades via la prescription d’antivi-
raux», ajoute le Docteur en médecine.
«Même si individuellement ils ne se sen-
tent pas à risque, les non vaccinés par-
ticipent à l’extension de l’épidémie, qui
n’existe que par la transmission à partir
d’individus infectés. Aujourd’hui il y a
une déresponsabilisation individuelle
face à la grippe alors que la vaccination
est un acte de prévention individuel ainsi
qu’un acte civique», conclut-il.

Selon une nouvelle étude
La cigarette est encore plus dangereuse

que ce que l’on pensait

Cette année, l’épidémie de grippe saisonnière est
particulièrement forte. Le vaccin ne serait efficace qu’à 30%

à cause d’une mutation inopinée d’une des souches.

cinq nouvelles maladies pouvaient lui
être attribuées ou être empirées par le
tabagisme. A savoir, résume Gawker :
une augmentation significative des ris-
ques d’infection, de maladie rénale, de
maladie intestinale causée par un flux
sanguin insuffisant, et d’affections car-
diaques et pulmonaires qui n’étaient pas
jusque-là liées au tabac. Comme le re-
lève Time, les chercheurs n’ont pas pu
mener leur étude selon une méthodo-

logie classique car il n’est pas éthique
de demander à des gens de fumer pour
une recherche médicale. Leurs conclu-
sions se limitent donc à des observa-
tions et ne prouvent pas un lien de cau-
se à effet, mais seulement une corréla-
tion. Les scientifiques qui ont participé
à cette étude défendent toutefois leurs
travaux. Et ils soulignent que la consom-
mation de cigarettes tend à aggraver ou
exacerber des maladies.

Apple travaille
à la construction

d’une voiture électrique

ployés et de hauts cadres impliqués
montrent que ce projet est «pris au
sérieux» par l’entreprise. Son grand
rival Google est, lui, engagé dans un
projet bien plus avancé de voiture
sans conducteur qui serait prête à
être testée en ville dès cette année.
Le projet d’Apple viendrait davan-
tage concurrencer le fabricant de
voitures électriques Tesla qui cher-
che à entrer dans les deux prochai-
nes années dans le garage de la clas-
se moyenne américaine en dévelop-
pant une berline compacte. Le grou-
pe à la pomme, dont la capitalisa-
tion boursière a dépassé les 700
milliards de dollars cette semaine, a
dégagé un bénéfice record de 18
milliards de dollars au quatrième tri-
mestre, porté par les ventes de son
nouvel iPhone. Il menace à présent
de déloger le numéro un mondial
du secteur, le sud-coréen Samsung.

gardes-côtes italiens, le Peluso, dans
cette zone. Quelque 330 migrants
d’Afrique sub-saharienne partis le 7
février d’une plage proche de Tripoli
avaient disparu ou étaient morts de
froid en début de semaine en ten-
tant de gagner l’Italie dans de très
mauvaises conditions météorologi-
ques. Les survivants avaient racon-
té que les passeurs les avaient me-
nacés avec des pistolets et des bâ-
tons pour les obliger à embarquer
malgré le temps exécrable.

600 migrants sur six
canots sauvés au large

des côtes libyennes

de moqueries sur les réseaux so-
ciaux et les étudiants avaient déci-
dé de ridiculiser l’entreprise en al-
lant nombreux exiger le mariage sur
le champ. Certains ultra-conserva-
teurs hindous considèrent la Saint-
Valentin comme une coutume occi-
dentale qui contrevient à la culture
indienne. Les manifestations contre
la Saint-Valentin sont parfois violen-
tes dans le pays où l’on a pu voir des
contestataires détruire des affiches ou
des cartes de voeux dans les centres
commerciaux ou noircir les visages
de membres de couples non ma-
riés flirtant en public.
   «Célébrer la Saint-Valentin ne fait
pas partie de la culture hindoue», a
confirmé à l’AFP Chander Prakash
Kaushik, responsable de l’Akhil
Bhart Hindu Mahasabh, et «expri-
mer son amour en public n’en fait
assurément pas partie non plus».

La Saint-Valentin en Inde :
le mariage, sinon rien
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12.00 Les douze
coups de midi
12.50 Petits plats
en équilibre
13.00 Journal
13.40 Petits plats
en équilibre
13.45 Météo
13.55 Les feux
de l’amour
15.15 Camping
Paradis
17.00 Quatre
mariages pour
une lune de miel
18.00 Bienvenue
chez nous
19.00 Le juste
prix
19.55 Météo
20.00 Journal
20.35 Météo

11.25 Les
Z’amours
12.00 Tout
le monde veut
prendre sa place
13.00 Journal
13.50 Météo 2
14.00 Toute
une histoire
15.10 L’histoire
continue
15.40 Comment
ça va bien !
17.15 Dans la
peau d’un chef
18.15 Joker
18.50 N’oubliez
pas les paroles
19.25 N’oubliez
pas les paroles
19.55 Météo 2
20.00 Journal
20.46 Météo 2

09.31 Les lapins
crétins : invasion
10.26 Les Dalton
10.37 Peanuts
10.50 Midi
en France
12.00 12/13 :
Journal régional
13.50 Un cas
pour deux
16.10 Des chiffres
et des lettres
16.50 Harry
17.25 Un livre,
un jour
17.30 Slam
18.10 Questions
pour un champion
19.00 19/20 :
Journal régional
19.30 19/20 :
Journal national
19.58 Météo
20.00 Tout le sport
20.20 Plus belle
la vie

10.50 Desperate
Housewives
12.40 Météo
12.45 Le 12.45
13.05 Scènes
de ménages
13.42 Astuces
de chef
13.45 Fashion
Victime
15.50 Un coeur
à l’hameçon
17.25 Les reines
du shopping
18.30 Tous
les couples
sont permis
19.40 Météo
19.45 Le 19.45
20.10 Scènes
de ménages

10.50 La cour
de Babel
12.25 La nouvelle
édition
12.45 La nouvelle
édition, 2e partie
14.05 Blood Ties
16.08 Filles
d’aujourd’hui
16.10 L’effet
papillon
16.50 Diplomatie
18.10 Pendant
ce temps...
18.15 Le Before
du grand journal
18.45 Le JT
19.05 Le grand
journal
20.05 Le grand
journal, la suite
20.25 Le petit
journal

- Pour la vie
Avec Mimie Mathy, Romane Portail,
Nicolas Berger-Vachon, Emilie Hantz
Joséphine s'est portée volontaire pour
photographier et filmer une cérémonie de
mariage avec Camille, experte en la matière.
Mais cette dernière découvre que l'heureux élu
est Hugo, un homme qu'elle a failli épouser cinq
ans plus tôt. Joséphine comprend ensuite qu'elle
doit également aider Elisa, la jeune mariée.
22.50 New York Unité Spéciale
02.00 Au Field de la nuit

12.46 T’choupi
et ses amis
13.08 Drôles
de petites bêtes
13.30 Oggy
et les cafards
14.30 Marsupilami
15.55 La famille
Delajungle
16.45 Dragons :
Cavaliers de Beurk
17.05 Ninjago
17.47 Titeuf
18.05 Titeuf
18.30 Une saison
au zoo
20.50 On n’est plus
des pigeons !
23.25 Ecole 42,
Born to Code
00.15 L'autre JT

09.50 Merlin
11.30 The Big
Bang Theory
13.35 Tellement vrai
15.15 Tellement
vrai : la quotidienne
17.00 Hollywood
Girls 4
17.35 Le mag
18.20 Hollywood
Girls 4
18.55 Stargate SG-1

20.50 Crimes

10.05 @ vos clips
11.25 Talent tout
neuf
11.30 Un dîner
presque parfait
13.40 Une nounou
d’enfer
16.50 Un dîner
presque parfait
19.00 Les princes
de l’amour
20.05 Les Simpson
20.35 Soda
20.45 Météo
20.50 Pirates
des Caraïbes :
la malédiction
du Black Pearl
23.25 Spartacus :
le sang
des gladiateurs

20.55 Top chef

Saison 1 - Episode 9
- Erreur de jeunesse
Avec Marco D'Amore, Fortunato Cerlino,
Maria Pia Calzone, Salvatore Esposito
Fier d'avoir fait élire Salvatore Conte
et de le tenir à sa botte, Genny veut désormais
montrer sa domination aux frères Romano.
Il demande à Ciro de s'en charger. Celui-ci
s'exécute à contre cœur et fait appel
aux services de Daniele, un jeune mécano
qu'il a pris sous son aile et forme au métier.
22.35 Spécial investigation
23.55 Situation amoureuse : c’est compliqué
01.30 Aimer, boire et chanter

17.00
Casting Alhan
Wa Chabab

06.30 Sabah
el kheir
07.00 Journal
télévisé
07.15 Reprise
sabah el kheir
09.05 Saïdati
10.00 Dessin animé
10.25 Moughamarat
milou
11.10 El mirqab
Feuilleton arabe
11.40 Blazing teens
Série

12.00 El ousboue
el riyadhi
13.00 Journal
télévisé
13.30 Harat
el tanabir
Feuilleton
15.00 Mahla
di aâchia
16.00 Moutaât
el maïda
16.30 Super
family 2
Feuilleton
arabe

18.00 Journal
télévisé amazigh
18.20 Taqdar tarbah
18.55 Biatouna
19.20 Familitena
20.00 Journal
télévisé
21.00 Zaïn darek
21.30 Saâ thaqafa
22.30 Saâ riyadha

Saison 6 - Episode 4
Présenté par Stéphane Rotenberg,
Hélène Darroze, Philippe Etchebest
Les dix candidats encore en compétition sont
séparés en deux groupes. Les cuisiniers du
premier, coachés par Michel Sarran et Philippe
Etchebest, ont pour mission de sublimer la tarte
aux pommes. Leurs réalisations sont jugées par
les pâtissiers Christelle Brua et Yann Couvreur.
Sous la houlette de Jean-François Piège, les
concurrents du deuxième groupe sont invités
à travailler le cabillaud avec deux défis de taille.
23.15 Top chef, les secrets des grands chefs
01.10 Three Rivers

Du refus de la défaite, le 17 juin 1940, au défilé
de la victoire, dans un Paris en liesse le 26 août
1944, le général de Gaulle a mené un double
combat. A Londres, puis à Alger, cet obscur
gradé à l'esprit rebelle a guerroyé sans cesse
pour être reconnu par les alliés Churchill et
Roosevelt. Ces derniers traitaient le chef de la France
libre de gangster et de fanatique. En France,
il a œuvré à unifier militairement et politiquement
la résistance avec l'ancien préfet Jean Moulin.
22.25 Bir Hakeim 1942
23.30 Soir 3
00.05 Debout, au coeur de la crise
01.00 Commissaire Montalbano

21.00 Gomorra

20.55 Joséphine,
ange gardien

20.50 De Gaulle 1940-1944,
l'homme du destin

20.50 Rizzoli & Isles :
autopsie d’un meurtre

Saison 4 - Episode 3
- Un avenir tout tracé
Avec Angie Harmon, Sasha Alexander,
Jordan Bridges, Lee Thompson Young
Toute la famille Rizzoli se prépare pour le
baptême de TJ. Au cours de la cérémonie,
Maura découvre que le corps d'une femme
recouvert de chaux est caché dans les fonts
baptismaux. Tout porte à croire qu'elle a été
tuée sur place. Parallèlement, Stuart, le fiancé
de Lydia, annonce qu'il va emmener
sa nouvelle famille vivre au Texas.
22.55 L’angle éco
00.22 Rendez-vous avec la peur

arte
13.00 Vues d’en haut
13.40 Le magazine
de la santé
14.35 Allô, docteurs !
15.10 Manaus,
une ville au coeur
de la jungle
15.35 Hélène
et les animaux
16.35 Des trains pas
comme les autres
17.45 C dans l’air
19.00 C à vous
20.00 C à vous
la suite
20.15 Entrée libre
20.40 Inquisitio
22.10 Fiction
22.20 C dans l’air
23.35 Entrée libre
23.55 Nouvelle-
Zélande, croisière
au pays du long
nuage blanc
00.50 Au coeur
des tribus

12.05 360°-GEO
12.50 X.enius
13.20 Arte journal
13.35 Quai
des brumes
15.10 Dans tes yeux
15.40 Ports
d’attache
16.30 Torpillé
à l’aube
17.20 X.enius
17.50 Curiosités
animales
18.15 Indochine
sauvage
19.00 Le voyage de
la chouette harfang
19.45 Arte journal
20.05 28 minutes
20.50 Bad Lieute-
nant : escale à La
Nouvelle-Orléans
00.10 Kiev en feu
Maïdan se soulève
01.35 Virage Nord

13.25 Robin
des bois, malice
à Sherwood
13.40 Baskup
14.05 Lino, il n’était
que lui-même
15.00 Questions
pour un champion
15.30 Fric-frac
17.30 64' le
monde en français
18.35 Arte
reportage
19.30 Le journal
de France 2
20.00 Les petits
meurtres d’Agatha
Christie
21.40 Maghreb-
Orient Express
22.15 TV5Monde
le journal afrique
22.40 Le journal
de la RTS
23.15 Tango libre
01.00 TV5Monde
le journal

20.45

SERENITY, L'ULTIME RÉBELLION
Avec Nathan Fillion, Gina Torres,
Alan Tudyk, Morena Baccarin
Le capitaine Malcolm Reynolds est un vétéran
endurci, qui a eu le tort de choisir le mauvais
camp dans la guerre galactique. Mais l'ordre
règne à nouveau sous l'autorité de l'Alliance.
Malcolm vit désormais de nouvelles aventures
aux commandes du vaisseau Serenity. A l'éco-
le des futures élites, la jeune River manifeste
une farouche indépendance d'esprit. Ses facul-
tés télépathiques inquiètent l'Alliance.

20.45

DIE HARD : BELLE JOURNÉE
POUR MOURIR

Avec Bruce Willis, Jai Courtney,
Sebastian Koch, Yuliya Snigir
Un prisonnier russe menace de révéler des in-
formations sur un politicien corrompu. Mêlé à
l'affaire, Jack, fils de John McClane, est arrêté
et emprisonné. Même s'ils ne s'entendent pas,
John se rend alors à Moscou pour lui venir en
aide. Lors du procès, des terroristes font explo-
ser le tribunal et Jack s'évade. Au moment où il
prend la fuite, John essaye de l'arrêter, ne sachant
pas qu'il est en fait un agent de la CIA en mission.

20.40

THE BOX

Avec Cameron Diaz, James Marsden,
Frank Langella, James Rebhorn
Norma et Arthur Lewis vivent dans un beau
quartier de Richmond. Un matin, une boîte
noire surmontée d'un bouton rouge leur est li-
vrée, avec une lettre annonçant la venue d'un
certain Arlington Steward. Quand ce dernier se
présente, il leur explique que, s'ils appuient sur
le bouton rouge, ils recevront un million de
dollars, mais un inconnu mourra. Il se trouve
que les finances des Lewis sont au plus mal.



DÉTENTE

Jeux proposés par Chérifa Benghani

ALLIGATOR –
AMENER –
BERGERIE – BOND –
BROUILLARD -
CALIN – CANON –
CAOUA –
CHASSEUR -
CIRCULATION –
DEDANS – DINDON –
DOUCEMENT –
ECRIVAIN –
ELEGANCE –
ETENDARD –
FOUDRE – GIVRE –
LAIE – MAIGRIR –
MILIEU – MINE –
NOCEUR –
ONDULATION –
PARC - RARETE –
REALISER –
REGLEMENTER –
ROND –
ROULEMENT –
RUMINANT –
SACRILEGE –
SAUTILLER –
TENTATION –
TOPOGRAPHIE.

Les 8 lettres restantes composent le tout de la charade suivante :
- C’est une chance que ce soit mon 1er.
- Mon 2e, c’est plier.
Mon tout, c’est détenir.

Verticalement:

1. Fort enchantée.
2. C’est pas avec lui qu’on peut
faire un travail d’approche.
3. Il a toujours le trac pour fai-
re un jacquet.
Mère africaine qui a perdu la
tête depuis 2001.
4. Sont à en prendre une poi-
gnée !
5. Unité de temps.
Parler de Cicéron.
6. Prise à partie. Tels des par-
tages injustes.
7. Sorti. Compagnie privée.
8. Sociable. Deux à trois.
9. Donne de la voix.
Seconde nature.
10. Aux sens propres.

A. Siège des sensations.
B. On aspire à cette ouvertu-
re. Pied à terre.
C. Obéis.
Une ficelle mince, alors !
D. Pas stables.
E. Note de musique.
Tiercé dans le désordre.
F. Tête familière.
Réfléchi.
G. Tièce de rebut.
Bête et indiscipliné.
Va de travers.
H. Type souvent drôle. Entrée
de quartier à ciel ouvert.
I. Cadre des cadres.
Mis au secret.
J. Elévation au cube. Intègres. 

Horizontalement:
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G A D G E T S
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S A P A R I S

HOROSCOPE

PoissonsPoissonsPoissonsPoissonsPoissons     19-02 au 20-03

Bélier Bélier Bélier Bélier Bélier 21-03 au 20-04

TTTTTaureau  aureau  aureau  aureau  aureau  21-04 au 21-05

Gémeaux Gémeaux Gémeaux Gémeaux Gémeaux 22-05 au 21-06

Cancer Cancer Cancer Cancer Cancer      22-06 au 22-07

Lion Lion Lion Lion Lion  23-07 au 23-08

Vierge Vierge Vierge Vierge Vierge  24-08 au 23-09

Balance Balance Balance Balance Balance  24-09 au 23-10

Scorpion  Scorpion  Scorpion  Scorpion  Scorpion  24-10 au 22-11

Sagittaire Sagittaire Sagittaire Sagittaire Sagittaire 23-11 au 21-12

Capricorne Capricorne Capricorne Capricorne Capricorne 22-12 au 20-01

VVVVVerseau erseau erseau erseau erseau 21-01 au 18-02

Les choses changeront
très vite au cours de la

journée. Attention vous êtes dans
une période de transition. Cela
peut se répercuter sur votre envi-
ronnement amical ou familial.

Si vos projets financiers ren-
contraient un obstacle

aujourd’hui, vous serez sans doute
vraiment dégoûté. Pour que cela soit
seulement du temporaire, ne bais-
sez surtout pas les bras et battez-vous.

Une décision importante
est à prendre dans une af-

faire personnelle qui vous intri-
gue. Votre attitude obstinée sera
un gage de bonne volonté.

Vous aurez la chance de
pouvoir trouver le temps

de vous occuper de certaines
questions pratiques que vous lais-
siez en suspens. Vous avez beau-
coup à faire et il faut commencer
tout de suite si vous ne voulez pas
prendre de retard. Armez-vous de
patience et de courage.

Vous risquez de faire une
nouvelle rencontre financiè-

re intéressante. Pourtant cette per-
sonne ne semble guère vouloir en-
trer dans le cercle de vos relations.

Vous saurez utiliser habile-
ment votre pouvoir de per-

suasion pour obtenir ce que vous
voulez de quelqu’un qui ne vous est
pourtant pas très favorable. C’est la
bonne occasion de chercher à aller
plus loin dans les négociations que
vous avez entreprises.

Détermination et courage
sont vos mots d’ordre et la

récompense à votre dévouement ne
tardera pas à venir. Vous vous sen-
tez capable de grandes choses tou-
tes proches de l’exploit.

Les problèmes de commu-
nication qui auraient pu sur-

venir vont s’envoler. Vous aurez l’oc-
casion de discuter sérieusement. Si
vous avez du mal à vous faire com-
prendre, prenez votre temps, respi-
rez profondément puis parlez calme-
ment et vous serez écouté.

N’accordez pas votre pé-
cieux temps à ceux qui ne

sont pas sincères ou qui vous ca-
chent la vérité. Essayez de ne pas
juger mais cela ne vous empêche
pas pour autant de ne pas vous
mettre d’accord avec eux.

Le doute pourrait s’immis-
cer entre vous et une per-

sonne qui vous est proche. Votre
anxiété vous rend impatient mais
vous aurez la chance d’avoir pour
vous la clémence de ceux qui vous
entourent. Ne vous déchargez pas
votre mauvaise humeur sur ceux
que vous aimez.

Vous ferez très attention à
tout ce qui se dit autour de

vous. Vous risquez de glaner
l’information précieuse qui vous
manque pour mener à bien une ac-
tion performante dans les affaires.

Ce ne serait pas la peine de
vous battre si vous n’aviez

pas une certaine conviction quant
aux résultats. Les événements vous
donneront raison de vouloir ne pas
douter et de croire en vous.
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LA BENEDICTION
DES HOMMES OU LA

MISERICORDE DE DIEU ?

EDITORIAL

Une des principales tares du
fonctionnement de la politique est
qu’il intervient par à-coups. Un peu
comme si on donne une sucette à un

nourrisson qui pleure. Parce que le lait faisant
défaut ou que le biberon n’étant pas prêt, on lui
scotche la bouche avec un morceau de plastique
à sucer. Il en est ainsi des symboles qu’on érige
avec des milliers de milliards en béton pour faire
bonne figure et pour inscrire dans du marbre des
démentis aléatoires à des vindicatives houles
décennales. Un peu aussi comme cette volonté
précipitée à tout faire pour se mettre au premier
rang d’une mosquée pour prier, privilégiant la
bénédiction éphémère des hommes à la force
discrète de la miséricorde de Dieu.
  Il ne s’agit pas bien évidemment des grandes
œuvres structurantes comme les barrages, les

Par M. Abdou BENABBOU

autoroutes ou les nouvelles voies de chemin
de fer. Il est question de murs érigés pour faire
bonne figure et derrière lesquels, quand on n’a
rien à exposer, on affiche avec allégresse de
l’hypocrisie. Il est surtout question de l’érection
à coups de milliards de villes capitales de
quelque chose sans rien avoir pour les meubler.
Aussi louables que pourraient l’être les
intentions de l’autorité maçonne des œuvres
qui s’avéraient seulement et dramatiquement

tape-à-l’œil, il est loisible de se demander à
quelles réelles aléatoires architectures elles ont
obéit. C’est que le pli rigide est pris d’investir
sur les murs plutôt que sur les hommes.
  Un incalculable trésor de guerre a été
fourgué à tour de bras dans tous les secteurs.
Logements, emploi de faux jeunes et le reste
ont été les récipiendaires d’une générosité
financière débridée. On sait ce qu’il en est et
on constate que la charrue a devancé les
bœufs. Quel repos de l’âme pourrait tirer un
chômeur auquel on a offert gracieusement un
appartement qu’il ne pourra jamais entretenir ?
Et quel avenir serein pourrait s’offrir à un jeune
marginal auquel on a castré l’élémentaire esprit
du savoir et que l’on invite avec une magnanimité
financière à se faufiler dans un circuit
économique sans pitié ?

U
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e numéro deux des Frères mu-
sulmans en Jordanie a été con-

damné dimanche à un an et demi de
prison après avoir critiqué les Emirats
arabes unis pour avoir classé le mou-
vement islamiste sur leur liste noire.
Zaki Bani Irsheid a été reconnu cou-
pable par un tribunal militaire à Am-
man d’agissements «susceptibles de
porter atteinte aux relations entre le
royaume et un pays étranger», les
Emirats arabes unis.  Le leader isla-
miste avait été arrêté le 20 novembre
pour avoir qualifié sur sa page Face-
book le gouvernement émirati de
«premier parrain du terrorisme», l’ac-
cusant de jouer «le rôle de policier
américain dans la région (...) servant
le projet sioniste». Il réagissait à la dé-
cision d’Abou Dhabi, imitant celle de
l’Arabie saoudite, de classer comme
«organisations terroristes» 83 groupes
islamistes internationaux, dont Al-
Qaïda, l’organisation Etat islamique
(Daech) et les Frères musulmans.  Zaki
Bani Irsheid, 57 ans, qui avait dénon-
cé à l’ouverture du procès en décem-
bre une procédure «anticonstitution-
nelle», n’a pas commenté le verdict,
mais son avocat Me Saleh al-Armouti
a décrié «un jugement politique» et
annoncé qu’il ferait appel.

e ministre français des Affaires
étrangères va se rendre «dans les

tous prochains jours» au Tchad, au Ca-
meroun et au Niger, dans le cadre du
soutien international en faveur de ces
pays contre le groupe islamiste nigérian
Boko Haram. Interrogé dimanche ma-
tin par Europe 1 et I-Télé, le chef de la
diplomatie française a déclaré : «En ce
qui me concerne, je serai dans les tous
prochains jours à la fois au Tchad, au
Cameroun et au Niger», sans davantage
de précision.  «Nous aidons ces pays, qui
sont nos amis, mais nous n’avons pas
l’intention de nous investir directement
dans le conflit. Initiative africaine, sou-
tien international. La France doit favori-
ser tout cela, c’est ce qu’elle fait», a-t-il
ajouté.  «Nous essayons de mobiliser les
Africains. Ils ont pris la décision très po-
sitive de mettre sur pied une force de plus
de 8.000 hommes. L’affaire doit passer
maintenant devant le conseil de l’Union
Africaine et le conseil de sécurité, et nous
soutiendrons cela», a poursuivi M. Fa-
bius. Le Nigeria et ses voisins Tchad,
Niger, Cameroun et Bénin se sont mis
d’accord début février, lors d’une réu-
nion à Yaoundé, pour mobiliser 8.700
hommes dans une force multinationale
de lutte contre Boko Haram.

n groupe d’habitants de la com-
mune de Bouchetata ont investi

hier matin la RN43, à hauteur du pont
en cours de construction enjambant
l’oued Zeramna et y ont dressé un bar-
rage à l’aide vieux pneus et de maté-
riaux hétéroclites, interdisant la circula-
tion automobile. Ils revendiquaient
l’aménagement de la déviation ouver-
te pour permettre le passage des véhi-
cules en attendant la réception de
l’ouvrage. La voie est devenue par la
force des choses un bourbier, imprati-
cable et présentant même des risques
pour les usagers durant les crues. Ils
ont exigé des autorités une prise en
charge convenable et n’ont pas bais-
sé les bras malgré la tentative de les
raisonner engagée par les responsa-
bles locaux. Les travaux de réparation
ont du être lancés sous la surveillan-
ce des citoyens qui ont refusé de rou-
vrir la route avant l’achèvement des
travaux de réhabilitation de la voie de
déviation qui leur a donné du fil à retor-
dre puisque ce n’est pas la première fois
qu’elle cède, en raison des intempéries
et de l’importance du flux de véhicules
qui l’utilisent.            A. Boudrouma

Le n°2
des Frères
musulmans
en Jordanie
condamné

a ville allemande de Brauns-
chweig (nord) a annulé un

défilé du carnaval prévu diman-
che en raison d’une menace spé-
cifique d’attaque islamiste, a an-
noncé la police. Le défilé, qui était
prévu à partir de 11H20 GMT, a
été annulé à la suite d’un rensei-

Skikda : la RN43
fermée par des

citoyens

Fabius va se
rendre au Tchad,

au Cameroun
et au Niger

ne femme s’est fait exploser
dimanche à la gare routière

de Damaturu, capitale de l’Etat de
Yobe (nord-est du Nigeria), faisant
sept morts et 32 blessés, selon la
police et des témoins, un nouvel
attentat-suicide dans une région en
proie aux attaques de Boko Ha-
ram. «Une attaque a été commise
à la gare routière de Damaturu par
une kamikaze. Jusqu’à présent, la
mort de sept personnes a été con-
firmée, tandis que 32 ont été bles-
sées», a déclaré à l’AFP Marcos
Danladi, chef de la police de l’Etat

Une femme kamikaze
fait sept morts au Nigeria

de Yobe.  L’attentat-suicide a éga-
lement été rapporté à l’AFP par des
témoins joints par l’AFP depuis
Kano, la plus grande ville du Nord.
Selon eux, la femme portant la
charge explosive a pénétré dans la
gare routière à bord d’un véhicule.
Elle en est sortie, a marché en di-
rection d’une petite épicerie au
fond de la gare puis elle s’est arrê-
tée au milieu de la foule et a fait
exploser la bombe, a précisé sous
couvert d’anonymat un commer-
çant tenant boutique à l’intérieur
de la gare. Une foule en colère a

empêché des secouristes d’évacuer
des lieux le corps déchiqueté de la
kamikaze. «Les gens ont rassemblé
ses restes (humains) et y ont mis le
feu», a-t-il dit.  Cette attaque n’avait
fait immédiatement l’objet d’aucu-
ne revendication.  Mais ce genre
d’attentats a régulièrement été
commis dans plusieurs localités du
nord-est du Nigeria par le groupe
islamiste Boko Haram qui y sévit
depuis six ans et a multiplié récem-
ment des opérations sanglantes
dans trois pays limitrophes: Came-
roun, Niger et Tchad.

Un défilé annulé en Allemagne
en raison d’une menace d’attaque

gnement fourni par des sources
dignes de foi de la sécurité de
l’Etat, selon un communiqué de
la police. La police demande à
tous les visiteurs de ne pas se
rendre sur le parcours de la pa-
rade ou de ne pas faire le voya-
ge vers Braunschweig tout sim-

plement, ajoute ce communiqué.
Interrogé par la chaîne de télé-
vision allemande NDR, l’un des
chefs de la police, Michael Pien-
tka, a indiqué qu’il n’y avait pas
de lien entre cette annulation et
les attaques terroristes qui ont eu
lieu samedi à Copenhague, au
Danemark. Selon les organisa-
teurs, les festivités de Brauns-
chweig, qui ont lieu chaque an-
née, constituent le plus impor-
tant défilé du nord de l’Allema-
gne durant la traditionnelle sai-
son des carnavals au mois de
février, avec 250.000 visiteurs at-
tendus. La décision d’annuler
l’évènement a été prise par le
maire de la ville, Ulrich Markurth
et le président de la parade, Ge-
rhard Baller.
  Le mois dernier, le carnaval de
Cologne, le plus important d’Al-
lemagne qui est souvent le théâ-
tre de satires politiques, avait in-
terdit une banderole de soutien
aux caricaturistes français du ma-
gazine Charlie Hebdo pour des
raisons de sécurité.
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